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CRABRONIENS D'ASIE ET DES PHILIPPINES 
(HYMENOPTERA SPHEC I DAE) 

par Jean LECLERCQ 

La base matérielle de cetie étude est constituée en premier lieu 
par les récolte:, effectuées autrefois dans les îles Philippines et à 
Bornéo par C.F. 11-\KER, qui font partie du patrimoine de l'l~nited 
States Xationa.! ~Iuseum à \Yashington et qui m'ont été confiées 
par }1. le IY K.V. KRO~Il.lEIS; en outre par les réco!tes effectuées 
plus récemment dans les îles Philippines pa,r .M. le D' H.K. Tm1·
:-..·Es et sa famille (Ann Arhor, :\Jichigan) ; enfin pa,r un important 
matériel récolté dans le sud de l'Inde par M. P.S. l\ATH . .\, et 
devenu la propriété de ?II. G. R. FERGl!SO, (Scarsdale, :i'\ew York). 
L]ue mes collègues D'. KRmrnEI,, !Y TowxEs et rd. FERGcsox 
trouvent ici lJexpression de ma reconnaissance. 

A tout cela sont venues s'ajouter quelques dizaines de Crabro
niens asiatiques appartenant aux co1lections du British l\Iuseum 
(:'.\atural History) aimablement communiquées ,par M. le D' I. H.H. 
Y . .\RROW ou à celles du Bureau of Plant Industry, de 1\ianila, 
envoyées par .Ji"'•' le Dr C.R. BALTAZAR, Enfin fai pu faire état 
d'une collection -de Sphécides asiatiques récemment acquise par 
l'Institut Agronomique de Gembloux. 

En commençant m-es iravaux d'identification, j'étais loin de 
supposer que j'en viendrais finalement à devoir décrire comme 
nouvelles près de la moitié des espèces représentées dans cet 
ensemble de n.=;S Crabroniens. Cela prouve que la faune de l'Asie 
est encore bien mal connue pour ce qui concerne ces hyménoptères 
et rappelle qu'au stade actuel de son recensement, des recherches 
taxonomiques comme -celle-ci gardent inévitablement un niYeau 
pré1iminaire. I'rop d'espèces ont dll être décrites devant un seul 
exem,plaire ou devant un échantillonnage beaucoup trop restreint. 
Dans bien des cas, les séries ne sont pas suffisantes pour qu'on 
puisse -apprécier les nuances de la variabilité géographique et en 
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tenir compte pour délimiter les espèces. Qu'à cela ne tienne on 
commence à entrevoir les traits généraux du peuplement de l'Asie 
tropicale en Crabroniens et j'espère avoir l'occasion d

1

en parler 

dans un autre travail. 
Comme ceci fait suite à diverses autres études que fai publiées 

depuis ma :1-Ionographie de 1954- et qui concernent les Crabroniens 
d'_-\..sie, j'ai saisi l'occasion de l1index bibliographique présenté 
en fin d'article pour répertorier tout ce que j'ai publié depuis 1954 

sur les Crabroniens de ce continent. 

Genre CRABRO FAmucn:s 

Crabro funestus Kom .. 

Tibet: Lamna La 5180 m o' 17.VI.1924, Rongshar Valley 

3560 111 ~- 20. VI. 1924, 9 30. VI. 1924, 4570 m 9 2. VII. 1924 
(R.,V. Hr,GST0'1 leg., British Museum, Natural History). 

Crabra pcltarius SnIREBER 

Transbaïkalie: Beresovka près <le ,Verchne-Udinsk 's' (Natnr

historisch JVIuseum, :\Xlien). 

Genre CROSSOCERUS LEPELETIER DE S.U,T-FARGEAU et BRU!,lE 

Sous~genre Paroxycrabro subg.nov. 

]'y·pe du sous-genre: CrossocerU,S (Paroxycrabro) sot-irus n.sp., 

espèce des îles Philippines décrite ci-après. 

Sans connaître les mâles de .ce groupe, on peut déjà être certain 
qu'il s'agit diune lignée originale et facile à caractériser. Elle 
ressemble rplus ou moins aux Epicrossocerns ASH1IEAD (cf. PATE, 
1943, p. 271) et aux Oxycrabro LEcLERCQ (196r, p. 74). Sa 

diagnose: 

Crossocerns de petite taille (3-4 mm) dont les femelles ont les 
mandibules bidentées, sans dent au bord interne. Tête très large 
(bien plus large que le thorax). Cly,péns très court, ne dé.passant 
pas le bas des yeux. Carène occipitale se ter-minant sans atteindre 
la carène hypostomiale et sans for.mer de processus saillant. Dessus 
du pronotum très large. Propleures pointues. Un très fort tuber
cule précoxal aux mésopleures. 1-lésonotum sans stries ni fovéoles 
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à l'apex; Côtés -~u segment médiaire séparés de l'arrière~dos par 
une care~ule qu~ remonte assez haut, mais il niy a 'Pas diaire 
dorsale circonscrite. Lobe anal des ailes postérieures un peu plus 
long que la cellu:e submédiane. Abdomen sessile fusiforme 1. 

. ' ' e 
pre~uer segment pas beaucoup plus long que le deuxième. Aire 
pyg1diale presque plane, moins que chez les C-rossocerus s str 
mais :ncore m?ins excavée que chez les Oxycrabra, son tiers a;icaj 
parfaitement lisse, sans ponctuation. 'Tîbias III grêles, 11011 enflés. 

Crossocerus (Paroxycrabro) sotirus n.sp . 

.... Holotype. - Philippines: ile ldindanao, Zamboanga '+ 1927 
(C.F. BAKER leg., U.S 0 Kational :\Iuseum, ,,-ashington). 

Paratypes. - Ile Niindanao, Butuan Ç· Tayabas, •1Ia1inao _ 
(Institut Agronomique de Gembloux). 

~,S mm. - ~ont jaunes: mandibules, scapes, les deux premiers 
articles du fun1cu1e, deux taches bien séparées au-dessus du pro
notum. So~t- blanc jaunâtre: lobes postérieurs du pronotumj tro
chanters, hb1as et tarses sauf que les tibias III sont bi-:uns avec un 
anneau basi1aire et que les tarses III sont plus ou moins embrunis. 

Tête transverse, plus large que longue et plus large que le 
thora~. Clypéus court et plat, son bord antérieur ferrugineux 
av:c cmq dents obtuses: la médiane et 1es deux extrêmes sont plus 
saillantes que les deux intermédiaires, l'échancrure entre une 
extrême et une intermédiaire est plus profonde et un peu moins 
large que l1échancrure entre la médiane et une intermédiaire. 
Scapes ?rêles ~t très longs; ,deuxième article du funicule près de 
deux f?1s aussi long que large. Front, vertex et tempes parfaite
ment lisses, san-s la moindre trace de points ou de poils. Pas de 
fossettes supra-orbitales repérables. Distance ocelloculaire nette
ment plus grande que la distance postocellaire~ 

~ ?essus du pronotum droit, ses angles antérieurs brièvement 
~prn;ux. .1.-Iésonotu~ et scute11um iponctuation superficielle peu 
~erree. Quelques foveoles <lans la dépression marginale antérieure 
~~ scute1lum._,J\tI,és~pleures, métapleures et segment -mèdiaire par
t~1.tem,en.t ~oh_s, tres_ brillants, glabres, contrastant par ceci avec 
1 aire :_picnemiale qui est revêtue d'une nette pubescence argentée. 
-~ux_ cotés du segm:'nt médiaire, sous le niveau du stigmate, une 
d1zame de_ fortes ndes lar.g,ement séparées entre elles, orientées 
un ipeu obliquement d'avant en arrière. De courtes fovéoles accom-
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pagnent dorsalement ·la carénule qui sépare les cô~és. ~e r :;rièr;: 
dos <lu segment méd-iaire. Au dos du segment ~ediaire, e t~e:::. 
courtes fovéoles marginales, ,pas de sillon longitudmal net e\gu~re 
d traces d'une délimitation en aire dorsale. Tubercul_~ precoxal_ 
d~ la mésopleure beaucoup plus fort que chez les autres LrossoccnL--

c d ·tte str·ucture :-\.ux ailes antérieures, la nen·ure ·pourvus e cc · ~ - • • • 11· _,· 
récurrente coupe la submarginale bien ava~it le milieu ~e- :e -~-~;~ 
L'aire pygidiale est assez fortement ponctuee dans sa n101tie ba~a 

seulement. 

Sous-genre Apocrabro PATE 

Crossocerus (Apocrabro) aëta P . .\TE 

.. p ,. 3 ,p 08- ( '2 · :Mindanao). Crossocrrns (A,pocrabro) acta :\1:r,, 194 , • - 2i __ · , ~ -. _ 

b \ 1 P Hr 1943 l' 'bi (j, '; Fm-Crossocen1s (Apocra ro, oa · · ~, ' · -
, . _ ,, ,- p .1 (c- · Sumatra). moseJ ; L-EcLERCQ, 19~10, 11 .:i:i, - • - ' 

~ d Bornéo: Bettotan near Sandakan d' 26.VII.i92ï, ~ 20: 
- or 6 c ro III I9"' VIII. 1927 ; Etats-Malais : Kedah Peak ro-rooo m -. _ ·, · · -·: 

(British f\;luseumi Natural History) ; Java 2 ç;? linstltut Agrono 
mi ue de Gemb;oux); Philippines: île Negros, l\im~t Canh:~n 

q_ o , V 1 -, :H K., :VI. el D. TmnEs); Sud de 1 Inde: >srl-
1091 m • -· · 9:,o · · .. . ( 11 GR FERCcso,) 
gfr-i Bills =--:aduvatam 1829 m ~ I\,, .1958 co . · · · ' ~ · · 
~ ' , d' · l s deux ec;pèces de PATE, J'avais d'abord cru pouv01r 1sl111guer e ·. , ~ • 

ëta et loa dans ce matériel récolté loin des locahtes de~ holotJ,pes. 
a · ' d p t 1 5 J'y compare-:VI . plus 1·e lis les deux descriptions e ATE e p u . . 

ars d 1·1 , ut "\Tannent de ces exemplaires, et ·plus je. me deman e s 1 s ab1 , 
deux espèces distinctes. Elles ont beaucoup e~1 commun, nota;n-

lnent la conformation du clypéus et tout ce qui concerne la scu1p
, · d ·ff' t p r un ou ture D-'autre part tous les exem-pla1res , 1 eren a .. 

· ' d f ·1 t · acce1Jtant ae/a l · rs détails et on se deman e ac1 emen s11 

p us1eu • f'rer le. ranu 
et loa pour différentes, on ne dewait pas aus~1 con ': l''!~ 

. d J , q 1 provient de 1 e d'espèce à ce qui provient e ava, a ce u , _ 
N o e-c Impossible de trancher sans comparer des echan 

egr s, l • . , · la variabilité des 
tillons plus nombreux et sans pouvoir a,pprec1er 

mhl~. · · d 
Le coup1e de Bornéo répondait parfaitement à_ 1~ desc~1phon es 

d . . d loa la femelle de Kedah se drstrnguart par son eux sexes e · -, f t. le 
t raite I entièrement ferrugineux clair et par sa corne ron. a 
p~u: petite. Je ne puis en dire plus, n'ayant plus ce~ ex_empl~ires 
à ma ,disposition. Pour les quatre autres, je me suis hvre a un 
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minutieux travail de comparaison pour arriver à préciser comme 
suit les divergences avec la description d' aëta et pour caractériser 
chaque exemplaire par rapport aux autres: 

Java. - Jiandibules jaune orangé ou brun rouge; pédicelle 
jaune; pattes colorées comme aê·la typique; apex des tergites II-V 
nettement décolorés. Tcrgitc I très long, co1m11e trois fois sa 
largeur apicale, plus long que l'ensemble des deux tergites sui
Yants. Corne frontale aussi longue que les ½ du pédicel1e, obtuse 
à côtés presque parallèles. Carène occî,pitale se terminant brus
quement sous la tête en devenant surélevée et lamellaire, mais 
elle n'émet pas de dent in::lividualisée. Au clypéus, les dents laté
rales (sous l'œil) sont triangulaires, très obtuses et simples (pas 
bidentées). Au segment m-édiaire, les carènes en L qui limitent 
l'aire dorsale sont fortement saillantes et le sillon longitudinal qui 
diYisc l'aire dorsale e.st bien individualisé à partir de la marge 
antérieure. 

~Tegros. -- :VIandibules orangé; entièreté du scape, pédiceile, 
lobes postérieurs du pronotum et une tache sur les tegulae: jaunes. 
Les pattes sont aussi beaucoup plus marquées de jaunes, ainsi: 
apex des trochanters I, fémurs I en-dessous et largement à l'apex, 
fémurs II-III annulairement à l'apex, tibias I en entier, tibias 
II-III en enlier sauf une tache postérieure brune, a-pex des han
ches III annulairement, tous les tarses sauf le dernier article. 
L\.bdomen noir et ferrugineux 1 le ferrugineux envahissant notam
ment les côtés et l'apex des tergites I et II et l'apex des tergites 
III-V, le segment VI entièrement ferrugineux-jaune. 'I'ergite I 
beaucoup plus court que chez les précédents et que chez aëta et loa 

ty-piques: long comme 2, 4 fois sa largeur apicale et juste aussi 
long que II-III. Corne frontale c'omme à Java; carène occipitale 
aussi. Au clypéus, les dents latérales (sous l'œil) sont doubles 
(comme prescrit pour aë'ta et loa). Au segment médiaire, les 
carènes sont un peu moins saillantes et le sillon longitudinal est 
net mais i-1 n'atteint pas la marge antérieure. 

Sud de l'Inde. - Mandibules largement jaunes; pédicelle jaune; 
pattes comme à Java, à peine plus marquées de jaune. Apex des 
tergites faiblement décolorés. Tergite I relaüvement court comme 
à l'île Negros. Corne frontale minuscule et aiguë.. Carène occipitale 
s'arrêtant brusquement sans devenir lamellaire ni former de dent. 
Dents latérales du clypéus triangulaires et simples. Apex de l'aire 
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dorsale du segment médiaire séparé par deux rides transversales 
plutôt que par une vraie carène; si Hon longitudinal peu net. 

Sous~genre Crossocerus s.str. 

Crossocerus ( Crossocerus) aswad N uRSE 

C1-abro as1J;acl NuRSE, 1go2 1 p. SS {d'; Bombay: iviatheran}. 
Crossocen1s (Crossocer11s) as1oad LEcLERCQi 1956, pp. 218, 

231 (J). 

Allotype. ~ Sud de l'Inde: "\ilgiri Hills, Naduvatam 1829 m 
; V.1953 (P.S. N.,'fHA, leg., coll. Institut Agronomique de 

Gembloux). 
... c\utres exemplaires: Comme l1allotype, 9 d; Anamalai Hil1s, 

Cinchona ro56 m 3 'i X.1955; Shevaroy Hills, Yercand r370 m 
3 I.1955 (P.S. NATHA, leg., coll. G.R. FERGUSŒ et Institut 

Agronomique de Gembloux). 
C'est bien un Crassocerus s.str. bien que le 'Premier segment 

de l'abdomen soit pétiolifonne. En effet les mandibules sont briève
ment -bidentées aussi bien chez la femelle que chez le mâle, l'aire 
pygidiale de la femelle est plane et ponctuée et si le 11remier seg
ment abdominal est 1al]ongé, pétioliforme, il -n'est ni exagérément 
étroit à la base, ni noduleux apicalement. Après examen du type, 
je l'ai décrit Œmme plus long que le fémur III, mais il est un 
peu plus court, précisons aussi: bien plrus épais que ice fémur 

chez les ex.em·plaires considérés ici. 
En plus des particm1arités ·déjà connues, ajoutons que le dessus 

du rpronotum est marginé :antérieurement par une carène qui forme 
un angle de chaque côté, derrière cet angle il y a en outre un petit 
tubercule; l'allure générale <le ce pronotum sai11ant et non déprimé 
latéralement fait beaucoup penser à la condition de ,]'habituel 
Crossocerus elongatiil.us mais chez as7.uad les côtés sont encore plus 
nettement différenciés. 'Toutefois on observe ici encore une diffé
rence entre les sexes : le dessus du pronotum des femelles est 
moins surhaussé et plus vite abaissé latéralement. La marge 
apicale du mésonotum n'est pas fovéolée tandis que la marge 
antérieure du scutellum Pest très nettement. Chez fa femelle, le 
pseudomésosternum est normal, à cela -près on retrouve toutes les 
particularités décrites peur le mâle y compris l'absence complète 

de pigment jaune. 

) 

' t 
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Crossocerus ( Crossocerns) emarginatus KOHL. 

Chine : Che-kiang, Ha h -' ngc ow u 1925 (Institut Agronomique 
de Gembloux). 

Crossocerus ( C ) rossocerus gerardi LECLERCQ 

Crossocerus {Crossocerus) gerardi LECLERCQ, 1956 
(ô; Bengale: Darjeeling). , pp. 218, 223 

Darj,eeling, un second mâle (Institut Agronomique de Gembloux) 
qu~ presente des taches jaunes plus larges au pronotum et mont~e 
cl,a/r~ment q~~ le funicule est normalement cilié en-dessous (cela 
n ~tait pas vis1ble sur le holotype sans doute par su1·t d' , 

1 
. e une man-

\ a se conservat10n cela prouve aus • -. ' 51 que nous avons affaire à un 
Crossocerus s.str. et pas à un 11-f.icrocrabro). 

Crossocerus ( Crossocerus) pusanoides n.sp. 

, Holotype. - Sud de l'Inde: Shevaroy Hills Yercaud 
,c I.1955 (P.S. NATHA>1 leg., coll. G.R. FERGudo>1). 1370 m 

n Allotype._ - Sud de l'Inde: Anamalai Hills, Conchoiia 
, V. 1956 (idem). 1066 m 

Paratvpe ~ Une o d è 
(
I . , · ' ' e m me provenance que l'aBotype V 19 -6 
nshtut Agronomique de Gembloux). , . o 

' 3. - Mon tablean,dichotomique (1956, p. 218) conduit aisément 
a pusan1.1s ma1s ce n est pas cette espèce en raison des caractères 
suivants: 

~ .. jaun .. e _du scutellum n'occupe pas le -milieu mais bien la 
!~01he anteneure. Une tache au milieu du <lessus du ronotu 
lrochanters I noirs Base des fémn I · p m. F.. II . . . . rs n01re surtout en-dessous. 
emurs Jaunes envahi de noir à p,a-rtir de la base 1 t , , 

noires prod · t d . , es ra1nees 
, u1san un essm particulier en V tant du ,..t ... , 1 

que du côté dorsal Tibias II ' . . co e 'entra 
'l'·b· III . . a,ec une raie n01re en-dessous. 
t 1 -~as . n~1rs avec un anneau basilaire qui s'étend par un 
~a1 long1tud~nal du côté postérieur et par un autre du côté ant, 

~1eur' ces traüs atteignant l'apex du tibia. Tarses III brun e-
sauf le quart basal du métatarse. noir 

a Cl~péus arrondi, légèrement proéminent an milieu du bord 
t F_1ca qu1 est en outre b1srnué mais pas tronqué. Dessus de la 
ete finement et assez éparsement ponctué, espaces entre les points 
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beaucoup plus larges que les points et tout h fait lisses. 11ême 
chose sur le mésonotum où la ponctuation est cependant plus dense. 

Des fovéoles bien nettes à la base du scutcllum. ::VIésosternum 
concave et densément velu sur les côtés mais sans carénules laté
rales. La carène qui sépare les côtés de l'arrière-dos du segment 
méd-iaire est accompagnée, non point d'une rangée de fovéolesj 
mais bien de strioles superficielles très fines et obliques, celles du 
haut s'allongent jusqu'au stigmate. La surface de l'aire dorsale 
du segment médiaire serait tout à fait lis.se jusqu

1

aus: sillons sJil 
n'y avait de très superficielles strioles dans les ang1es latéraux; 
la marge antérieure est à fovéoles courtes et régulières. Pour le 
reste y compris pattes e.t antennes, c'est comme chez pusantts. 

: . - Tibias I-11 bien noircis en-dessous. Surface de l'aire 
dorsale du segment médiaire parfaitement polie (sans les striok~ 
1atérales décrites pour le mâle). Se distingue de pusarws 9 par 
l'-absence de chagrination entre les •points de la tête et du méso
notum et -par la scu}pture qui accompagne les carènes du segment 

médiaire (strioles superficielles et non une ligne de fovéoles). Se 
distingue. de simlaensis 9 par les fovéoles basales du segment 
médiaire très courtes et régu1ières (au lieu de rides obliques allon
gées et irrégulières) et par 1e sillon longitudina1 du segment mé
dia-ire très étroit .et régulièrement fovéolé. Se distingue enfin de 
t,axus 9 (LECtERCQ, 1956, p. 220) par la livrée plus extensivement 
jaune, encore par les fovéoles basales du segment médiaire (che:z 
tax,us il n'y a .pas de vraies fovéoles et toute la surface de l'aire 
dorsale est couverte .de strioles obliques et irrégulières), enfin le 
clypéus de taxus est plus large et obtusément tridenté, sans lobe 
arrondi au milieu. Quant à adhaesus K.oHL qui est aussi un 
parent de ce groupe d'espèces, il est fort facile à séparer de 
pusanoides par la chagrination entre les points du mésonotum, 
par la forme du clypéus et la sculpture du segment médiaire. 

Crossocerus (Crossocerus) simlaensis NURSE 

Crabro simlaens1s ;-.TuRSE, 1902, p. 89 ( ~· ; Punjab: Simla). 
Crossocents (Crossocerus) simlaensis LECLERCQ, 1956, pp. 220, 

22ï (ô, \J; Punjab). 
Sud de l'Inde: Coimbatore ô X. 1958; Nilgiri Hills, Naduvatam 

1829 m 19 ô 3 \! IV.1958, ô ï \' V.1958 (P.S. NATHA:-: leg., coll. 

G.R. FERGUS0'1 et Institut Agronomique de Gembloux). 

1 

1 

J 
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Jm_·a: Wonosobo 6 IV. 1909 ,· Ta11koeba11, p 1 I ra 1oe \J VI. 1908 
1. nstJtut Agronomique de Gembloux) .. 

Le_ matériel du snd de l'Inde ressemb,'e tout a' fait à celui du 
Punpb dont j'ai complété la diagnose. Xotons b toutefois qujon 
o serve toutes les transitions entre la condition de -1' • d - l 
du seg e t , d · • mre or::ia e 

.. m n ~e iaire « striolée après les rides basales t 1 
condition dominante ici: <c reste du segme t 'd· . » ._e _a 
lisse >> n me iaire tout a fait 

Chez le mâle de Jaya les m . 
f
, I II ' ' arques Jaunes sont moins étendues. 
emnrs - brun ,ombre d · . . - au- essus, tou•s les tarses -bruns La 

~emdle Javanaise est encore plus mélanisée, sans la moindre ;rac: 
'de Ja~~e au pronotum, aussi me reste-t-il quelque doute sur ;011 
1 entite. 

Crossocerus (Crossocerus) slimmatus n.sp. 

C 'i.,olotyp~. - Phil~püies_: île Luzon, Baguio, Ben guet ô 
( .. BAKER leg., U.S. 2'at1011al Museum \Vashington). 

Allotype. - Ibidem ~ (idem). 

Paratvpes - Ibide ' o (C , · m 40 o 10 - · .F. BAKER leg US ~- 1· 
nal lvlu t J · ., · · ..:_-.a 10-
iV seum e nslltut Agronomique de GemlY]oux) . Baguio 
cwnt San Tomas 1980 m ro ô \J 3-4 I\T 19·3 - '\'I ' ô . . ,,) J O ?0 / 19-.., 

ro 23-29.XI.1953, 6 6 28.XII.1953 (H.K. et M. T~,~,E~ 1~"' 
et coll., et Institut Agronomique de Gembloux). Mont D t S g. 
3 _,_ ... Q 1 I (H IT , , · ' a a 237 m 

0 • - 1953 .--... lowHsleg.etcoll.). 

o-· Espè_c~(t-rès particulière, parente ,lointaine du Crossocerus emar

:p"piallilc.s ,.JO/HL. ~el;ableau de KOHL (1915) conduit au no 24 qui 
e e a.(_t. rn esus :\..OHI .~ ou o • 

HERRI -S . . . • · • _au n 29 qUJ appelle denticrus 
t CH CHAEHER ~ etc., mais on saisit de suite que c'est une 

au reforme. Le tableau de TsuNEKI (1954) conduit , . ·-
au n° ..,

9 
6 t l ,. a une 1mpa::.:'.'.ie 

- e pour a :,. au no ..,3 qui li . irvion t bl d 'l - appe e emarginatus K.oHL. 
a eau es ma es '19·6) co d ·1 d' ., ' . à , . : J 11 u1 eJa a une impasse au 11 ° 3 

cause de 1a melan1sabon prononcée C'est d , . ' 
noire t è Al , · one une espece très 

, ' r s gre e, ires longue (S mm)' sans fovéoles à l'apex du 
meson~tum, sans tubercule précoxa1, sans aire do s 1 b" - . 
consente a , . . r a e 1en c1r-

. ' u seg_rne1~t med1aire, avec des caractères sexuels secon-
daires tres particuliers aux pattes I et aux sternites. 

.::_". - Scapts tout noirs ou un peu marqués de J. u d 
Dess d 

1 
a ne evant 

ous es troc 1anters I et sous la base des fémnrs I . 
testacé. : .iaune 
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Tête rétrécie derrière les yeux. Fossettes supra-orbitales obso
lètes. Bord antérieur du dy-péus tronqué ou -vaguement bisinué. 
Ciliation du funicule très courte. Deuxième article du funicule 
deux fois plus long que large, '1e troisième de même. Dernier 
article arrondi. Palpes bruns. La carène occipitale n'atteint pas 
la carène hyp0stomiale mais ne forme pas de denticule. 

Dessus de la tête et mésonotum ,presque mats, à ponctuation 
nette mais formée -de points petits et peu serrés, .les espaces entre 
les points -finement a1utacés. De là, un contraste net avec les 
mésopleures et le segment médiaire qui sont parfaitement lisses 
et brillants. 1Iésopleures assez longuement velues en bas, mais 
sans que le tégument sjen trouve caché. Angles antérieurs du 
pronotum à peine sail-lants. Niarge antérieure du scu-tellum pro
fondément déprimée en sillon étroit) non fovéolé. Apex du post
scutellum discrètement fovéolé. Côtés du segment médiaire par
faite.ment lisses) sans carène les séparant du dos, sur celui-ci: 
pas d'aire délimitée, qùelques stries fines très superficielles. 

_-'\._bdomen étroit, le segment I 1111 ,peu plus long que II mais pas 
différencié en pétiole puisque ses côtés restent subparallèles. 
Tergite V1I éparsément mais nettement -ponctué, échancré aipica
lement. Les sternites III-VI, lorsqu'ils sont bien dégagés montrent 
chacun un sillon longitudinal médian étroit qui n'atteiiü pas 
l'apex (ce sillon est toujours bien visible au moins sur un des 
sternites par exemple sur V). Le sternite V a l'apex tronqué et 
:[X)Urvu de deux petites touffes de soies serrées et fortes. mais 
courtes. Le sternite VI a l'apex largement arrondi et velu. Le 

sternite VII a l'ape..x tronqué-droit et glabre. 
Une forte brosse de poils blancs sous les trochanters et les 

hanches I. Les trochanters I allongés, aplatis, portant une longue 
épine près de leur base. Fémurs I élargis-aplatis, ,presque scutelli
formes. Eperons des tibias I très courts mais épais-triangulaires. 

Le reste des pattes normal, très grêle. 

;; . - Scapes jaunes devant. :Métatarses I-111 en bonne partie 

blanc jaunâtre. 
Tête ,plus cubique. Bord antérieur du clypéus sensiblement 

sai1lant angulaire.ment de chaque -côté. Deuxième article du funi
cule trois fois plus long que large, un peu plus long que le troi
sième article. Niésonotum encore plus mat, moins nèttement 
ponctué mais avec une sculpture alutacée ·plus rugueuse. Pas de 
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Particularités a x tt · u.· ,pa es 111 aux sternites. pour le 
le mâle. ' reste: comme 

Sous-genre Cuphopterus _i\:foRAWITZ 

Crossocerus ( Cu h 1 ) p op erus assamensis C.-\1IERO~ 

Hi;}!;;,;pe. - Assam: Khasia Hills ,-" (British Wuseum, Natural 

Plus ,petit que traducto,·. Sont jaune-. le 1 
dibules, dessus et 1obes du :::i. • -~ng des scapes, man-
te1lum, postscutellurn desc: prdonotum, mo1he antérieure du scu-

' - 0 us es trochanters I II b t d 
des fémurs I, dessous des fémur II .- ' ase e essous 
trochanters III une liane d 1' an~e~u apical aux hanches et 

1 
. ' l::, evant es tibias I II t cl . 

aire et une autre vers l 'ap _ _ .b. - , une a • 1e basi-. ex aux t1 ias III les 't' , 
ligne préapicale sur le t ·1 I. d .' co es et une etroite erg1 e eux petit . 1 , 
le milieu du tergi te III d _ f . - ". pmnts ateraux dans 
de VII. ' eux asc1es sur \il et la moitié apicale 

Lobe médian du 1 - , , -
longs, -cylindriques, cj~~e::r::réotte;;nt_. ~ronqué~arrondi. Sc_apes 
long com·me une fois et . ux1eme article du funicule un quart c:on apex . tr · ·, . 1 fois son ap . ,c·1 . ~ · , Ol'Sleme arti-c e : deux 

ex. 1 s sous les articles d f . 1 1 . 
Sculpture de la têt t d , u umcu e re ativement longs. 
, . , e e · u mesothorax lim't' , . 

s:t:1gere éparse, très superficielle F. 1 ee a une ~nctuabon 
distinctes ossettes supra-orbitales peu 

Pilosité thoracique moins f t 
à peu près comme che t . dor e que chez traductor. Pattes 1-II 

d 
z 'a uctor Hanches III 

ent en-dessous . trocha t f' . . avec une forte 
. . ' .- n ersJ emurs et tibias III . '] 

mais il faudra préciser les c r t' d . mo1ns e argis, 
à 1 f a ac eres es pattes d d , ~ a aveur d'un matériel . , es eux especes 
disposé. La carène qui sép:~: ~:il~~~; etat _que c~lui dont j'ai 
segment médiaire est b" . s de la partie dorsale du 

. . ien moins forte . ell '. t, 
parüe postérieure et n'att . t 1 . . e n in eresse que la 
, em pas e 111veau del' · d 1 

c est Je cas chez f.raductor. aire orsa e comme 

Sternite VII avec un tubercule médi , , , 
noi.res' obtuses et incurvée . ~n precede de quatre pointes 
sternite précédent. s, qui paraissent sortir du dessous du 

Crossocerus (C h up opterus) ffavopictus SMITH 

Punjab : Simla ç, VIII rS S (N . . 
United Provinces. Nai . T 19 aturh1stonsch Museum, iWien) . 

. m a 2012 m Q r9.V.r935 (Forest Research 
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Institute, Dehra Dun); Indonésie, Java: Tjihodas 1219 1n </ I.1936 
(L.E. CHEEs;!AX leg., British ):luseum, :'.'Jatural History). 

Crossocerus (Cuphopterus) traductor Ni.;RsE 

Bengale: Darjeeling , ; Sikkim 'i ; Assam: Khasia Hills 2 ,3, 

3 S' (British 1vluseum, Natural I-listory; Naturhistorisch Yluseum 

\lïen, Institut Agronomique de Gembloux). 

Les taches jaunes des tergites 1-11 sont variablement développées 
parfois peu distinctes. Le mâle ressemble aux. espèces paléarcti
ques du sous-genre et a comme chez elles les mandibules et les 
pattes modifiées. Ses pattes sont toutefois beaucoup plus robustes, 
avec les fémurs I plus élargis, tous les métatarses é-paissis-enflés. 
Le métatarse I est encore plus tordu. Les hanches III sont dentées. 
Les tibiITs III n'ont pas de dents à l'apex du côté interne. !dais 
le ,plus singulier, ce sont les fémurs III qui sont fortement com
primés et élargis, au point qu'au niveau de leur quart basal, ils 
sont aussi larges que la moitié de leur longueur. Comme chez la 
femelle, la pilosité de la tête et du thorax est longue, dense et 

lùrsute. 

Sous-genre Eupliloides PATE 

Crossocerus ,(Enpl1:Ioides) LEcLERCQ 1955, p. 300 et 1957, p. 352 

(revision). 

Crossocerus (Eupliloides) albo:ollaris AsmŒAD 

Philippines: \le Mindoro, San Luis Calapan \/ 15.IV.1954, 
Alcate Victorias 2 ~ S.IV. 1954; île Palawan, Babuyon 9 6.Xll. 
1952 {H.K. et _;vl_ Tow:-Œs leg. et coll.). Tous a·ppartiennent à la 

variété princesa PATE. 

Crossocerus (Eupliloides) bougainvilleae PA'fE 

He Salomon: Russell Island, West Bag 9 2.VIll.1936 (R.A. 

LEVER leg., British :Vluseum, ?\atural History). 

Par rapport au type qui provient de l'île Bougainville dans le 
même archipel, cet ,ex.eniplaire .montre le lobe médian du clypéus 
moins distinctement lobé, ses fossettes supra-orbitales sont très 

obsolètes, ses tarses sont plus nettement marqués de blanc. 
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Crossocerus (Eupliloides) leontopolites PATE 

Fédération Malaise - Kedah , d . 

4
.IV 19?' (H 'i p ·_ , pres e J1tra, Catch-ment Area c' 

· _c ·" - E,ou:BliRY 1 B · · l His tory). eg. 1 ntis 1 J\fuseum, Natural 

lei le tubercule précoxal des , - 1 . ,._ . - me::iop eures est mi 1 
etre moms bien visible que chez le tvpe d~ ·t d s·nuscu el peut-.., ecn e 111gapour. 

Crossocerus (Eupliloides) spilaspis CA,IERo, 

Xord Bornéo: Bettotan près de S d k . l . an a an \' 10.VIII.19r; (Bri-
hs 1 ~Iuseum, Natural History). 

Exemplaire do t 1 pond à ce qui on a:ten~ -corps est br~n (immature?) et qui corres-

.l\1ais les anales antérie::rd le clypeus et la livrée de cette espèce. 
épineux. b • u pronotum sont arrondis, nullement 

Sous-genre Hoplocrabro 'l' H01ISO:\· 

Crossocerus (Hoplocrabro) quadrimaculus F .-\BRJC!US 

Sibéri_e _: U st_ Ba lei ,3 VII (forme le-ui.pes) (T leg Bnt l 'I .D.A. CoCKEREJ,J, 
., is 1 iv useum, Natural History). 

Sous-genre Wcrocrabro DE SAUSSURE 

Crabro {lvlicrocrabro) DE SrnssvRE d G . ,, ans RA:,.TIIDIER 
p. 574-

Crossoce.-us (lvlicrocrabro) LECI,ERCQ l -
1961, p. 72. ' 9.:,4, p. 220; 1958, p. 15; 

Crossocerus (Yuchiha) PATE 1943 -
1954, p. 219, Syn. nov. ' ' PP~ 2;0, 272; LECLERCQ, 

Toutes les espèces rapportées . '. . 
b 

. JUsqu 1c1 au sous-ge r J\if" • 
ci-a ro proviennent ,de l'Af . . . n e ic10-
Toutes celles qu' nque, aeth10p1enne on de :1,fadagascar. 

. on a rapportees au sous-g )r / '/ 
viennent du Sud-E t A - t· enre -uc Pt w pro-

s s1a1queoudel'Am' · b . 
progressant dans l'e'tude d ,,. b • er1qne su tropicale. En es lrrtcra r th· · • 
toutes les espèces n'ont as ljabd o ae ,1~p1;ns, Je constate que 
façon des Rhopalu,11 1 . p , amen pehole et fusiforme à la 
est simplement sub:es::; sin fau,t, dans ~1en d~s. cas l'abdomen 

l . .e. n presence dune sene d y '··ï 
aut 1ent1ques provenant du Sud d l'I d . e ucm ia 
qu'il n 'v a plus aucm . d e n e, Je constate en outre 

~ ie raison e séparer les deux sous-genres. 
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1'ous deux répondent aux critères fondamentaux prescrits par 
PATE (1943) parmi lesquels les plus discriminants restent les man
dibules unidentées des femelles et le lobe anal des ailes postérieures 

aussi long, voire plus long que la ce:lu1e submédiane. 

Crossocerus (Microcrabro) brahmanus LECLERCQ 

Crossocerus (Crossocer-us) bra/nna11,11,s LECLERCQ, 1956, pp. 215, 

229 ( 3 ; :viadras: Shembaganur). 

Sud de l'Inde: Pulney I--Iills, Kodaikana.l 1980 m 2 r3 X.1953 
(P.S. NA'l'HA~ leg., coll. G.R. FERGUS0>< et Institut Agronomique 

de Gembloux). 
Le premier exemplaire est un peu plus marqué de jaune que le 

type, c'est ainsi qu'il a les lobes postérieurs du pronotum entière
ment jaunes. :r..1a-is le second exemplaire, identique aux deux antres 
pour tons les détai1s de la structure, est tellement mélanisant qu

1

il 
ne présente plus de jaune que Je long de la fac-e inférieure des 

scapes. 
Il faut noter que l'apex de tous les tergites est étroitement déco-

loré ou, à partir du quatrième, largement décoloré, le segment 
apical étant même tout à fait décoloré. ::rvI-ais on retrouve ce 
caractère cl1ez l'autre espèce qui v-a suivre. Pour distinguer les 
deu:,;: à coup sùr, il faut comparer le clypéns qui ici est trapézoïdal 
et tronqué largement à l'apex; il faut aussi comparer les segments 
m'édiaires, chez brahmamts une aire dorsale est faiblement mais 
perceptib1ement circonscrite tandis que chez l'autre espèce, il n'y 
a trace de cette délimitation que tout à l'apex de ce qui devrait 

être une aire dorsale. 
1Je 11 1 exclus pas l1hypothèse que b1-a1nnanus soit l'autre sexe du 

Crossoceriis ,(1\llicroc1-abro) kockensis que j'ai décrit de Sumatra. 

Crossocerus (Microcrabro) rimatus n.sp. 

I--Iolotype. - Snd de l'Inde: Nilgiri I--Iills, N aduvatam 1829 m 

r3 V.1958 (P.S. NATHA, leg., coll. G.R. FERGUSŒ). 

Allotype. - Ibidem 'â' (idem). 
Para types. - Ibidem 2 ô IV. 1958, 9 'â' V. 1958 (idem, et Institut 

Agronomique de Gembloux). 

ô. - rfrès proche de braAmanus. De même 1iv_rée 1nais, typi
quement, les marques jaunes sont un peu plus développées, ainsi 
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celles des pattes occupent non seulement I d , d 
des fémurs II-III mais aussi le de d e e,sus e la base 
totalité des trochanters III 'fo t f _ssl~s es trochanters II et la 

. · u e ms un des p t . , 
msant au même titre que le l . 1 ara ypes est mela-

d 
. , na imanus aberrant ' ·t, ·1 

u Jaune qu aux scapes. prec1 e: 1 1/a 

Le cly.péus est très caractéristique u-is u'· , . 
ment tronqué droit an bord t' . p. q il_ n est pas simple-

an eneur · il se d1:fV r · 1' 
lobe médian étroit et tronqu' fl , d. e enc1e ~a en un 

e an que e chaque côt' d' , h 
crure peu profonde sensiblem t 1 e une ec an-' en p ns larg J 1 Le segment médiaire et 't e .que e obe médian. 
,. . s e onna-mment lisse l 
mstrncte même aux plus f t . , sans scu pture 

d 
· or s grossissements sa f ,.1 

e courtes fovéoles 1. sa ma , . ' u qu 1 présente 

d 
'b C rge anteneure et qn J . 

au e ut de la fossette de l . . e ques rugosités 

d 
a partie apicale \donc 1 . 

trace e sculnture ou de 'li , . \' pas 'a 1110111dre 
1J si on apres le st t · 

fossette apicale). igma e m autour de la 

ç. - Sont jaunes : mandibules , 
dessus et lohos du pro t ' scapes (taches dorsalement) 

..... no um, scuteUum postsc t 11 , ' 
de toutes les pattes et ut e t h ' u e urn, metatarses 
el III (en demi anneau) ~ atc fe _sur la hase des tibias I-II (petite) 
, l , ·. ou e ms on observe diff' t d 
a a rnelanisation de ces f h eren ·es ten ances 
mélanisés n'ayant pas del:ar iesdc ez plusieurs para types, les plus 

Jaune ans la moiti' · l d 
au postscutellum et ' 1 b d . . . e ap1ca e u scutellum 

--.. , ' a a ase es tibias. ' 
Clypeus conformé à peu rès 

médian un peu plus t p comn1e chez le mâle, avec le lobe 
cour et un ang1e lé ' ·1 

trémité latérale de . , h . gerement sa1 lant à 1'ex-
s ec ancrures celles ci t . 

p!us larges que le 1ob éd" ' , - res ent sensiblement 

r 
e m 1an tronque. 

"e segm t 'd' · en me iaire est encore p1us r 
la moindre trace d'une d .ff, . . po 1 que chez le mâle, sans 

. 1 erenciat10n en aire d 1 . . 
certamement permettre ' "' orsa e, ce qu1 d01t 

k 
a coup sur de s,épar tt , 

ockensis L.EcI,ERCQ et d I f Il . er ce e espece de 
e a eme e encore 111 d b 

Les ·mandibules sont "<l , connue e rahmanus 
. um entees sans t d d 
rnterne. On vérifie . 1 ' race e ent du côté 

auss1 ·es caractères hab ·tu 1 d M 
et note que l'apex d t 

1 
. · 1 

es es icracra.bro 
~ e ous es tergites abd · , 

décolorée, plus largem t d' 
1 

-, 
01

_
111

naux est etroitement 
en eco oree au tergi te V L' · 

est noire avec l'apex 't .t . · aire pygidiale 
~ e r01 ement ferrugmeux. 

Genre DASYPROCTUS LEPELETIER DE SAINT-FARGEAU et BRVLl,E 

Dasyproctus buddha CA>IE~O, 

Rlzopalnm bttddiza C.,MERox 1889 p. 18 ('â'. I d . ' , n e . Poona). 
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Dasyproctus b-nddha LEcLERCQ 1954, p. 258; 1956, p. 147; 1957, 

p. 54; 1958, pp. 40, 41, 60. 

Sud de .l'Inde: Coimbatore Ç VIII.1952, è ·Q VIII.1953, 4 r5 
2 ç IX.1953, r5 V.1954, 5 r5 ç VI.1954, 3 r5 ç VII.r954, 2 r5 
X.1955, r5 III.1957, è IV.1957, 3 r5 5 9 VIII.1957, d' 2 9 V. 
195S, Tranquebar Q XI.194-9, Anamalai Hills, Cinchona 1066 m 
ç V.1956; Inde centrale: Jabalpur 3 è VIII.1957, 2 \l IX.1957 
(P.S. J\'ATHA'1 leg., coll. G.R. FERGUSO, et Jnstitut Agronomique 

de Gembloux). 
Tonkin, région de Jvioa-Binh è Q (Institut Agronomique de 

Gembloux), environs de Hanoi <? 1910 (1•r• FoR'l'IER, 11uséum 

National d'Histoire Naturelle, Paris. 
Philippines: île Penang S ci' 9 Q (U.S. Kational 1'Iuseum et 

Institut Agronomique de Gembloux). 
La série des mâles de Coimbatore comportait une forte propor

tion de mélani-sants. La femelle de Hanoi a le jaune des tibias III 
réduit à un petit trait. Les fossettes supra-orbitales varient consi
dérablement chez les mâles, e1les sont souvent punctiformes comme 
chez jacobsoni. Chez les femelles, les fémurs I ont toujours deux 
taches jaunes bien séparées, une sous-basale, l'autre sous-apicale, 
au moins dans les collections qui proviennent de liExtrême-Orient 
tropical, et cette particularité permet de séparer facilement les 
buddha des yorki. Mais il y a en Inde des exemplaires marqués 
comme les yorki (jaune sous-fémoral des femelles ininterrompu), 
on parvient quand même alors à distinguer les deux espèces car 
11 s'agit alors de bnddha très largement ptérinisé.s, dépassant sur 
toutes les parties du corps la condition des yorki les mieux maculés 
de jaune. En outre, yorki a habituellement le clypéus plus 
échancré-bidenté, les fossettes supra-orbitales plus petites et mieux 
définies. Eirfin chez buddha, les taches du tergite II quand elles 
existent, sont beaucoup plus petites que celles du tergite III, alors 

que c'est le contraire chez yorki. 

Dasyproctus ce.virus n.sp. 

Holotype. -- Philippines: île Kcgros, Monts Cuernos ç (C.F. 
BAKER leg., U.S, National Museum, \Vashin.gton). 

Allotype. - Idem è (idem). 
Paratypes. - Philippines: île Negros, -1-Iont Cuernos 10 ô 29 ~ 

Victorias Q ; N.W. île Panay 'I ; île Samar 6 S \>; île Leyte, 

1 

1 
l 
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Tactoban ô ; île P'alawan, Puerto Princesa 5 ô 9 ·, île Luzon 
·1 0 -,. ' • ' ' 

Mam a , VI.1?24, 4 d ro.I.1953, Mt. Province, ar. Kias Ç 30.XI. 
1953, Benaue C: 31.XII.1953, ·:Mont 11.akiiling ï ô 7 9, Los Baiios 
6 2 ç rr.IV.1925, ô Q s.d., La Union, Rosario 2 3' 30 .. XI.19 - 3 
Bataan, Balanga 6 18.VIII.1953; île Mindanao Dapitan r5 2 Jç' 
C 3 S . ' ' ' agayan , ungao o 3 9, Kolambugan ? , Lagao, Cotabato 2 ô 
10.~.X.1952, 9 Ij.l.r954, Btg., Tagaytay 2 ô 20.VII.r9~::;2, 2 Q 

9.XI.1952 (C.F. BAKER, H.K. TowxEs, P.C. FEucro, C.T. Br:
LH;.s, leg., coll. U.S. National Museum, H.K. Tow,ms et Insti
tut ~.:.\.gronomîque de Gembloux). 

']~aille de ceylonicus. Livrée d'un ceylonicus très pigmenté, soit: 
du Jaune_ ~argeme!lt aux mandibules, les scapes, pédicelle, dessous 
du. deux1eme art1cle du funicu!e, dessus et lobes du pronotum 
axilles et scutellum très largement, deux taches sur les teraites il 
et r\T, une bande large sur V, l'apex du trochanter I, ~out le 
a_essous des fémurs I et leur quart apical, le quart apical des 
fernurs II, l'entièreté des tibias I-III (sauf une tache brnn clair 
vers l'apex postérieur aux II et III), les métatarses I-III (reste 
des t~r.ses ferrugineux clair). Dans certains cas, les taches derrière 
les tibias II et III sont brun plus sombre et il v a deux points 
à l'apex du tergi te I. -

'?lypéus de_ la femelle échancré en demi-cercle, sans rebords 
lateraux, celui des mâles pointu Carène pronotale plus · . ~ . · ou m0111s 
mcurvee et ·saillante, ce qui produit un profil irrégulier : l' , d. . , par quoi 

espec.e se 1shngue de suite de cevlonicus chez qui· 1 ' . _ . a carene 
pronotale reste bien droite. 

Le mâle, a le lobe médian du clypéus pointu. Il est reconnais-
sable par 1 extens10n de ses taches jaunes com.parables à c · 't, d, · e qui a 
e e ecnt pour le type et notamment par la présence de taches au 
scutellum, etc. 

L'~spèce se distingue d'agilis -par son deuxième article du funi
cule 3au~1e_ en-dessous mais nettement taché de brun au-dessus, 
pa; ses tibias II~ tachés de brun à l'apex postérieur (tache toujours 
p~esente mais neanmoins plus petite et plus claire que chez ce-vlo
n-zc11s), et -par sa carène pronotale sensiblement plus irréguli~re. 

Dasyproctus ceylonicus DE SAUSSURE 

Dasyproctus ceyloniws DE SAUSSURE, 186ï, p. 85 (\>;Ceylan); 
LECl,ERCQ, 1956, p. 162 (6, \l), 195j, p. 55; 1958, pp. 46, 60. 
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Sud de l'Inde: Coimbatore ro d' S Q VIII.1952, 1953 et 1957, 
2 ô 16 ·Q JX.1953, ô Q Vl.1954, 9 :5 z 9 VII.1954, I' VII.1955, 
10 d' 13 ç, X.1955J 2 9 XI.1955, ô IV.1957, 5 ô 9 V.1958; 
A.mmatti, S. Coorg 944 m ô V.1952; Anamalai Hill6, Cinchona 
1066 m :5 Q IV.1956, 18 :5 V.1956; Nilgiri Hills, Naduvatam 
1829 m 2 CJ IV.1958, 5 ô 9 V.1958; Tranquebar 2 9 IX.1949; 
Sud de Malabar, \Valayar Forests 305 m z Q IX.1956, Q VII. 
1957, 9 IX.1957, 8 X.1957; Pondichéry, K.arikal 9 I.1962; 
Inde centrale: Jabalpur 488 m 2 :5 3 Q IX.1957; Orissa, Jeypore 
540 m :5 Q IX.1958 (P.S. NATHA, leg., coll. G.R. FERCUSOX et 
Institut Agronomique de Gembloux). 

Singapour 2 :5 4 Q (U.S. National Museum). Tonkin: région 
de Moa-Binh :5 1927. Chine: Foo-chow 2 9. 

Philippines: île Luzon, Manila Q 8.II.1919, Q 9.III.1919, ·:;, 27. 
XI.1919, :5 XII.1921, :5 X.1924, 2 :5 3 v 19.XII.1924, g 28.II. 
1953, .Los Banos ro :5 3 \', Mont _:vrakiling 12 :5 2 9, Alabang 
3 X-XI.1930, La Union, Rosario 3 \' 30.XI.1953, Baguio 1524 m 
·Q 20.X.1954, near Kias :5 30.XI.1953, Tarlac, Capas 3 27.XI. 
1953; Btg. Tagaytay 2 ô 20.VII.1952, Lipa Q 14.IX.1952; Riz., 
Antipolo ô \' r.III.1953; île Mindoro, Akata Victorias \' 8.IV. 
1954, Pola 2 ô 14.IV.1953, San Luis Calapan \' 13.IV.1954; Ile 
Biliran ô \' ; île Samar 6 ô 9 \' ; ile Negros, Monts Cuernos 21 ô 
17 9 ; î-le ·Nfindanao, Dapitan 4 ô 9, Kolambugar ô, Surigao 9 ; 
île Palawan, Puerto Princesa z ô \', Babuyan ci' I' 6.XII.1952 
(C.F. BAKER leg., U.S.N. Museum; H.K. Tow,Es leg. et coll., 
C.R. BALTAZAR leg., Institut Agronomique de Gembloux). 

Bornéo septentrional: Sandakan 2 ô ~. 

Il est bien malaisé et on se demande si c'est bien utile de pré
voir un classement des exemplaires en formes infra-spécifiques. 
En 1956 (p._ 166)·, j'ai distingué à titre provisoire, trois formes: 
infanlulus KOHL (syn. funest-us TuR::--:ER), impeltwsus CAMEROX 

(syn. philippinensis ASHMEAD) et cey/.onirns s.str. (syn. orientalis 
C.nlERO:-'"). On trouve toutes les transitions entre infanlnl.us et 
ce-ylonic11s s.str. dans 1e matériel de provenance indienne. La 
forme ·impetuosus ~=philippinensis) se reconnaît avant tout par 
la forme du clypéus moins profondément éc:rnncré au lobe médian 
et avec un rebord net de çhaque côté (d 1 où bord antérieur quadri
denté), elle est aussi généralement très marquée de jaune mais 
cela n'est pas suffisant pour permettre de reconnaître tous les 
mâles. Cette forme tend à dominer dans les populations malaises 
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et philippines. A partir des Etats-Malais, vers les Philippines et 
Java, la carène pronotale devient moins droite, de profil un peu 
plus irrégulier, voire assez saillante de chaque côté, cela fait 
penser à la condition propre à ce'uirus n.sp., mais en beaucoup 
moins accentué. Enfin les deux femelles chinoises que je viens 
de signaler se singularisent par le dypéus encore moins profon
dément échancré que chez impettwsns et par le segment abdo~ 
mina] I plus robuste et plus court,. S'agirait-il d'un cas limite ou 
d'une espèce de plus à prévoir dans ce groupe si difficile ? 

Dasyproctus pentheri LECLERCQ 

Dasrproctus pentheri LECI.ERCQ 1956, p. 16o ( cT recte '/ ; Cey
lan\, 19j7, p. SS(\'; Java), 1958, p. 45 (\'). 

Le holotype de cette espèce et son unique paratype sont des 
femelles et non -des mâles comme cela a été imprimé par erreur 
typographique dans la diagnose. Le mâle reste donc inconnu. 

Sud de l'Inde: Pulney Hills, Kodaikanal 1980 m c;> XI.1953 
(P.S. :-{ATHA,, coll. G.R. FERGUSON). Philippines: Manila \l 
X!I.1924 (R.C. McGREGOR, U.S. National Museum). 

l.,.a dernière femelle diffère des exemplaires ty.piques de Ceylan, 
de l'Inde et de Java par ses pattes I plus largement jaunes, y 
compris le dessous des trochanters et une grande partie des fémurs. 

Dasyproctus temporalis n.sp. 

Holotype. -- Nord de Bornéo: cap de Sandakan ci' (Institut 
Agronomique de Gembloux). 

En suivant mon tableau dichotomique (1958, p. 36) on arrive 
au n ° 42 qui appelle deux espèces malgaches (crudelis DE SAUSSURE 
et sa11ssurei KOHL), il s'agit donc d)une troisième espèce dont le 
dessous des tempes et la région génale sont striées. Elles le sont 
même plus nettement encore que chez les espèces malgaches: il 
n'y a pas trace de ·ponctuation entre les stries. On distinguera de 
suite la nouvelle espèce ,par ses ,pattes sans ferrugineux (elles sont 
brun sombre avec une raie jaune du côté externe des tibias I-IIL 
par les scapes noirs, à peine marqués <l'un trait jaune étroit, par 
le jaune du scutellurn en deux taches bien séparées, par l'abdomen 
immaculé (les lobes et le dessus du pronotum sont marqués de 
jaune et les mandibules sont immaculées -comme chez les espèces 
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comparées) et par 1es différences importantes que voici, dans la 
ponctuation et la conformation : 

Segment abdominal I beaucoup plus court, long comme deux 
fois et demi sa section la plus large (celle-ci bien plus épaisse que 
chez les autres espèces com1}arables). Cly1}éus large, en lobe 
faiblement tectiforme et presque trapéziforme, au bord antérieur 
tronqué droit, restant au moins aussi large que la distance intero
culaire minimum. Funicule grêle: deuxième article un peu plus 
de deux fois et demi plus long que large. Tête un peu plus large 
que longue, ponctuation céphalique et mésothoracique p'.us forte, 
encore bien observable aux mésopleures. Apex du mesonotum 
fortement ridé. Dessus du segment médiaire non alvéolé, ni densé
ment strié, mais avec de fortes rides obliques 1 largement séparées. 

Dasyproctus townesi n.sp. 

Type. - Philippines: île .'.\/egros, Mt. Canlaon ro9ï m 9, 30.IV. 
1953 (H.K., _M. et D. Tow,Es leg., coll. ToW>IES). 

Allotype. - Ibidem, 3, 30.IV. 1953 (idem). 

Paratypes. - Philippines: île Negros, Mt. Canlaon ID9ï m à, 
28.IV, \l, 29.IV, 2 o, 30.IV, 2 3, ï-V., 'i, S.V.1953 (H.K., M. 
et D. Tow>1ES, leg., coll. Tow:ms et Institut Agronomique d_e 
Gembloux); île Mindoro, S. Luis Calapan, 45 m, 3 I', 13-14.IV • 

1954 (idem); île Mindoro, Alcate Victorias, I', 8.IV.1954 (idem); 
Antipolo, Riz., 'I, I.IX.1952 (idem); île Luzon, Los Banos, 'i, 
ï·III.1953 (idem); Luzon, Mt. Makiling, _I', 16.II.1954 C~- D.~ 
GAXG leg., Bureau of Plant Industry, Mamla); Mt. Makih~g, -
(BAKER leg., U.S. National Museum); île Samar, 3, 6 \l (idem, 
et Institut Agronomique de Gembloux); île Sibuyan, 2 \l (BAKER 
leg., U.S. National Museum); île Biliran \l (idem). 

Appartient au groupe des Dasyproctus chez qui les deux plans 
du front ne sont pas séparés par une carène rnteroculaire, est 

appelée au n" 2 dans mon tableau général des espè~e~ {1958, p. 3~), 
près de vechtintts (e51Pèce des Célèbes) mais se d1st111gue ~e _smte 
par la livrée, la sculpture -du mésonotum et du segment med1~1re, 
etc. C'est aussi une espèce qui a le premier segment abdominal 
relativement court et robuste et dont le clypéus est, chez la \l, 
échan~ré en demi-cercle. On la reconnaît à première vue dans une 
collection de Dasyprocius philippins parce qu'elle est la seule 
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-espèce de ces îles à avoir le postscutellum jaune. Je ne mentionne 
pas ci-après ce qui est aussi vrai de 1·echtinus. 

·?, - Sont jaunes: le pédicelle mais aussi le 2e article du funi
cule, souvent aussi le l et même le 4e; la presque totalité de 
l'épicnémium et du scutellum, les tibias I et II (non ou à peine 
noircis derrière) ; le tergite I est immaculé ou porte deux petites 
taches punctiformes; les trochanters sont tout noirs. Il n'y a 
que 4 à 6 él}ines nettes aux tibias III. 

2e article du funicule au plus 1ong comme deux fois et demi son 
diamètre apical. Partie supérieure du clypéus carénée longitudi. 
nalement, la carène fait saillie vers le milieu et n'atteint pas le 
bord antérieur profondément échancré; de part et d'autre de 
l'échancrure clypéale: une petite encoche peu profonde. La partie 
inférieure des tempes, qui environne 1a carène hypostomiale, est 
très brillante, délicatement ponctuée et avec des espaces polis. 

}désonotum et mésopleures mats, pratiquement sans sculpture, 
et en tous cas, pas la moindre trace de rides. Scutellum brillant, 
strié dans sa moitié postérieure. Segment médiaire très brillant, 
sa partie dorsale -complètement séparée des côtés par une carène 
forte, qui atteint le stigmate. Aucun sillon ne circonscrit une 
aire dorsale à la base du segment médiaire ; toute la partie dorsale 
est traversée par des rides obliques, bien en relief, formant des 
sortes d'alvéoles assez larges; il n'y a pas trace de ponctuation, 
même pas à l'apex. 

Premier segment abdominal un peu plus long que le fémur III. 

o. - Comme la '? pour la livrée, sauf que les mandibules sont 
noires ou très peu marquées de jaune. Ponctuation céphalique et 
mésonotale nette, mais assez superficielle._ Le segment médiaire 
comme chez la 9 mais à alvéoles moins régulières. 

Dasyproctus toxopterus n.sp. 

Holotype. -- Philippines: île Mindanao, Zamboanga 3 (C.F. 
BAKER leg., U.S. National Museum, ·washington). 

Ce n'est peut.êt,re qu'une sous-espèce de townest'J si je lui donne 
un statut plus élevé, c'est parce que le mâle en question diffère 
par un ensemble de points qui sont constants dans la série des 
lownesi précités. 

Beaucoup plus mélanisé. Sont noirs: les articles basilaires du 
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funicule 1sauf le pédicelle), le postscutellum, les mandibules (très 
rougies a~1 bout), les fémurs I-III entièrem_ent, l'épic.némium \s~uf 
une étroite ligne jaune au-dessus, sous l'aire subalaire), ~es tibias 
I-Il (sauf une ligne jaune devant) et les tibias III. Le Jaune. du 
scutellum est réduit à deux petites taches, les marques des tergües 
sont un peu moins larges. Le reste est marqué -comme chez townesi, 
y compris les tarses I-II dont les métatarses sont jaunes. 

- Aucune différence dans la conformation et la sculpture sauf que 
le lobe médian du cJypéus est fortement échancré (comme chez la 
femelle de /o-;.cnesi~ d~nc p1us que chez le mâle de ce dernier), côtés 
du segment méd-iairc. ;1011 pa::; superficiellement aciculés a.nais bien 
irrégulièrement ridés, avec une douzaine de rides largement sépa

rées par des espaces vaguement ponctués. 

Dasyproctus tyronus n.sp. 

Holotype. ~ Bornéo septentrional: cap de Sandakan 5 (Institnt 

Agronomique de Gembloux). 

Présente tous les caractères communs aux deux espèces précé
dentes, mais encore plus mélanisé que /.oxoplerus: pé:dicell~ brun, 
mandibules noires à peine rougies, dessus du pronotum n01r a\:ec 
un point jaune de -chaque côté du milieu, lobes du pronotum notrs 
antérieurement, pas trace de jaune aux axiHes, au scutell.um', .au 
postscutellum, à l'épicnémium. Pattes noires sauf ~-n pett~ pmnt 
sur }a base des tibias I et II; les métatarses I sont brun n01r. Les 
marques des tergites sont peu nettes et paraissent manquer sur 
le tergite IV. Les côtés du segment médiaire_ présentent un~ 
striation intermédiaire entre les conditions prescntes pour townes'. 
et pour toxopleru.s: des stries peu ser.rées, moins en relief :t plus 
serrées que chez townesi-. La différence structurale la plus impor
tante s'observe au dos du segment médiaire. Chez les deux. autre~, 
l'apex de cette partie dorsale est ridée-alvéolée entièr~men-t depuis 
l'aire dorsale (non circonscrite) jusqu'aux quatre alveoles finales, 
ici tout cet espace postérieur à l'emplacement de l1aire dorsale ;~t 
lisse, 11011 sculpté, les quatre alvéoles finales restant seules deh-

mitées. 
Dasyproctus vaporus n.sp. 

Type. ~ Philippines: Tangcolan, Bukidnoh 9 (C.F. BAKER 

leg., U.S. National Museum, \Vashington). 
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Paratypes. - Philippines: île Luzon, Mont :.Iakiling ç (idem) ; 
île Samar Q (Institut Agronomique de Gembloux). 

En sui,,anL mon tableau dichotomique (1958, p. 3S), on ren
contre une raison d)hésiter dès 1e n ° r car il y a un Yestige de 
carène interoculaire, mais comme il ne s)agit pas d'une carène 
complète reliant parfaitement les orbites, on est conduit au n ° S 
qui appelle ,:ecllii1rns, ferox et ùnmüis, et convient aussi au:X. 
espèces que je vit:ns de décrire. La parenté avec ces dernières est 
évidente mais la combinaison des caractères pigmentaires et struc
turaux est telle qu'il faut bien prévoir une espèce de plus. 

Son jaunes: 111andibules 1 scapes, dessous du pédicelle, lobes et 
dessus du pronotum, épicnémium, axilles et une grande partie 
du scutellum, apex des hanches II-III, une raie dessous et l'apex 
des fémurs I, apex des fémurs II, tous les tibias (noircis derrière), 
tous les métatarses et des fascies allongées aux côtés des ter
gites II-\,~. 

Lobe médian du clypéus taillé en biseau et sensib'.ement échan
cré, plus large que le diamètre d'un socket antennaire. Au-dessus 
du front, derrière les vestiges d'une carène interoculaire, une 
courte plage de gros points coriaces et serrés, le reste du front 
et du vertex présentent, outre les points sétigères minuscules, des 
points superficiels épars assez larges. On retrouve des points de 
cette sorte sur le mésonotum et sur toute la surface des méso
pleures, ils sont caractéristiques car on n'en trouve pas trace chez 
les espèces voisines. Postscutellum coriacé et non pas nettement 
ridé. Côtés du segment médiaire avec -moins de 20 rides bien 
séparées par des espaces finement a1utacés. Au dos du segment 
médiaire, d'abord de larges alvéo~es basales irrégulières, puis, de 
chaque côté, une courte plage bombée avec une ponctuation forte 
et nette, ensuite un vague sillon circonscrivant tout ce qui précède, 
enfin des stries obliques et irrégulières aboutissant aux carènes 
latérales et présentes jusqu'à l'apex du segment. 

Deuxième article du funicule long comme quatre fois son dia
mètre. Segment abdominal I fortement noduleux à l'apex mais 
variablement long : deux fois la longueur du tergite II chez le 
paratype de l'île Samar, une fois et demi cette longueur chez les 
autres exemplaires. Il n'y a que 4 à 5 épines nettes aux tibias III. 
Pour le reste, c1est comme chez 7..·echtinus (sauf pour la taille plus 
normale) et comme chez les espèces précédemment décrites. 
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'I'ABLEAU PROVISOIRE POUR AIDER -~ DISTINGUER 

LES ESPÈCES DU GROVPE ·vechtinus - ferox: 

LEcLERCQ, 1958, p. 38 . 8 

8. Postscute11um jaune. Epicnémium largement jaune. Apex des 
fémurs I-III marqués de jaune. Tibias I-III largement jannes. 
Pas de vestige de carène interoculaire. 1-iésopleures sans 
ponctuation non sétigère répartie sur toute sa surface. Lobe 
médian du clypéus des femelles pronfondément échancré en 
demi-cercle 8 a 

Postscutellnm noir. Fémnr III tout n01rs 8 b 

Sa. Deuxième et troisième articles du funicule noirs. Trochanters 
jaunes en-·dessous. J\iésonotum coriacé avec des rides longitu
dinales irrégulières. Aire dorsale du segment médiaire cir
conscrite ·par un sillon, sa surface en partie ponctuée et sans 
rides continues, des points aussi dans l'apex du segment. 
12,5 mm. Célèbes vechtinus LECLERCQ. 

Les trois premiers articles du funicule jaunes. Trochanters 
noirs. )i;!ésonotum à ponctuation sétigère simple et fine. Pas 
-de sillon circonscrivant une aire dorsale au segment médiaire1 
celui-ci parcouru par des rides continues et irrégulières jusque 
dans sa partie apicale et pas de ponctuation distincte. 
9-rn mm. Philippines townesi n.sp. 

Sb. Epicnémium largement jaune. Des vestiges de carène 
interoculaire. :Mésonotum et mésopleures montrant, outre la 
fine ponctuation sétigère habituelle, de gros points superficiels 
et épars. Tibias III largement jaunes. Tous les métatarses 
jaunes. Postscutellum coriacé et non pas distinctement ridé. 
Une plage de gros points après les alvéoles basales de la 
partie dorsale dn segment médiaire. Lobe médian du clypéus 
des femelles taillé en biseau, faiblement échancré et bien plus 
large -que le diamètre diun socket antennaire. Philippines. 

'uapont-s n.sp. 
Epicnémium noir ou à peine taché de jaune au-dessus. Pas 
de vestige de carène interoculaire. Pas -de ponctuation addi
tionnelle au mésothorax . S c 

Sc. Espèces d'Afrique et de Madagascar dont les tibias III sont 
normalement tachés de jaune . 

Cf. LECLERCQ, r958, p. 3S, n' 8 bis. 
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Espèces orientales dont les mâles seuls 
ont les tibias III tout noirs . 

sont connus, lesquels 
s d 

Sd. Côtés du segment médiaire non pas densément aciculés mais 
ridés1 avec des rides largement séparées par des espaces plus 
ou moins ponctués. Partie dorsale du segment média ire 
entièrement ridée- alvéolée, sans plage lisse. Pédicelle jaune. 
Epicnémium avec une brève ligne jaune sous l'aire subalaire. 
).,fétatarses I, axilles et angles antérieurs du scutellum jaunes. 
lie Mindanao . toxopterus n.sp. 
Côtés du segment médiaire plus densément striés) presque 
aciculés. Apex dorsal du segment m-édiaire sans sculpture 
(plage lisse) entre la partie supérieure et les quatre alvéoles 
finales. Pédicelle, épicnémium 1 axilles et scutellum noirs. 
Jiétatarse I brun sombre. Bornéo . tyran.us n.sp. 

Dasyproctus yorki LECI,ERCQ 

])asyproctus yorlû LECLERCQ 1956, p. I5ï ( 9 ; Queensland sep
tentrional), 1958, p. 4r (Australie occidentale). 

Philippines: île Luzon, Mont Makiling r3 ô r3 9, l'un des ô 
29.XII.1953, Manila 2 9 VI.1924, C/ III.192.,, ô 22.VIII.1953, 
Mont Limay 9, Alabang ô X-XII. 1930, Baguio, Bengnet ô 9, 
Lo., Banos 3; île 1Iindoro, Alcate Victorias Q ï..IV.1954; île 
Sibuyan 2 C/; île Panay, N.W. 9, Culasi 9 6.VII.1918; île 
Samar 6 -3 3 <? ; île Biliran ô 3 9 ; île Negros, :Monts Cuernos 
17 :~ 27 ·:;?, 1iont Canlaon 1097 rn d' 28.IV.1953; île Palawan, 
Puerto Princesa 7 ô 9, un se ô 8.IX.1925; île Mindanao1 Bu
tuan -1 9, Da pi tan 2 ô 9, Davao ô 2 9 1 Kolambugan 2 d', 
Zamboanga 2 ô (Coll. H.K. Tow11Es, C.R. BALTAZAR, U.S. 
Kational Museum, et Institut Agronomique de Gembloux). 

Je ne doute pas de l'identité de ce matériel philippin récolté si 
loin de la :patrie australienne ·de ljespèce. On retrouve chez les 
femelles le funicule des antennes sans jaune, la carène pronotale 
sensiblement incurvée, les particularités prescrites pour les fos
settes supra-orbitales, pour le jaune des pattes, etc. 1 y compris 
la marque jaune ininterrompue sous les fémurs I (cf. bu.ddha 
ci-dessus). En outre les fémurs III sont toujours tout jaunes et 
s'il y a une légère i11fuscation1 c'est juste à la base qu'on l'observe. 

:-Séanmoins les femelles des Philippines diffèrent des yorki 
australiennes par l'échancrure clypéale beaucoup plus profonde, 
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formant parfois presque un demi cercle, par le segment abdo
minal I sensiblement plus long avec le tergite toujours bimacuJé, 
par l'épicnémium p1us largement taché et par les fascies latérales 
des tergites III et IV simplement latérales, loin de se joindre au 
milieu. 

Les mâles des Philippines sont tous très mélanisés, à sept 
exceptions près tous avaient } 'abdomen entièrement noir. Le reslè 
de leur livrée rappelle la condition des mâles de buddha et de 
iacobsoni. Comment les reconnaître? Le meilleur critère semb!e 
être la dimension des fossettes supra-orbitales qui chez yorki sont 
minuscules, punctiformes et -bien rondes, soit encore plus petites 
que chez Jacobsoni et très comparables à ce qu'on voit chez co11alor 

TcRXER. De plus le clypéus n'est pas du tout subtridenté comme 
chez jacobsoni, mais son lobe antérieur est simplement tronqué à 
l'apex. Il est douteux qu'on puisse tirer de bons caractères de la 
livrée car il y a des mâles qui ont les pattes et l'abdomen aussi 
largement colorés que les femelles (trois dans ce cas pour toute 
la série). 

Il serait peut-être judicieux de traiter ce matériel philippin 
comme une sous-espèce à distinguer du matériel australien. fv!ais 
comme on ignore encore tout des mâles de la population austra
lienne, ce serait prématuré d 1 en arriver là dans le présent travail. 

Genre ECTEMNIUS DAHLEOM 

Sous-genre Cameronitus LECLERCQ 

Ectemnius ( Cameronitus) ammanitus LECLERCQ 

Eclemnius (Cameronitus) ammanitus LECLERCQ, 1958, pp. 145, 
152 { •;;:, ; Annam, Assam). 

Tonkin : région de Hoa-Binh 2 ci' Q, 1928 (A. DE Comu:,;, 
11useum Kationa1 d'Histoire naturelle, Paris, et Institut Agrono
mique de Gembloux). 

Appartient au groupe 11igrilarsus HERRICH-SCHAEFFER: voir 
tableau dichotomique amélioré, plus loin. 

Ectemnius ( Cameronitus) bogorensis LECLERCQ 

E.(C.) bogorensis LECLERCQ, 1958, pp. 142, 151 (\',ci'; Java, 
Singapour). 
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Philippines: île Mindanao \' (Institut Agronomique de Gem
bloux); île Sibuyan Q (U.S. National :Museum, :Washington); 
île Negros: Mts Cuernos ci' (ibidem); :'.\egros Or.: lvft Canlaon 
1097 m 5 2S.IV.1953 (H.1I. et D. Tow:,;Es leg. etc coll.). 

Sud de l'Inde: Nilgiri Hills, Singara ro36 m Q IV.1954 (P.S. 
XATHA:,; leg., coll. FERGUso,, New York); Anamalai Hills, Cin
chona ro66 111 Q I\'.56 (Institut Agronomique de Gemb'oux). 

Décrite de Java et de Singapour, Pespèce habite donc un terri
toire très considérable et il n'est pas étonnant qu'on y rencontre 
des individus assez différents les-uns des autres. Par rapport au 
ho1otype javanais, les femelles des Phi1iprpines se caractérisent 
par 1a p011ctuation mésothoracique nettement plus forte, plus 
arossière avec une orientation longitudinale plus accentuée vers 
~ ' 
le milieu du mésonotum. L 1exemplaire de Sibuyan est à sculplure 
mésonotale nettement plus coriace encore que celui de 1-Iindanao 
et il est possible qu'on pourra un jour caractériser des populations 
insulaires avec ce critère. 1',,~éanmoins le mésonotum reste dans 
tous les cas très brillant, avec les espaces entre les points parfaite
-ment lisses, de sorte qu'aucune confusion n'est possible avec les 
Cameronüus dont le mésonotum est chagriné et mat. Chez ces 
deux femelles philippines, l'aire épicnémiale est largement tachée 
de jaune et les taches latérales des tergites I-V sont de &urfaces 
semblables. 

La femelle indienne qui provient des Anamalai Bills est tout 
à fait semblable au type javanais sauf que les taches latérales des 
terg,ites ll-V sont de surfaces décroissantes et que celles du ter
gite I sont de la même grandeur que celles du tergite III. La 
femelle indienne des Nilgiri Hills est plus aberrante. Les taches 
de ses ter.gites correspondent à ce qui est dit pour l'autre mais 
qui plus est, le deuxième article du funicule des antennes est un 
peu plus long que le troisième, alors qu'on s'attend au contraire. 
(il reste cependant plus court que chez boletus). 

Les .mâles philippins correspondent bien avec ce que j'ai pres
cr~t pour l'allotype originaire de Singapour. Ils ont cepen<lant la 
ponctuation mésonotale plus forte, presque réticulée et l'aire épic
némiale tachée de jaune. Ayant pu le comparer au mâle de bolefus 
dont il sera question plus loin, j-e puis en outre préciser quelques 
caractères supplémentaires intéressants: 

Les fémurs I sont normalement arrondis à la base, ni enflés, 
ni (ou très vaguement) 'Carénés. Les ,articles basilaires du funicule 
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sont robustes et assez courts (à peine deux fois plus longs que 
larges). Les côtés du segment médiaire sont aciculés comme chez 
la femelle. Les angles antérieurs du pronotum sont brièvement 
renforcés par un minuscule cône translucide. Le front présente 
une ·particularité très originale: .la limite idéale entre le plan hori~ 
zontal et le plan vertical est épaissie saillante; on le voit le mieux 
en regardant la tête de côté, de cette façon le front apparaît comme 
une petite bosse dépassant le bord de l'œi1. 

Ectemnius ( Cameronitus) boletus LEcLERCQ 
var. gedehensis LECLERCQ 

E.(C.) boletns+nr. gedel,ensis LECLERCQ, 195E, pp. 142, 151 
( ç ; Pahang, Java). 

Philippines: Luzon, Mont San Thomas near Baguio, 1980 m, 
3 28.Xll.1952 (H.K., M. et D. TowNES leg. et coll.); ibidem, 
:J 29.XI.1953 (C.R. BAL'fAZAR leg., Bureau of Plant Industry, 
Manila). 

Peu de différences par rnpport au type de la variété décrite de 
Java. La feme11e ne mesure que II mm, eUe a les ailes enfumées 
et n'a pas de jaune aux mandibules ni au scuteUum. 

Le mâle {sexe encore inédit) présente un long trait jaune sous 
les fémurs I et II et ses tergites I-IV sont bimaculés, les taches 
de I étant punctiformes, celles de II-IV étant légèrement décrois
santes. L'aire dorsale_ du segment médiaire est irrégulièrement 
ponctuée-réticulée mais les côtés du se.g.ment ont des rides assez 
fortes, en relief, mieux sèparées que chez la femel1e (où les côtés 
sont simplement aciculés). On sépare dn mil.le de bogorensis par les 
caractères déjà valables pour les femelles (]oc. cit., p. 142) notam
ment par ceux des antennes plus grêles, avec des articles basi
laires beaucoup 'Plus longs, par les détails de la livrée et de la 
ponctuation, mais auss,i par la conformation des fémurs I. Chez 
boletus ô les fémurs I sont plus irréguliers : enflés et bicarénés 
basalement. Enfin les angles antérieurs du pronotum sont ren
forcés par un cône translucide mais celui-ci est tellement petit 
qu'on a peine à le voir. 

Ecternnius ( Cameronitus) ernbeliae LECLERCQ 

Ectemnius (Cameronitus) embûiae LEcLERCQ, 19:;S, pp. 139, 148 
(9, ô; Java, Banka, Sumatra, Etats-Malais). 
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Singapour 2 (Institut Agronomiqne de Gembloux). 
Philippines: île Penang :J ç ; ::\'.W. île Panay Q (C.F. BAKER 

[eg., U.S. Kational :VIuseum). 

Ectemnius ( Cameronitus) palitans BI:-.:GHA>J 

Crabru palita11s B1"GHA'1, 1Sg6, p. 446 (Q; Ceylan), 1897, p .. P9 
Ectemni11s (Camenmi/.us) nigr-ilarsus HERRlCH-SCHAEFFER subsp. 

palilans LECLERCQ, 19_::;f\ pp. 144, 152 (,3, ç; en partie). 

L'examen de nouveaux matériaux me conduit à penser que le 
vrai palita11s n'habite que Ceylan et le Sud de l'Inde. Les autres 
localités renseignées par B1:-.:GHAM (1897) et LEcLERCQ (1954, 
p. 284; 1958, p. 152) doivent être reportées à palitoides n.sp. et à 
paxinus ·n.sp. Je ne reviens pas sur mon opinion suivant laquelle 
pa,lita:ns n'est qu'une sous-espèce de l'espèce paléarctique nigri
tarsus, je suis du .même avis pour les formes que je vais indiquer 
ci-a'Près, si je les présente comme s'il s'agissait d'espèces réelle
ment séparées c'est parce que la constance des .livrées et des détails 
de la sculpture les rendent reconnaissables sans grosses difficultés 
et qu'après iout, nous en sommes encore au stade initial de 1eur 
traitement taxonomique. 

Sud de l'Inde: Nilgiri Hills, :\'aduvatam 1829 m 3 ô IV-V. 
195S; Pulney Bills, Kodaikanal 1980 m co' XI.1953; Anamalai 
Bills, Cincbona 1066 m ô IV.1959, '~ V.1957, Q V.1956; Sheva
roy Hi,lls, Yercaud 1370 m ;, I.1955 (P.S. Ka'fHA:-.: leg., coll. G.R. 
FERGUso:-.:). 

Ectemnius (Cameronitus) palitoides n.sp, 

Holotype. - Punjab: Simla ~ V.1S97 (Institut Agronomique 
de Gembloux). 

Allotype. - Idem ô VIII. 1S98 (Ibidem). 

Se distingne par les caractères indiqué dans le tableau dicho
tomjque présenté plus loin. 

Ectemnius (Cameronitus) paxinus n.sp. 

Holotype. - Philippines: île Kegros, Mont Canlaon 1524 m 
'< 6.V.1953 (B.K., M. et D. TowxEs leg., coll. H.K. Tow:-.:Es). 

Allotype. - Philippines: île Panay, Culasi ô VI. 1918 
(McGREGOR leg., U.S. National Museum, \Vashington). 
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Paratypes. - Philippines: île :\Tegros, 1'1ont Can1aon r432 m 

\' 1.V.1953 (H.K., M. et D. TowxES leg., Institut Agronomique 

de Gembloux); île Luzon près de Baguio, San Tomas 1980 111 

I' 4.IV.1953 (idem, coll. H.K. TmnEs), Baguio s' ? 8.V.1953 
(C,R. BAI.1'AZAR ,leg., Bureau of Plant Industry, Manila), Luzon s 

(Institut Agronomique de Gembloux). 

Se distingue aussi par les caractères indiqués dans le tableau 
qui suit. 

TABLE.-\l- POUR DISTl:\"GCER LES ESPÈCES OU SOCS-ESPÈCES 

DU GROUPE Ecte-m11ins (Cameronitus) nigr-itarsus: 

LECI.ERCQ, 195S, p. 143, 11° II Il a 

11a. Epicnémium non strié: entièrement lisse ou vaguement et 
éparsément ponctué. 'I'horax toujours taché <le jaune: au
dessus et aux lobes postérieurs du pronotum et aux axilles 
du scutellum . 11 b 

Epicnémium strié ou ridé longitudinalement (les stries 
parfois difficiles à voir lorsque l'épicnémium est jaune, 
mais toujours observables en vue oblique à fort grossisse
ment) II c 

IIb. Epicnémium et postscutellum noirs. Ailes presque hyalines. 
Fémurs II avec une grosse tache jaune à l'apex, mais cette 
tache ne s'étend pas en L vers l'avant du fémur .. Femelles: 
le sillon qui divise l'aire dorsale du segment médiaire est 
sensiblement élargi basalement. Mâles: ponctuation méso
notale forte mais non grossière, ni renforcée de rides ; ter
.gite VI non bombé. Nord de l'Inde. . palitoides n.sp. 

Epicnémium largement taché de jaune. Postscutellum jaune. 
Ailes noircies. Fémurs II avec une tache jaune plus large 
qui s'étend en L sous le fémur. Femelles: le sillon qui divise 
l'aire dorsale du segment médiaire est à côtés parallèles, non 
élargi basalement. Mâles: ponctuation mésonotale compliquée 
de rides qui lui donnent un aspect irrégulier et chagriné; 
tergite VI légèrement bombé. Philippines. . paxinns n.sp. 

IIe. Pas de jaune au thorax. Chez la femelle, le sillon qui divise 
l'aire dorsale du segment médiaire est élargi basalement. 
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Cf. aussi LECLERCQ, 1958, p. r43, n ° r r. Eurasie tempérée. 
n(!{ritarsus HERRJCH-ScHAEF'FER 

'I'horax plus ou moins taché de jaune {au moins très nette
ment sur le mésonotum) 1 r d 

rrd. 1-Iarques jaunes du thorax et des pattes très peu développées, 
faisant toujours défaut sur l'épicnémium et ré-duites à des 
taches punctiforrnes (quand il y en a) sur le scutellum, le 
postscutellum, aux pattes I et aux tibias II. Cf. LECLERCQ 
r94S, p. LJ-4, n °" 13 et 14 

ammanitus LECI.ERCQ et mizullo TsLXEKI 

1-Iarques jaunes considérablement plus étendues aux pattes 
et sur le thorax Ir e 

ne. Chez les mâles, l'épicnémium est tout noir, le tergite \ll est 
normal et l'aire pygidiale est très large, subtronquée apicale• 
ment. Il n'y a pas de jaune sur le segment médiaire, ni sur 
le tergite I, et le jaune du scutellum comporte au plus une 
bande antérieure, la marge apicale restant toujours noire. 
Ceylan, sud de l'Inde . palilans Br-lGHAM 

L'épicnémium est très largement taché de jaune chez les 
deux sexes. Chez les mâles, le tergite VI est fortement bombé 
et l'aire pygidiale est étroite, semi-elliptique. Chez les 
femelles, la livrée comporte habituellement de .grandes mar
ques jaunes sur le tergite I mais exceptionnellement aussi 
cette livrée n'est pas plus développée que chez palitans (et 
dans ces cas, on ne peut séparer les feme11es des deux espèces 
que si on tient compte de la provenance et des caractères du 
mâle). Cf. LEcLERCQ, 1948, p. 145, nos r5 et r6 pour les 
variétés. Formose, Java, Sara,vak. . orius LECI,ERCQ 

Sous-genre Hypocrabro Asm!EAD 

Ectemnius (Hypocrabro) continuus FABRICIT:S 

Sud-Ouest de la Sibérie: Kolpashevo o 19. VII. 1924 (G. BEr 
BIEXKO). 

J'ai signalé une ~ de Shembagannr en Inde (1954, p. 269) mais 
je me demande si vraiment cette espèce holarctique pénètre dans 
le -domaine oriental proprement dit. J'ai en collection, depuis plu. 
sieurs années, un mâle qui m'embarrasse beaucoup. Il porte une 
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étiquette de provenance qui se lit (< Ha-mamv 19/4/14 D, localité 
que je n'ai pu situer mais qui pourrait fort bien se trouver dans 
l'ancienne Indochine. Il répond à la diagnose de conlinuns, y com
pris par le quatrième article du funicule échancré (mais faible
ment), par la petite épine en avant de la carène pronotale, etc. 
\fais ses tarses II sont normaux, vraiment très peu saillants 
apicalement. On dirait une forme intermédiaire entre continuus 
et n-nrsei Ko1n .. 

fü:temnius (Hypocrabro) laevigatus DE STEFA,r 

Punjab: Simla ci' V.r897, Q VII.1898 (C.G. NuRsE, =--:atur
historisch èlfoseum, "\Vien). Ce couple diffère par 1a taille un peu 
plus grande, la livrée jaune minimale et le cinquième article du 
funicule moins élargi. Je n'oserais conclure qu'il faudrait préYoir 
un nom pour rendre compte de ces particularités. 

Ectemnius (Hypocrabro) schlettereri KOHL. 

Chine: Fukien, }.;Iinhow 9 (Institut Agronomique de Gem
bloux); Formose: Taihorinsho ci' (Naturhistorisch Museum, 
~Vien) ; Kord Viet-Nam: Hoa-Binh ci' (Institut Agronomique de 
Gembloux); Punjab: Upper Kulu, }.;fanali 1980 m ci' 22.VI.1934 
sur Prunus av i u m (B.M. BHATIA leg., Forest Research 
Institure, D,ehra Dun). J'ai revu aussi un ô du Cachemire 
<< 5-6000 feet )) 1901 (C.G. NvRsE) -provenant du lot cité par KOHL 

(1915, p. 74) mais à ma grande stupéfaction, je l'ai trouvé pourvu 
d'une étiquette , m,rsei KOHL type » de la main œe Kom,. Il faut 
dire -que l'espèce est relativement variable sous les rapports de la 
livrée et de la sculpture et quJen fin de compte, elle ne diffère 
manifestement de nursei que pas son tergite I fortement ponctué 
(non ponctué chez nu.rsei),. On peut donc se demander si 111.trsei 
nJest ·pas un simple synonyme, de n1ême d'ailleurs que obstriclus 
GcsSAKOVSKIJ (r932 et non 1933 comme je l'ai écrit en r954, 
p. 2ïI), décrit de l'Ussuri et qui pourrait fort bien représenter la 
condition extrême dans l 1autre sens (encore plus grossièrement 
sculpté). Comme il fallait s'y attendre, c'est l'exemplaire de For
mose qui est le plus pigmenté, avec du jaune aux mandibules, 
sur l'aire épicnémiale, aux lobes du pronotum, aux axilles et 
marge antérieure du scutellum, au postscutel1um, dessous apical 
des fémurs I-II, tibias I-III presque entièrement, et métatarses. 
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Sous-genre Metacrabro ASIUŒAD 

Ecternnius (Metacrabro) butuani n.sp. 

33 

Holotype. - Philippines: île Mindanao: Bntuan o (C.F. B.-\ 
KER leg., U.S. Xational j\foseum, "\Vashington). 

Exemplaire assez détérioré, appartenant à une espèce originale 
et difficile à intercaler dans le tableau du sous-genre (LECLERCQ, 

1958, p. r13). Il faudrait l'appeler au voisinage de fidvopilosel/us 
CA11IEROX à qui il ressemble par la taille et divers autres traits. 
'l'rès remarquable en tous cas par l1absence totale de parties mates 
au mésothorax: mésonotum fortement ridé transversalement, les 
rides devenant obliques dans la moitié postérieure1 mésopleures 
éparsément et superficiellement ponctuées, les espaces intermé
diaires parfaitement lisses et brillants. Remarquable aussi par 
l'absence de carènes séparant les côtés du segment mé<liaire, par 
le tergite VII échancré et par les pattes primitives (sans particu
larités comme celles qu'on observe chez ful'Jopilosellus etc.). La 
ponctuation des mésopleures et l'absence de points et de rides 
longitudinales dans l'apex du mésonotum feraient facilement 
hésiter: est~ce un k[etacrabro ou un Cmneroniltts? Aucun Canie
ronitus n'a cependant des ri-des mésonotales aussi marquées, ni 
d'ailleurs le mésonotum ainsi dépourvu de points, mais le carac
tère le plus décisif se trouve dans les antennes qui sont bien du 
type llfel-acrabro, les articles basi.liaires sans échancrure mais avec 
une carène saillante le long de la face inférieure. 

10 mm. fvlandibules presque entièrement jaunes. Les parties 
mentionnées ci-après sont jaune orangé (mais peut-être sont-elles 
simplement jaunes sur le vivant?): scapes, dessus et lobes posté
rieurs du pronotum, aire épicnémiale, axilles et scutellum (sauf 
marge apicale), postscutel1u,m, la plus grande partie des fémurs 
I-II, des tibias et tarses I-III, et des marques aux tergites II-V. 
Les trochanters sont ± bruns, ferrugineux et jaunes. Les fémurs 
III sont bruns avec une grosse tache jaune sous la base. Le jaune 
des tergites est comme suit: une bande arquée dans la moitié 
antérieure du tergite lI (cette bande presque interrompue au 
milieu vers lequel elle se rétrécit d'ailleurs), deux fascies Jarge
ment séparées aux côtés des tergites III et IV, une bande sur le 
tergite V. 

Joues insignifiantes. Clypéus trapézoïde a-ssez étroit, au bord 
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antérieur légèrement arrondi, la partie basale discrètement carénée 
(rappelant donc beaucoup quadricinctus). Dessus du front légère
ment smbaissé par rapport au bord des yeux (moins cependant que 
chez q-iiadricinct.us). Distance ocelloculaire un peu plus longue que 
la distance postocellaire. Ponctuation céphalique très superficielle, 
obsolète. Deuxième article du funicule deux fois et deux tiers plus 
long que son diamètre apica1, donc sensiblement plus long que Je 
troisième. Une forte carène étroite et brunei sous les sept premiers 
articles du funicule (impossible de décrire les autres qui fo11l 
défaut!). 

Pilosité thoracique ,gris argenté, assez forte et hirsute. Dessus 
du pronotum sans carène, très normalJ bien arrondi aux angles 
antérieurs. Segment médiaire brillant. Son aire dorsale mal déli
mitée, toutefois on repère une carène apicale lorsqu'on examine 
le segment d'avant et ob1iquemeni. La surface de l'aire dorsale 
est coriace, vaguement ponctuée-réticulée. L'apex du segment est 
ridé transversalement, avec des points superficiels entre les rides; 
pas de carènes montant le long des croupes; côtés du segment 
densément aciculés. 

Tergite I un peu plns long que large à l'apex où il reste plns 
étroit que le tergite II, de ce fait une légère constriction entre les 
deux segments. Ponctuation du tergite I nette mais éparse; les 
autres tergites n'ont que des -points sétigères très obsolètes. 

.,fous les tarses grêles, les métatarses très longs et cy.lindriques. 
Quelques épines sur la face externe des tibias III. 

Ectemnius (Metacrabro) fulvopilosellus CA,ŒRO, 

Crabro fulvopilosellus CAMEROX, 1902, p. 6o ( 9 ; Assam). 
Crabro ctenopus CAMERON, 1907, p. 88 (ci; Sikkim). 
Eclemnius (Metacrabro) fulwpilosel/.us LECLERCQ, 1950, n' 23, 

p. II ( + ctenopm); 1954, p. 288; 1958, p. n4. 

Philippines: île Negros, :Monts Cuernos \l (C.F. BAKER leg., 
U.S. National Museum, ,\Vashi11gthon); île Samar ci (Institut 
Agronomique de Gembloux). 

Ces exemplaires répondent suffisa.mment aux descriptions ori
ginales et aux précisions que j'y ai apportées après examen des 
holotypes ·pour me faire croire à l'exactitude de la détermination. 
En particulier, le mâle de Samar a les métatarses II et III modifiés 
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exactement comme chez le type de ctenopu.s. Je dois cependant 
préciser quelques caractères observés chez les exemplaires phili
pins, cela sans a\'oir eu l'occasion de revoir les types de CAMERO~ 

pour en apprécier la signification. 
Le mâle de Samar a une longue épine, fine et droite, sous la 

base du fémur I. Son clypéus est large, trapézoïde, plat, avec un 
bord antérieur qui serait droit s'il n'était discrètement trisinué. 
Troisième article du funicule long comme deux fois et demi son 
diamètre. La femelle a le clypéus également large mais son bord 
antérieur est plus profondément sinué: une la·rge échancrure 
médiane flanquée d'une échancrure plus petite de chaque côté. 
Deuxième article du funicule près de deux fois aussi long que 
large (et comme le troisième reste long comme deux fois et demi 
son diamètre, la différence entre les deux articles est moins forte 
que chez le mâle). 

Chez les deux sexes, le- scrobe mésopleural est renforcé par une 
petite excroissance obtuse, toute la surface des mésopleures est 
1ongïtudina1ement striée, la pilosité générale du corps est forte, 
les marques jaunes sont plus étendues que chez les exemplaires 
décrits précédemment. Le jaune est étendu non seulement aux 
mandibules, scapes, dessus et lobes postérieurs du pronotum, mais 
encore aux axilles, à une grande partie du scutellum, au post
scutellum ; il y a aussi deux grosses taches aux côtés du tergite I 
(celles de II restent cependant les plus grandes), les pattes I et II 
sont presque entièrement jaunes chez le mâle qui conserve cepen
dans .Jes trochanters, fémurs et tibias III brnn noir. Chez la femelle, 
tous les fémurs sont largement jaunes (à peine bruns dorsalement), 
hanches et trochanters de toutes les pattes et tibias I sont jaunes, 
mais les tibias II et III contrastent parce qu'ils sont bruns, 
les II n'ayant qu'une petite tache préapicale jaune, les III n'ayant 
pas de jaune du tout. 

Sous-genre Policrabro LEcLERCQ 

Ectemnius (Policrabro) forestus LECLERCQ 

Ectemnius (Poli-crabro) forestus LECLERCQ 1958, pp. IOï, rro 
( ~, ci; Sumatra, Etats-Malais, !fava, Sarawak). 

Philippines: île Samar \l (C.F. BAKER leg., U.S. National 
:Museum, •\Vashin.gton). Cette espèce paraît peu variable, ce nouvel 
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exemplaire ne se singularise que par ses petites taches jaunes des 
deux côtés de l'aire dorsale du segment médiaire. 

Ectemnius (Thyreocerus) cuernosi n.sp. 

Holotype. - Philippines: île "egros, Monts Cuernos J (C.F. 
BAKER leg., U.S .. :\'ational :'viuseum, ·washington). Allotype: 
ibidem \l (idem). 

Paratypes. - Ile Xegros, ).fonts Cuernos c~; île Luzon, ]viont 
iVlakiling 3 3; ::.J.W. Panay 2 (C.F. BAKER leg., U.S. Kational 
Museum et Institut Agronomique de Gembloux). 

Espèce proche de dungensis LECLERCQ (1958, p. 105) que j'ai 
décrite de Java. S'en distingue par ce qui suit: 

Sont jaunes: une bonne partie des mandibules (sauf che1, les C5 c5 
de Luzon), scapes, pédicelle, dessus et lobes postérieurs du pro
notum, axilles, deux taches aux angles antérieures du scutellum ô 
{manquent chez un ô de Luzon, plus petites qu'à Negros chez les 
deux autres ô ô de Luzon) sinon toute la moitié antérieure du 
scutellum '/, une tache de chaque côté des tergites I-IV ou II-IV, 
les taches de II étant beaucoup plus grandes que les autres (c'est 
le cas pour III chez dungensis), une bande continue, large sur le 
tergite V des Ç? (qui diffèrent aussi ici de dungensis puisque 
chez cette dernière le ter gite IV porte aussi une bande), l'apex 
des fémurs I et II {en outre ces fémurs très largement jaunes en
dessous sur toute la longueur chez les \l \l), la totalité (\l) ou la 
presque totalité ( 6) des tibias et des tarses. Funicule jaune testacé. 

Aire dorsale du segment médiaire sans sillon longitudinal bieu 
distinct (au moins 9); la partie apicale du segment finement 
aciculée transversalement ( ~) ou ridée ( 3). Tergite I fortement 
déprimé avant son bord apical. 

Le mâle diffère en outre de la femelle par la ponctuation cépha
lique mieux -imprimée et par la présence d'une carénule qui des
cend le long dn milieu des tempes. 

Je conviens que l'espèce nouvelle ne peut actuel.1ement être 
séparée à coup sûr de dungensis (dont on connaît seulement une 9) 
que par des caractères tirés de la livrée, notamment des marques 
aux tergites. C'est peu, mais il est vraisemblable que l 1étude d'un 
matériel plus représentatif de clungensis et de cuernosi pe:rimet
trait de trouver davantage. 
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Genre ENCOPOGNATHUS Kom .. 

Sous-grnre Aryana P.-ITE 

Encopognathus (Aryana) bellulus ScHCLZ 

37 

Sud de l'Inde: Coimbatore c_; X.1951, 2 ,: XII.r95r; Sud de 
:'vlalabar, ,Valayar Forests 300 m, ç 1.IX.1956 (col!. G.R. Ft:R
c;cso,). 

Sous-genre Encopognathus KOHL. 

On ne connaissait que -deux espèces orientales de ce sous-genre: 
cha.praensis Tt.1 R'.:ER (Cf. LEctERCQ, 1954, p. 206; 1956, p. ro; 
1958, p. 99) et lumpuri LECLERCQ ir95S, p. roo). Je vais en faire 
connaître deux autres des Philippines mais il faut aussi en nommer 
une cinquième car il m'est apparu que le matériel de la Fédération 
des Etats-1ialais que j'ai identifié comme une variété de cha
pra.ensis (195S, p. 99) appartient en réalité à une espèce distincte. 
'l'out ce que j'ai \711 jusqu'ici de l 1 Inde proprement dite est certai
nement chapraensis mais j'en suis moins sûr pour ce que j'ai 
renseigné de Ceylan et du Siam, et qui malheureusement n'est 
plus à ma disposition. 

Les cinq espèces que je puis actuellement distinguer ont beau
coup de caractères en commun, je les résume pour ne pas avoir à 
m'en embarrasser à chaque diagnose: 

Sont· jaunes: scapes, lobes postérieurs du pronotum, au moins 
les axiHes postérieurs du postscutelulm, apex des fémurs I-II, 
entièreté des tibias I-II et des tarses I-III, et les tibias III au 
moins .largement du côté externe. Apex du tergite V et tergite VI 
(\') ou apex du tergite VI et tergite VII (3) ferrugineux; la 
mar.ge apicale ,des autres tergites souvent étroitement décolorée en 
brun ou en ferrugineux brun. 

Cly.péus pJus ou moi,ns con'Vexe, avec un lobe médian plus ou 
moins saillant et, de part et d'autre (sous l'œil), une paire de 
dents obtuses. Chez les femelles, deuxième article du funicule 
long comme deux à deux fois et demi son <liamètre apical. 

Angles antérieurs du pronotum relevés en un court processus 
spiuoïde obtus. Lobes postérieurs du pronotum étirés en cône 
obtus ou même en pointe. 

Jvlésopleures très grossièrement ponctuées-rugueuses, les points 
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larges, profonds et inégaux, séparés par des espaces lisses bien 
plus étroits que les points. Cette sculpture étant à peu de chose 
près, la même chez les diverses espèces, on peut s 1en servir comme 
d'une référence pour y comparer la sculpture du mésonotum qui 
elle est ou bien ,du même type, ou bien très différente. Côtés du 
segment médiaire polis; partie dorsale du segment médiaire 
alvéolée-réticulée. 

Encopognathus (Encopognathus) chapraensis Tt:R,ER 

S11d de l'Inde: Coimbatore :5, 2 \' IX.1953, 3 VII.r955 (P.S. 
XA'l'HA~ leg., coll. G.R, FERGUSO,). 

La femelle a les mandibules jaunes à la base, le pronotum jaune 
(sauf au milieu), les tegulae et le sclérite suivant (écaille humérale) 
presque entièrement jaunes, le postscutellum jaune. Toutes ces 
marques et les autres sont d'un jaune très pâle. Le lobe médian 
du clypéus est subtronqué ou très faiblement échancré, ou même 
un peu bisinué, mais ses angles latéraux ne font pas saillie. Entre 
et derrière les ocelles pairs, le vertex est irrégulièrement et forte
ment ponctué, comme le dessus du front. Mésonotum irrégulière
ment ponctué, rugueux en avant mais avec des espaces lisses 
localement plus larges que les points vers le milieu et vers l'apex. 
Postscutellum surmonté d'une surface en plateforme assez nette
ment rebordée-tout autour par une carène translucide. Aire dorsale 
du segment médiaire assez brillante. Tergite I finement ponctué, 
les espaces entre les •points très délicatement striolés-alutacés. 
Aire pygidiale avec une douzaine de points épars entre lesquels 
la surface est lisse. 

Le mâle n'est donc pas ce que j'ai décrit en 1958 (p. 99) et je 
suppose qu'il est représenté par les exemplaires mentionnés 
ci-dessus parmi lesquels un fut récolté en même temps que deux 
femelles authentiques, Voici comment ce mâle diffère de la femelle 
et du mâle de l'espèce malaise: 

Le postscutellum est tout noir, ses axi1les postérieurs seuls étant 
jaunes le long de leur carène. C 1est sans doute parce que le post
scutellum n'est pas jaune quJon y distingue beaucoup moins bien 
la plateforme rebordée tout autour qui surplombe le pDstscutellum 
des femelles. La pDnctuation de la tête et du thorax devient plus 
grossière et perd la valeur discriminante qu'elle avait chez la 
femeUe, 1néanmoins on peut encore reconnaître de vrais points et 
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des espaces lisses entre eux clans le milieu du mésonotum. Par 
rapport au mâle de 11 espèce malaise (gom bahi) : 

Scapes irréguliers à cause d'un fort aplatissement latéral de 
leur tiers supérieur, cet aplatissement étant marginé par une ligne 
de cils. Pédicelle déformé en croissant com·me chez gom baki mais 
l 1 article suivant beaucoup plus épaissi que chez cette espèce. 
Pattes I avec une épine sous-fémorale p~us fine et avec l1apex du 
métatarse encore plus élargi apicalement, formant une saillie 
échancrée et porteuse de deux soies raides. Le métatarses des 
pattes II est légèrement incurvé et saillant à l 1apex, mais il est 
dépourvu de peigne épineux le long de sa face interne. 

Encopognathus (Encopognathus) gombaki n.sp. 

Holotype. - Fédération des Etats-1-falais: Selangor, Gombak 
Valley, 3 26.XII.r930 (British Museum, Natural History). 

Allotype. - Fédération des Etats-,:,,Ialais: Pahang, Lungei 
Jahan 'i 22.XI.1922 (British Museum, Natural History). 

Paratypes. - Les autres exemplaires 3 et c;i des mêlines loca
lités, mentionnés dans LECLERCQ (1958, p. 99) sous le nom erronné 
de chapraensis. 

Diffère de chapraensis par les caractères déjà indiqués en 1958. 
Précisons toutefois : 

Dessus du pronotum noir (vaquement roux apicalement). Les 
marques jaunes des autres parties comme chez chapraensis, mais 
le jaune plus vif et l'écaille humérale (suivant la legula) entière
ment brune. Lobe médian du clypéus nettement échancré, ses 
angles -latéraux saillants-dentiformes. Ponctuation du front et du 
vertex relativement fine, assez dense et régulière, entre les points 
des espaces lisses localement aussi larges qu'un point. l\fésonotum 
très irrégulièrement alvéoié-rugueux, sans espaces Esses; la 
sculpture tendant à s'orienter transversalement dans la partie 
antérieure, du moins chez la ~. Lobe postérieur du pronotum plus 
fortement cônique. La lamelle translucide qui entoure le postscu
telum est plus saillante, mieux m•arquée postérieurement et com
plétée pair une transverse longitudinale qui divise la plateforme 
en -deux, cela étant vrai du mâle aussi ·bien que de la femelle, le 
mâle différant notoirement de celui de chapraensis parce que son 
postscutellum reste jaune. Aire dorsale du segment médiaire mate. 
Aire pygidiale de la femelle avec une vingtaine de pDints épars 
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séparés par des espaces lisses. Chez le mâle, le scape plus nor,malJ 
le deuxième artic1e du funicu1e moins enfléi l'épine sous-fémorale 
des pattes I plus forte, le métatarse I: cf. 195S, p. rno); le méta
tarse II avec un peigne de denticules courts et raides du côté 
interne. 

I/Encopogna.thus lumpuri LECLERCQ se distingue par ce qui a 
été dit dans sa diagnose (1958, p. roo) notamment par les marques 
jaunes du lergite I ( 9) et par la modification des pattes I ,3), 
sinon il est conformé comme gombaki. 

Encopognathus (Encopognathus) alcatae n.sp. 

Holotype. - Philippines: île êlfindoro, Alcate, Victorias 9 

7.IV.1954 (H.K., M. et D. Tmn:Es .leg. et coll.). 

Base <les mandibules entièrement jaune. Dessus du pronotum 
tout noir. Postscute11um jaune. Toutes les marques jaunes assez 
pâles .. A.u clypéusi le lobe médian est déprimé en lamelle trapézi
forme tronquée apicalement et relativement large, les deux dents 
latérales (sous l'œil) sont nettes et la dent externe est au moins 
aussi forte que la dent interne; au dessus du lobe médian le cly
péus est arrondi-gibbeux. Front à ponctuation forte et irrégulière 
mais entre les points on distingue des espaces bien lisses locale
ment aussi ,Jarges qu,un point. Fossettes supra-orbitales larges: 
presque doubles de la surface d'un ocelle. Entre et derrière les 
ocelles pairs, ~e vertex est sensiblement convexe (mais non forte
ment gibbeux) et parfaitement lisse, 

Tegu:ae et le sclérite suivant brun et jaune. lviésonotum à points 
très lar.ges et très profonds, denses en avant, devenant très épars 
vers le milieu et vers l'apex où ils sont séparés par des espaces 
lisses considérablement plus Iarges qu'un point. Plateforme du 
scutellum bien formée et bien rebordée. Aire dorsale du segment 
médiaire mate. 

Ponctuation du tergite I frne et régulière, sans rugosité, les 
intervaùles entre les points lisses et br~11ants, souvent plus larges 
qu'un point. Sur les tergites suivants, la ponctuation devient plus 
fine comme dihabitude et les es·paces entre les points deviennent 
a,lutacés, comme chez les espèces précédentes, ce qui fait un con
traste évident avec les intervalles lisses du tergite I. Aire pygidiale 
ferrugineux roux, avec une bonne vingtaine de points ronds, entre 
lesquels ila surface est lisse. 
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Encopognathus (Encopognathus) esoterus n.sp. 

Holotype. - Philippines: île de Luzon, Mont Baguio ? 1-10.VI. 
1945 (J.G. FRA,CLEMo,:r leg.; coll K.V. KRo,rnEI,). 

Plus grande que les espèces précédentes: 8 mm. 
Base des mandibules jaune très envahi de ferrugineux; les 

diverses marques jaunes habituelles assez vives tendant à virer 
au ferrugineux clair. Dessu du pronotum noir. Postscutellum 
Jaune. 

Au clypéus, le lobe médian est fortement échancré et produit 
deux dents obtuses, sous l'œil 1-a dent externe est présente mais 
beaucoup plus petite que chez les autres espèces; pour tout cela, 
le bord antérieur du clypéus apparaît à première vue comme qua
dridenté. Au dessus dn lobe médian, le clypéus est vaguement 
caréné. Front grossièrement ponctué-chagriné, sans espaces lisses 
aplatis. Fossettes supra-orbitales énormes: plus du double de la 
surface diun ocelle. Erntre et derrière les ocelles pairs, le vertex 
est fortement .gibbeux, cette gibbosité étant arrondie et lisse, sans 
ponctuation, i1 s'agit donc d'une éta-pe plus avancée encore dans 
liévolution annoncée chez a.lcatae. 

Tegu1ae brunes, le sclérite suivant marqué de jaune. Mésonotum 
très grossièrement ponctué-rugueux, tous les points larges et pro
fonds, la sculpture étant donc ici tout à fait comparable à celle des 
mésopleures .. Angles antérieurs <lu pronotum et lobes postérieurs 
saillants mais moins fortement et plus obtusément que chez 
a.lcatae. Postscutellum grossièrement alvéolé, sans plateforme mais 
avec un bout de carène saillante ,latéralement. Aire dorsale du 
segment médiaire très mate. 

Ponctuation du tergite I dense et forte, compliquée de rugosités, 
les Ïrl-itervalles entre les points: lisses et assez larges vers liapex 
sur les côtés, partout ailleurs mats et vaguement alutacés. Ce 
mode de ponctuation devient plus fin et plus épars sur rles tergites 
suivants, comme d'habitude. Aire pygidiale ferrugineux presque 
jaunei sa surface ponctuée-rugueuse, cette sculpture tendant à 
s'orienter en rides longitudinales. 

Genre ENTOMOGNATHUS DAHLBOM 

Depuis PATE (1944, p. 340) on groupe .!es espèces d'Entomogna
thus en quatre sous-genres bien caractérisés du point de vue 
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morphologique et aussi du point de vue géographique: Ento
mognathus s.str. (paléarctique), Toncahua (néarctique), 1lfashona 
(aethiopien) et Koxinga (oriental), 1Ie trouvant en présence de 
quatre espèces nouvelles provenant du sud de l'Inde, je suis obligé 
d'apporter quelques modifications à ce tableau. 

Ces espèces indiennes ne peuvent être classées ailleurs que 
dans le sous-genre aethiopien 1\'1ashmza., à moins qu'on ne veuiLle 
prévoir pour elles un ou deux sous-genres de plus, ce qui, on va 
1e voir, embrouillerait singulièrement 1a taxonomie du genre. En 
effet, toutes ont une carène précoxale et ce1le-ci est reliée à la 
carène prépectale par un prolongement horizontal car~niforme 
(appelé sternaulus par PATE mais rappe:ons que cette carène n'est 
pas l'homologue nécessaire du sternaulus des ?\.yssoniens). Par 
ce irait important no5 espèces sont donc des ilfashona. Deux 
d'entre e11es en sont aussi par la présence d'un si!lon fovéolé 
derrière les yeux) par le dessus du pronotum assez bien caréné et 
par la cellule marginale des ailes antérieures tronquée obliquement 
à -l'extrémité. :1-Iais les deux autres n'ont pas de sillon fovéolé 
derrière les yeuxi n'ont pas ou guère le pronotum caréné et une 
au moins a la ceHule marginale des ailes an Lérieure tronquée 
droite. Enfin aucune ne peut être apparentée aux K.oxinga. parce 
que leur cos-ta ne se prolonge pas au--delà de Jlextrémité de la 
cellule marginale des ailes antérieures. 

En réalité ,le tableau des sous-genres de PATE (1944) doit être 
corrigé 1parce quiil fait usage de trop de caractèresJ il convil.ent 
d'y supprimer ou d'y nuancer les références à la troncature de la 
cellule marginale des ailes antérieure_s (qui peut être droite aussi 
chez certains l1Jasl1011a d)Afrique), au sillon fovéolé derrière les 
yeux et au lobe anal des ailes postérieures (qui peut être aussi 
long que la cel.lu1e submédiane chez dlauthentiques Koxinga aussi 
bien que chez des Mashona). 

CA:1,IERO~ (1890) a .décrit deux autres Enlomog11athus de l'Inde: 
Crabro nanus ,et Oxybel-us nitidus. Ce dernier dont j'ai vu le type 
est un Koxinga et na,ws pourrait bien être un Mashona. Niais je 
reste perplexe à son sujet quand je lis dans sa description {cf. 
Be,GHAM r897, p. 330): « the front above the base of the antennae 
enclosed by two lateral slightl:y divergent and one transverse 
furrow midway between the anterior ocellus and the base of the 
antennae ». 
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Sous-genre Mashona PATE 

Entomognathus (Mashona) pulicus n.sp. 

Holotype. - Sud de l1Indc.: Dohna,·uri Tinnevelly 110 m -
j.X.r93S (Institut Agronomique de Gembloux). 

Jiiinuscule: à peine 3 mm. Sont jaunes; mandibules, scapes 
(ventralcment), dessus et lobes postérieurs du pronotum (ininter
rompu), apex des fémurs I-II, tibias I-II, les tibias III sauf 
l'apex, tous les tarses. 

Echancrure des mandibules profonde, son angle basal translu
cide. Cly·péus presque plat, son bord ant~rieur saillant en un court 
lobe médian plat et subtronqué et en une petite dent loin du lobe 
médian, de chaque côté. Scape très velus le long d'un côté. Funi
cuTe assez fortement clavifo-rme, seuls le. pédicelle et le dernier 
article sont plus longs que larges, tous les autres articles devien
nent cependant de plus en plus longs à partir des deux premiers 
( vraiment très courts) mais en même temps aussi de plus en plus 
larges. Partie verticale du front assez profondément déprimée; 
dessus du front mat, très finement et éparsément ponctué. Le sillon 
longitudinal qui précède l'ocelle impair très peu marqué ; 
00 = 4/ 3 PO. Pas de dépression entre les ocelles postérieurs. 
Fossettes supra-orbitales très petites) bien impri,mées, oblongues 
mais assez courtes. Vertex presque lisse. Carène occipitale pré
cédée -d'un sillon nettement fovéolé, au nülieu du trajet dorsal 
cette carène émet une courte carénule dirigée vers le vertex. 
Derrière le bord des yeux: un faible sillon non distinctement 
fovéolé. 

Dessus du pronotum coupé ,droit en avant mais sans carène, 
même pas du côté des lobes. Mésonotum peu brillant, très fine
ment et éparsément ponctué) bien caractérisé par ses notauli qui 
consistent en une carénu.!e très courte qui aboutit à une fossette 
ronde et très profonde. Le sillon qui sépare le mésonotun1 du 
scutellum est traversé au miilieu par une carénrnl,e émise par le 
bord antérieur du scutellum. l\-Iésopleures et côtés du segment 
médiaire à peu près sans ponctuation. Suture apicale de la méta
pleure renforcée par des fovéoles beaucoup mieux marquées que 
celles ,de la suture méso-métapleurale. Côtés du segment m·édiaire 
séparés du dos par une carène complète flanquée d'une ligne de 
fo~réoles. Dessus et croupes du segment médiaire courts, entière-



44 Bull. A1111. Soc. Roy. Ent. Belg., 99 

ment alvéolés; zone postérieure avec un <lessin en Y incluant quel
ques rides ia:-régœlières. 

Tergites I-II et VI-VII très nettement ponctués, les points 
bien imprimés mais assez petits et épars, ]es tergites intermé
diaires à ponctuation beaucoup plus fine, peu distincte et restant 
très éparse. Arpex de tous les tergites décoloré, l'aire pygidiale 
étroitement ferrugineuse au bout. 

Aux ailes antérieures ; cellule submargina1e arrondie puis tron
quée un peu obliquement à l'extrémité. Nen,ures et stigma jaune 
pâle sur un fond hyalin. 

Entomognathus (Mashona) nathani n.sp. 

Holotype. ~ Sud de ,l'fode: Anamalai Hills, Cinchona ro66 m 
i IV.1959 (P.S. NATHA, leg., coll. G.R. FERGUSŒ). 

5 mm. - Sont jaunes: scapes {ventralement), lobes du pronotum 
et un court prolongement sur le pronotum proprement dit (dont 
la plus grande partie reste ,donc noire), tibias I en entier, II 
(brunis .dessous), un large anneau basilaire aux tibias III, l'entiè
reté des tarses. Mandibules noires à Ja base, y compris à l'angle 
formé par l'échancrure, le reste rouge ferrugineux. 

CJypéus sensiblement convexe à sa base; son bord antérieur 
avec un .lobe médian court, subtronqué, assez large, séparé de 
chaque dent latérale par une éd1ancTure triangwlaire. Funicule 
faiblement clavifonne, le deuxième article un peu plus large que 
long, et plus court que le troisième, les ar-tioles suiva11ts aussi 
longs ou un peu plus longs que larges. Dessus du front finement, 
éparsément mais nettement ponctué; PO = 00. Fossettes supra~ 
orbitales très caractéristiques : en mince ligne .droite puis incurvées 
vers 1l'oce1le correspondant, cette ligne est profondément et régu
lièrement creusée en tranchée étroite. Derrière et le long des yeux : 
un sillon fovéolé. Joues peu velues, assez fortement déprimées 
par rapport aux tempes, ce qui ren,d Ja carène occipirt:ale plus 
saillante vers les joues; cette carène forme un processus sp-ini
forme avant de s'engager dans son trajet ventral qui aboutit à 
l'extrémité de l'h:ypostome. Enfin, dorsalement, la carène occi
pitale émet un bout ,de carénnle longitu,dina1e indiquant l'axe du 
corps, comme chez pulicus. 

Lobes positérieurs du p-ronotum et parties adjacentes du dessus 
du pronotum carénés. lVIésothorax conformé comme chez p,ulic-us., 
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avec les mê_mes notauli à fossette apicale, etc. mais la ponctuation 
est -sensiblement plus forte, encore que toujours médioc.re et assez 
éparse, suture méso-métapleurale sans fovéoles. Côtés du segmeni 
médiaire ponctués, séparés du dos par une carène comiplète mais 
celle-ci niest pas. accompagnée d'une ligne de fovéoles (seulement 
de vagues rides le long du trajet supérieur) vers le stigmate). 
Dos du segment médiaire d'abord alvéolé, puis peu sculpié dans 
la partie apicale: pas de dessin en Y mais le sillon central est 
larcre en forme de vase, sans rides ad<litionnelles, les afres envi-

ô ' 

ronnantes sans ponctuation bien marquée ni autre sculpture 
différenciée. 

Tous les tergites assez densément et nettement ponctués, leur 
apex étroitement décoloré. Aire pygidiale ponctué-chagrinée, 
ferru.gi11eux sombre. Cellule marginale tronquée très obliquement 
à l'extrémité. 

Entomognathus (Mashona) narratus n.sp. 

Holoty,pe. - Inde centrale: Jabalpur 487 m \J IX.1957 (P.S. 
?\'ATHAX leg., coll. G.R. FERGUsox). 

Exemplaire encollé, ne permettant pas une description com
plète, mais je pense que ce que je ·vais noter suffira à reconnaître 
cette espèce ,proche de la précé,dente. 

Un peu plus petite: 4 mm. - Même livrée mais l'apex des 
fémurs I est bien marqué de jaune. Front beaucoup plus forte
ment, presque .grossièrement ponctué. Fossettes supra-orbitales 
ovales et ~refondes (à :peine plus longues et pas plus larges qu'un 
ocelle). Dans la partie apicale du se.gment mé.diaire, les aires 
situées de chaque côé du sillon central sont txès nettement 
ponctuées. 'T'ergites très finement ponctués, mê'me les premiers, 
mais le .tergite VI l'est beaucoup plus profon,dément. Dessus du 
pronotum ,caréné antérieurement depuis les lobes jusqu'au milieu. 
Pour tous les autres caractères accessibles, c'est comme chez 
!lat/zani. Il y a trop d'Jincompatibili-tés dans la scuJpture pour que 
j'accepte l'éventualité qu'il siag-irait de l'autre sexe de pulicus. 

Entomognathus (Mashona) singarae n.sp. 

Holotype. - Sud de l'Inde: Nilgiri Hills, Singara 1036 rn 
\l V.1954 (P.S. KATHA, leg., col,!. G.R. FF.RGusox). 
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~rrès différent des précédents. Plus grand: 7,5 mm. Beaucoup 
plus mélanisé: il y a seulement une ,ligne jaune le long des tibias 
I et II et une tache de chaque côté du dessus dn pronotum. Les 
tarses I-II sont noirs mais les tarses III sont franchement brun 
clair. }.fandibu1es noires et rouge foncé. Ailes distinctement 

enfumées. 
Base du clypéus très peu convexe; bord antérieur avec un lobe 

médian court, assez 1arge, tronqué et avec une très petite édian
crure mettant un court denticule en relief de chaque côté; le 
alypéus aboutit à une petite saillie obtuse au-dessus de la base 
des mandibu1es

1 
sous l'œil. Funicule guère claviforme 1 les pre

miers articles subégaux et pas plus longs que 1arges 1 seul 1e 
dernier article l 1est nettement. Pas de saillie enbre les sockets 
antennaires. Partie verticale du front modérément déprimée, très 
briJ.lante et ,lisse dans la concavité. Dessus du front fortement 
ponctué, de points larges et profonds, séparés par des epaces qui 
localement sont rp1us étroits que 1es points. Vertex ponctué de 
même mais aux tempes la ponctuation devient beaucoup plus fine 
et •beaucoup plus serrée1 elle redevient plus large et plus espacée 
sur les joues pour disparaître complètement sous la tête tout 
autour <le J1hypostome. Pas de sillon fovéolé derrière ~es yeux. 
Fossettes supra-orbitales larges et très peu enfoncées: un large 

espace poli entre l1oce11e et l'œit vaguement elliptique, presque 
,plat y correspond. Carène occipitale précédée d'un sillon médiocre
ment fovéolé, n'émettant pas de carénule axiale derrière le vertex, 

ni de processus <lentiforme sous les joues. 

Lobes et parties adjacentes du pronotum carénées, le reste du 
dessus du pronotum simplement arrondi. Ponctuation mésothora
cique très bien imprimée mais moins forte que sur le front, même 
au mésonotum où elle est la plus forte mais où elle reste éparse 
du moins localement; le scutellurn n'a que quelques points dis
persés, les mésopleures sont plus :finement et plus discrètement 
ponctuées dans le haut. ~otauli presque indistincts (ni carénule, 
ni fossette). Suture méso-métapleurale pins finement fovéolée qne 
la .Jimite entre la ,métapleure et les côtés du segment mé<liaire. 
Ceux-ci sont tout à fait lisses et ne sont pas séparés de la partie 
dorsale par une carène ou une sculpture particulière. L'aire dorsale 
est alvéolée et suivie d'un sillon postérieur élargi eu Y, les bran
ches de l'Y sont régulière-ment alvéolées mais le bas n 1en est pas 

sculpté. 
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Tergites décolorés étroitement à l'apex, leur surface à ponc
tuation sétigère très fine et très espacée; une ponctuation un peu 
plus forte sur V. Segment pygidial entièrement ferrugineux; 
sternites III-V aussi, il y a en outre deux grosses taches ferru
gineuses aux côtés du sternite II. 

Cellule marginale des ailes antérieures tronquée presque droite 
à l'extrémité. Tarses II et III beaucoup pins grêles que les 
tarses 1. 

Sous-genre Koxinga PATE 

Entomognathus (Koxinga) siraiya PATE 

?\'ord Viet-nam c5 (Institut Agronomique de Gembloux), iden
tique à l'exemplaire que j'ai signa1lé de Sé1angor (r95S

1 
p. 101). 

Genre HINGSTONIOLA TëRlŒR et WATERSTO, 

Hingstoniola pagdeni LEcLERCQ 

Crabro (Hingstoniola) fimbriata PAGDE, 1934, p. 482 (c5; Fédé
ration :Malaise: Kedah). Non Rossr Ij90. 

flin.gsloniola pagdeni LEcLERCQ 1954, p. 218 (nomen novum). 

Fédération Malaise: Kuala Lumpur c5 ~ 22.X.193S (Institut 
Agronomique de Gembloux). 

Je ne doute pas de la correspondance du mâle avec le t_ype de 
PAGDE:\". Si la femelle n'avait pas été capturée visiblement avec le 
mâle, je n'aurais probablement pas hésité à décrire une troisième 
espèce de ce genre si évolué. En effet elle a en propre toute une 
série de particularités qui 1a rendent t-rès différente du sexe connu: 

Base du clypéus différenciée en trois dents saillantes
1 

la cen
trale rplus forte et plus large, obtuse apicalement; le reste du 
dypéus est fortement en retrait, glabre1 convexe le ilong du milieu, 
tronqué apica1ement. Carène int<::rocu,laire moins saiHante, en V 
très abaissé. D·essus de la tête ponctué-chagriné: mésonotum 
réticulé dans ses angles antérieurs et à sa base mais la sculpture 
devient rapidement orientée en stries serrées longitudinales, avec 
des points précis entre les stries; ces parties sont au contraire 
fortement réticulées-alvéolées-coriacées chez le mâle. Scute11um 
strié. Lobes postérieurs du ,pronotum jaunes. Fémurs b.run noir, 
tibias brun jaune, métatarses jaune clair. Aire pygidiale creusée 
en gouttière étroite1 avec des soies autour. Une petite fossette 
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déprimée et subovaJe de chaque côté du sternite II. Bien entendu 
on ne retrouve pas non plus les caractères sexuels secondaires du 
mâle : antennes longuement et fortement ciliées, tarses I anor
maux. 1-Iais les deux sexes s'accordent sur de nombreux autres 
points : postscutellum différencié en plateforme triangulaire, 
structure ,du segment médiaire, sculpture des tergites et taches 
jaunes aux côtés de ceux-ci, etc., si bien qu'en fin de compte j'ai 
pu réunir les deux exemplaires sous un seul nom spécifique. 

Genre LESTICÀ BILLBERG 

Lestica (Solenius) constricta KRmIBEI, 

Lcstica (Solenius) constricta KRmrnEr,, 1949, p. 3S9; LECI.ERCQ, 

1956, 11° 29, :p. 5; 195E, p. 81. 

Philippines: île Luzon, Montalban \', Mont Makiling \'; N.\Y. 
Panay 9 ; île Samar 2 ô 3 ~ ; î.le Bohol, S. BuUones 365 m ? 
16.IV.1955, C.R. BALTAZAR; île Mindoro San Luis Calapan 45 m 
2 \' r3rï .IV.r954 (H.K., :\IL et D. Tow,rns); île Negros, Mont 
Can.laon ro97 m ô, 2 \' 30.IV.1953, 2 ô 7 \' 2-8.V.1953 (H.K., 
M. eLD. Tow~ES), Monts Cuernos 3 ô 4 </ ; île Mindanao, Butuan 
s 9, Dapi,tan 9 9, Davao 2 Y, Kolambugan 2 ? , Surigao 2 ô 3 ? ; 
île Sibuyan 2 \' ; île Basilan 2 I' ; Mont Banahao 2 I' ; Tangcolan 
Bnkidnon \' (C.F. BAKER leg., U.S. Nationa,l Museum). 

Les exe1nplaires philippins de cette espèce décrite initialement 
des îles Palau en Niicronésie, s'accordent fort bien avec la diagnose 
mais ont le jaune des pattes plus étendu, comme je l'ai déjà 
signalé à propos d'un exemplaire de l'île Samar (1956, p. 5). 
Je note en outre les particularités suivantes: 

ô 3. - Les mâles de l'île Samar ressemblent beaucoup à la 
forme typique de la 1'1icronésie, mais ils onit le scutellum imma
culée; ceux de Surigao (Nlindanao) sont dans le même cas. Les 
mâles de l'île Negros se singularisent par le pronotum presque 
tout jaune, le scutel]um très largement macu.J.é de jaune, les 
pattes plns largement jaunes, les taches abdominales pins larges 
(une bande continue snr le tergite V de l'un d'eux). Chez un 
exemplaire du Mont Canlaon, il y a un point jaune au dessus de 
l'aire épicnémiale et deux points jaunes sur la m&tapleure. Chez 
un exemplaire <l-es J\-Ionts Cuernos, il y a un point jaune dams 
l'aire épicnémiale mais les tergites III-IV sont presque immaculés. 
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~ Ç. - Les femelles diffèrent peu suivant la provenance. Celles 
de l'île :1-findoro ont la ponctuation abdominale moins forte; celles 
de ,l'île Sibuyan ont des bandes jaunes presque continues sur les 
ter gites I-II et V. Sur cinquante femelles, quarante de provenances 
diverses ont l'arête subcarénifonne sous le fémur III marquée d'un 
trait jaune, douze ont un point jaune au-dessus de l'aire épicné
miale, douze ont un point jaune au-dessus de l'apex des fémurs III. 
Ces trois dernières particularités se rencontrent apparemment 
dans toutes les populations insulaires et elles ne sont pas néces
sairement associées (dans six cas, il y a une tache épicnémia-le et 
pas de tache fémorale, dans six a ulres cas, il y a une tache fémo
rale et pas de tache épicnémiale, etc.). 

Lestica (Solenius) consolator n.sp. 

Holotype. - ê\ord Bornéo: Sandakan 6 (C.F. B.-\KER leg., 
U.S. è\ational Museum, .\Vashington). 

Paratypes. - Ibidem 3 ô (U.S. National Museum, Washington; 
Institut Agronomique de Gembloux). 

En se servanrt de ·mon essai de tableau dichotomique des Lestica 
orientales (1958, p. 79L on arrive à une impasse au n° 5: les 
mésopleures sont grossièrement ponctuées, à points larges et pro
fonds, le scutellum est immaculé, mais le postscuteUum est jaune. 
Les espèces appelées au n° 7 s'excluent d'emblée à cause de leurs 
n1ésapleures finement et densément ponctuées et de l'êxtension 
des miarques jaunes. On restreint ainsi le champ des comparaisons 
nécessaires aux deu;x espèces du n ° 6: indonesica et mol-uccaJ 
toutes ,deux connues par leurs femelles seulement. 

Les exemplaires de Bornéo ne peuvent pas être les mâles de 
molucca parce que ]a ponctuation de leurs tergites est beaucoup 
plus fine, beaucoup plus dense et sans espaces lisses entre les 
points (fig. 3a), aussi parce qne les tergites sont trnp peu tachés 
de jaune et que le •pronotum est dépourvu de jaune, même aux 
lobes postérieurs. En fin de compte. l'espèce présentée ici comme 
nouvelle se rapproche le plus d'indonesica (décrite de Sumatra) 
qui est aussi une espèce mélanisante et à ponctuation des tergites 
relativement homogène. Ignorant tout du mâle d'indonesica 1 je 
note cependant que celui-ci devrait certainement partager avec sa 
femelle le caractère: mésopleures à ponctuation serrée de sorte 
qu'on ne distingue pas d'espaces lisses aussi ,larges qu'un point, 
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ce qui n'est vraiment pas la condition de consolator ô (fig. w). 
Il est aussi probable que le mâle d'in.donesica a les taches jaunes 
des tergites :plus étendues et les pattes autrement conformées que 

ce qui va être décrit. 
Sont jaunes {jaune viré secondairement au rouge-orangé?) : 

postscutellum, une très petite tache aux côtés des tergites II-IV 
(seuJ.ement visible en regardant de côté), une grande partie des 
pattes I, une ligne sous les fémurs II, un point au-dessus de 
l'apex des fémurs II, une raie courte à la base des tibias II, une 
raie plus longue le long des tibias III. Le reste des pattes brun 
plus ou moins clair, devenant foncé presque noir aux pattes III, 
y compris leurs tarses. Sont également brun sombre: scapes, 
dessous du funicule, lobes postérieurs du pronotum et tegulae. 

Conformation et sculpture comme chez conslricta, sauf pour 
ce qui suit: 

Tête nettement plus rétrécie (mais aussi longue) derrière les 
yeux.. Clyipéus plus large, trapézoïde, le bord antérieur largement 
arrondi, le milieu caréné. Dans la partie supérieure des tempes, 
les points sont encore plus rares et beaucoup plus. largement 

espacés. 
Au-,dessus du pronotum : carène antérieure noire et opaque (non 

translucide), fortement abaissée vers les côtés qu'elle ne se relève 
pas en processus spiniforme; lobes postérieurs sans trace de 
carène. Au ,mésonotum: ,points plus larges, plus profonds, mieux 
<lé.limités, non encombrés de rugosités irrégulières, aspect général 
moins brillant, presque mat à cause de la microscu1pture des 
espaces séparant les points. Néanmoins, la sculpture des mésa
pleures et ,du segment mé<liaire est à bien 'Peu près la même chez 
les deux espèces {mésopleure: fig. za). 

Ponctuation des tergites relativement dense, fi.ne et homogène, 
sans espaces lisses ni rugosités ac1ditionnelles {fig. 3a). Les ter
gites ne sont que faiblement déprimés basalement, ils n'ont pas 
leur bord apical saillant-relevé. 

Aux. antennes: funicule nettement plus long, le deuxième article 
près ,de deux fois aussi long que large, le troisième trois fois aussi 
long que large; tons les autres articles restent allongés, le plus 
long de tous étant 1e dernier qui est près de quatre fois aussi long 
que large, aminci et subtronqué à l'apex. 

Aux pattes : carène sous les trochanters I moins développée; 
fémurs I moins épaissis, presque nus dorsalement, longuement 
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F1r.. 1, - Pattes II et III chez Lestica consolator () et pluma.ta ô : 
,\. co11solator patte II, B consolfftor patte III, c plumala patte II, 

D pl.umwta patte III, 

FIG. 2: - Sc\tlpture clu bas de la mésopleure (avant la carène précoxale) 
chez cmq especes de_ Lestica : A C?JJS?lat~r ô, ll pluma ta Ô, c pluma ta 9, 

D combinata 9, E luftuickt Q et F /uzonia 9. 



A 

FIG. 
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n 

rn . 

E 

3 - Profil et sculpture du tercrite II chez cinq espèces cle Lcstic~: 
~ consolator ~ B plmnata ô ~ c plmnata 9, D COil! l>inata 9, 

~ 'E 1-ieftinGl?i 9 'et 11 lu.zonia Q. 
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velus ventralement, mais ici les longs poils sont disposés en deux 
rangées qui suivent le bord de Ja face ventrale (.laquelle n'est donc 
pas entièrement couverte par une brosse de poils). Tibias I p1us 
grê.,les et plus courts que chez consl ricta, ils sont même nettement 
plus courts que les fémurs. Tarses r grèles, réguliers, ni dilatés 
ni fortement aplatis. Vne touffe de poils sous l'apex des hanches II 
mais trochanters glabres. Le reste des pattes II caractéristique 
notamment ,par le processus spiniforme sous le fémur et par la 
distorlion du métatarse: fig. ra; pas trace d'éperon. Aux pattes 
III, une touffe de poils denses et courts sous les trochanters, le 
métatarse long ei parfaitement cy1indrique: fig. rh. 

Lestica (Solenius) plumata n.sp. 

Holotype. - l'iord Bornéo: Sandakan 3 (C.F. BAKER leg., 
U.S. Xational :'viuseum, \\·ashington). Allotype. - ibidem Q 

(idem) .. 

Paratypes. - Ibidem 14 6 (l7.S. National ::\Iuseum, \Vashing
ton ; Institut Agronomique de Gembloux). 

11:âle très reconnaissable par la touffe de poils qui orne les 
derniers articles des tarses Ill (fig. rd), par la dent subbasale des 
fémurs II et le métatarse II ,distordu (fig. rc). Ressemble beaucoup 
à consolator et sans doute allssi au mâ1e encore inconnu d'indo
nesica; je n'ai pas retenu l'hypothèse qu'il s'agirait d'indonesica 
3 parce que le tergite II présente une bande jaune continue, 
néanmoins la ponctuation mésopleurale plus serrée que chez 
consolator (fig. 2b) doit êtcr:e proche de la condition attendue chez 
Îndonesica. La bande jaune du tergite II rappelle alacer B1xGHAM 

mais ce n'est pas l'autre sexe de cette espèce dont Jes pattes sont 
entièrement noir:es et dont les tergites sont relevés-saillants et 
éclaircis au bord apical. 

6. - Sont jaunes (plus ou moins embrunis) : scapes en-dessous, 
deux petites taches variables sur la carène pronotale, postcutellum, 
pattes I et II (sauf hanchesL une tache sous les hanches et sous 
les trochanters III, un trait au-dessus des fémurs III et au-dessus 
des tibias III (le reste des pattes III est brun sombre), une bande 
continue assez étroite juste après le milieu du tergite II ( elle 
laisse donc le tiers apica.1 du tergite tout noir; elle est échancrée 
en arrière vers les côtés), une très petite tache de chaque côté des 
tergites III et IV {visible seulement de côté), et chez plusieurs 
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exemplaires mais pas chez tous, une petite tache dams la région 
précoxaJe de la mésopleure. Les lobes postérieurs du prnnotum 
sont bruns mais s'éclaircissent vers l'avant, y devenant même 

presque jaunes. 
Conformation et sculpture comme chez consolator, sauf pour ce 

qui suit: 
Un peu plus petit et plus grêle. Tête encore plus rétrécie 

derrière les yeux (subtriangulaire: regardée de hant). Carène 
médiane du clypéus moins forte. Ponctuation mésopleurale sensi
blement plus dense (fig. 2b). Ponctuation du tergite II: fig. 3b. 

Aux antennes : funicule plus robuste et plus court, le deuxième 
article près de deux fois aussi long que large mais le troisième 
reste un peu plus court que le deuxième. Dernier article près de 
trois fois aussi long que large, légèrement incurvé, apicalement 

subtronqué, mais pas aminci. 
Aux pattes: une assez forte carène translucide sous les tro

chanters I (rappelant constricta), fémurs I aplanis et pourvus de 
deux rangées de longs poils comme chez consolator, mais tibias I 
plus robustes) bossus sous la base <lu côté interne, et tarses aplatis
dilatés comme chez constricta (ce'[)endant les bords du métatarse 
restent plus parallèles que chez ce dernier). Le reste des pattes 
très caractéristique: fig. 1.c et d. 

Allotype \'. - J'ai beaucoup hésité avant de présenter cet 
exemplaire en assez piteux état ,comme l'autre sexe de plu·mata. 
Pourquoi pas la femel,le de consolalor puisque les deux espèces 
sont ,décrites de la même localité? J'ai opté pour l'bypothèse 
pltonata en considérant que les articles du funicule sont relative
ment courts et robustes, que les scapes sont jaunes en-dessous, 
que la carène pronotale est bimaculée, que Je tergite II est tdma
culé. Il est vrai pour ce dernier caractère, qu1on s'attend à une 
bande jaune continue à travers tout le tergite, mais l'existence 
d'une tache ronde au milieu (fig. 3c) fait penser à une bande 
potentielle (les mâles de conso/ator ont les taches jaunes tellement 
latérales qu 1 011 peut douter que cette espèce possède un centre de 
ptérinisation au milieu du- tergite). 

Cette femelle diffère de cel,le de constricta par ce qui suit: 

PJus petite. Beaucoup moins marquée de jaune (jaune très 
réduit au-dessous du pronotum, lobes postérieurs et scute1lum 
immaculés, par contre le postscutellum est bimaculé; ter.gites I 
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et V immaculés, les taches latérales de II-IV très petites, visibles 
seulement de côté, mais les taches de II pourraient s'étendre 
davantage et éventuellement former une bande). 

Bord arntérieur du olypéus assez largement arrondi, sans échan
crure. Ponctuation céphalique plus dense, ,plus fine, beaucoup 
moins grossière. Néanmoins les relations biométriques des articles 
du funicule sont les mêmes que chez constricta. 

Carène pronotale moins forte, dessus du pronotum sensiblement 
plus déprimé vers les côtés. Ponctuation mésonotale à -points plus 
larges, plus profonds, séparés par des côtes microsculptées, 
l'ensemble ayant ainsi un aspect relativement mat. De même pour 
la ponctuation mésapleura!e (fig. 2c). Partie dorsale du segment 
médiaire à sculpture ridée irrégulière, mais à orientation longi
tudinale évi•den te, 1' aire dorsale séparée de la partie postérieure 
par une forte carène bien en relief de chaque côté mais estompée 
au milieu. 

Tergites médiocrement ,déprimés à la base et à l'apex; leur 
scnlptnre relativement homogène (fig. 3c). Aire pygidiale très 
étroite, très pointue à l'apex. Pattes plus grêles et moins sculptées. 
Fémurs II avec une carène subbasa:le formant un processus sai,llant 
en-dessous comme -chez !e mâle, à la même place, mais ce processus 
reste arrondi-obtus. La présence de cette modification du fémur II 
homologue à celle du mâle est un argument complémentaire en 
faveur ·de l'association ici acceptée. Pour le reste, les caractères 
de la femelle s'accord-ent bien avec ce qui est décrit pour le mâle. 
Je reste cependant surpris de la différence entre les scnl1'tures 
mésopleurales : chez les mâles les espaces entre les points sont 
lisses et brillants, chez les femelles ils sont aciculés-microsculptés 
(fig. 2c) et d'as'[)ect mat. En outre les fémurs I et II de la femelle 
sont brun sombre (sauf une tache au-dessus de l'apex), le reste 
des pattes est aussi plus brun que chez le mâle, les fémurs III 
étant entièrement sombres (sans raie jaune) tandis que les tibias III 
consen·ent une raie jaune bien marquée. 

Lestica (Solenius) combinata n.sp. 

Holotype. - Philippines: île Mindanao, Iligan \l (C.F. BAKER 
leg., U.S. National lviuseum, \1/ashington). 

Ressemble constricla par la conformation des tergites abdomi
naux très ,déprimés basa-lement et apicalement et de sculpture 
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hétéroaène aussi par la conformation et la couleur du pronotum 
b ' 

ainsi que par la sculpture alvéolée du segment médiaire. Niais ce 
n'est pas cette espèce parce qu'ici le clypéus n'est pas du tout 
É:chancré et parce que les fémurs II ont un processus saillant, 
sublamellaire, obtus, en-dessous de la base, au même emplacement 
que le processus similaire décrit pour Plnmala. Il s'agit en quelque 
sorte d'une espèce qui réalise une condition intermédiaire entre 

const1·icta et plumata. 
Sont jaunes: scapes, dessus et ~obes postérieurs du pronotum, 

scutellum (sauf marge apicale), postscute1lum, un trait au milieu 
du tergite I (qui n'atteint cependant pas les côtés), un trait sem
blable au mi1ieu du tergite II (sur la partie surélevée du tergite, 
le trait n'atteint pas non .plus les côtés et reste ainsi séparé des 
taches latérales), une tache assez grande de chaque côté des ter
gites Il-V (visibles seulement si on regarde de côté), un trait 
central (rappehnt I et II) sur les tergites IV et V. Cette disposi
tion des taches suivant le mode . - . pourrait fort bien être très 
caractéristique, <l'autant plus qu'elle affecte trois segments mais 
pas le III. Pattes I et II à peu près entièrement jaunes à partir 
des trochanters; aux pattes III, le jaune est présent sous les 
hanches, aux trochanters, annu1airement à la ba:se ,des fémurs, 
largement au côté e:-::terne des tibias, et au métatarse. Le reste des 

pattes est brun ou noir. 
Diffère de constricla ou de plumata par ce qui suit: 
Bord antérieur du c1ypéus 1nodérément saillant -au milieu mais 

bien arrondi. Ponctuation de la tête de deux sortes : fi.ne et cha
grinée en avant des ocelles, plus large, plus espacée, p:us grossière 

au vertex. 
Pronotum comme chez constricta. :11ésonotum à points très 

larges, très profonds, séparés par des côtes alutacées mates, géné
ralement étroites (tout cela rappelant consolalor et plu.mata). 
,1v1ésopleures: fig. 2d, les points assez largement espacés, plus 
petits que chez conslricta, les espaces entre eus vaguement aciculés 
et peu brillants. Partie dorsale du segment m.édiaire ir-régu;ière
ment alvéolée, sans rides parallèles mais avec indication d'une 
séparation entre aire .dorsale et partie postérieure par une carène 
saiHante de chaque côté (comme chez pl.wnat.a mais moins 

saillante). 
Tergites comme chez constricta !fig. 3d). Aire pygidiale plus 

étroite et plus pointue (mais beaucoup moins que chez pl-umata). 
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Fémurs I sans scu1ptu,re, épais, mais moins carénulés en-dessous 
que chez co11st-ricta. Tibias I aussi longs que .~es fémurs. Fémurs II 
avec .la saillie lamellaire déjà mentionnée. Un minuscule épero11 
aux tibias II {comme: chez les deux espèces comparées). 

Lestica (Solenius) lieftincki var. peraki LEC!YRCQ 

Lcstica (.Sole11i11s) licftind~i Yar. peral?i LECLERCQ, 195s, 
p.ë5(Ç)_ 

1\ord-E5t Bornéo (Institut _-\.gronomique de Gembloux). 

L'espèce a été décrite de Jaya, la variété de Pérak. L'exemplaire 
de Bor~1éo répond bl~n .à la diagnose de la variété sauf que Jes 
sc~pes Jaunes sont 1101r~is apical_ement et que le funicule est brun 
noir. Il correspond aussi à ce qui est prescrit pour 1a conformation 
et la sculpture de la femelle typique, y compris pour la mésopleure 
(fig. 2;) et pour les tergiles (fig. 3e), ainsi que pour la ligne 
enfumee accompagnant la costa et devenant large dans la ce1lule 
submfl!rgi~ale. ~a ca~ène précoxale <les mésopleures se prolonge 
en avant Jusqu a atteindre la carène précoxale (formant ai,nsi un 
::.ternaulus) mais la carène prépectale ne se prolonge pas ventrale
ment comme chez le type. En outre la partie ventra,le des méso
pleures (pseudosternum) est à ponctuation assez éparse. Ces deux 
p~rticula~ités ne ~e paraissent pas suffisamment importantes pour 
separer 1 e:-::em:plaire de Bornéo des exemplaires déjà décrits sur
t.~ut , qu'on reste -loin de pouvoir caractériser définitiv~ment 
l 't:spece. 

Lestica (Solenius) luzonia n.sp. 

Holotype. - Philippines: île Luzon, :'.font Makiling 9 (C.F. 
BAKER leg., U.S. Kationa1 iviuseum, YVashington). 

Appartient ~u. groupe liejti11cl?i-jJri-mili·z·a iLEcI.ERCQ, 195S, 
p. S2) et se distmgue des deux espèces par la 1ivrée et par la 
sculpture. Taille: S mm. 

Sont jaunes: scapes, dessus et lobes postérieurs du pronotum, 
scutellum (sauf la base étroitement noire; les axil1es restent noirs 
aussi), postscutellum, une tache arrondie assez grande de chaque 
côté des tergites II-\\ ces taches. n'étant bien visibles que si on 
regarde de côté, et diminuant progressivement de II vers V. 
En outre, le tergite II porte un trait transverse au milieu (qui 
n'atteint pas, loin sJen faut, les taches latérales, donc m-arques du 
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lype . ~ . ) , et le tergite V porte une seconde tache punctifonn~ 

1 At' (doiic ). Enfin la marge apicale des terg1tes I-v vers es co es . . . . . , . 
est décolorée-testacée (mais non relevée comme chez constncta}. 
Aux pattes, apex des fémurs I-II, tibi.as I-II, tarses I-II_I et un 
trait aux tibias III sont jaune ferrugineux, le reste de::. pattes 
étant noir ou brun. Ailes très faiblement enfumées le .long de la 
costa et de la cellule submarginale (beaucoup moins que chez 

lieftincki). . . 
Diffère en outre de lieftinclû par ce qui suit: .. 
Bord antérieur du c1ypéus très disorètement écha~1cré au milieu. 

Ponctuation céphalique plus grossière. Cel1e des meso.pleures plus 
fine et plus dense (fig. 2f) mais beaucoup plus profonde ~ue chez 
primiti,:a. Il v a indication d 1un sternaulus mais 11 ne ~ agit pas 
d 1 une forte c;rène (donc comme chez primithw). Partie dorsal~ 
du seo-ment médiaire divisée par un sillon longitudina1 large qui 

"' • · CAt' d segment atteint très disrtinctement la marge anteneure. o :s u . , 
médiaire vaguement aciculés. Ponctuation des terg;te~ p:us drffe
renciée et plus grossiè,re (fig. Jf). Le fémur II es_t epa1ss1s comme 
chez l.ieflùicki 11lais il présente un petit angle saülant un peu en
dessous de la base ( ce processus est très discret par rapport à ~e 

qu 1 on observe au même endroit .chez combina'.'~ et pl.iim~t.~,. mai_s 
il apparaît quand on regarde le fémur de dernere, chez _lt.efluick1, 
le fémur est simplement arrondi, sans trace d'angle saillant). 

Geme LINDENIUS LEPELETlER DE SAI:<T-FARGEAU et BRULLE 

Lindenius aegyptius KOHL. 

Pakistan : Karachi 6 9 « 011 lac insect » (S. :11AHD1HASSA~ 1 

British :'viuseum, :-; atural History). 

Genre PIYUMA PATE 

Piyuma accepta n.sp. 

S . o (C.F. BAKER leg., U.S. National Holotype. - mgapour -,-
Museum, ,Vashington). 

Paratype. - Singapour 9 (Institut Agronomiq_ne de ?embl~u~). 
Très proche de sel.angori et de l'espèce qui va etre decnte 

ci-après. Se distingue par l'abdomen 11oir (au plus brun marron 
antérieurement), par les fémurs tous largement brun au-dessus 
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vers la :base, par les trochanters sans marques jaunes et par les 
tergites :finement pubérulents, très mats, présentant une tTès :fine 
sculpture alutacée visible à très fort grossissement. Diffère aussi 
de sefangori (mais pas de bntuana) par la petite carène observable 
juste avant le niveau des tegulae, de chaque côté du mésonotum 
(carène très courte mais bien nette, perpendiculaire à la carène 
qui borde le mésonotum) ; aussi par la carène du nliilieu du clypéus: 
celle-ci est tout à fait arrondie et pas du tout en V comme chez 
selangori. Enfin il n'y a pas la moindre trace de fovéoles derrière 
la marge antérieure du segment médiaire. 

Piyuma butuana n.sp. 

Holotype. - - Philippines: île Sibuyan 9 (C.F. BAKER leg., 
U.S. National ~fuseum, \Yashington). 

Allotype. - Philippines: île Niindanao, Bntana 3 (idem). 
Paratypes. - Philip,pines: île Kegros, )..fonts Cuernos ,~, ; île 

:11indanao, Butua·n 3 (Institut Agronomique de Gembloux) ; île 
Mindoro: San Luis Calapan ç 16.IV.1954 (H.K. Tow,Es leg. 
et coll.). Peut-être aussi: Bornéo; Sandakan c<7 (exemplaire en 
mauvais état). 

Très proche de selangori LEcI.HRCQ (1957, p. 351), ayant aussi 
1'abdomen ferrugineux rouge 1 les pattes entièrement jaunes, le 
postscuter1lum jaune, etc. En diffère ,par le scutellum tout jaune 
sans noir apical, par les fémurs I parfaitement jaune, sans trace 
d'embrunissement au-dessus, par la carène transversale du milieu 
du c.1ypéus : t-ronquée-arrondie et non pas en ·v, enfin par la 
carénule de chaque côté du mésonotum, juste avant le niveau 
des tegulae. Par ces derniers caractères, bul-uana est vraiment 
proche <l'accepta décrite ci-desssus. :\fais bufuana se sépare ici 
aussi par la couleur de l 1abdomen, par l'intégrité du jaune du 
scutellum et des fémurs et par lJexistence ,de courtes rides, déli
minant sommairement des fovéoles le long de 1a marge antérieure 
du segment médiaire. Le mft.le ne présente aucune particularité 
J10toire. 

Piyuma makilingi WII,I.I.-1'1S 

Crabro 111akilingi \VILLL-\~1s 1 1928, p. 100 ( ç ; Philippines: Los 
Bafios). Syn. nov. 

C-rabro (Crossocerus) iwatai YAS-UilIATSL, 194:2, p. SS {Q; For
mose). Syn. nov. 
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Pi yu.nia koxi11,e:a P.--\TE, 1944, p. 358 ( S: (;~ ; Formose) ; LEcLERCQ, 

1951, p. 51 ('::J ; Sumatra), 1956, p. r (Formose; Inde: United 

Provinces), 1957, p. 350 (Paha,ng). 

La liste des synonymes n\:st peut-être pas close ainsi car 11 
reste à faire un sort au Crabro denlipleuris CAMEROX (190S) dt: 

Bornéo. 
Sud de l'lnde: Coimbatore 3 ··J -:;~ \"IIJ.1952 (Institut Agrono

mique de Gemh1oux). Philippines: île Biliran 6 :::· ; île ~lindanao, 
Butuan :,:· ; île ~egros: :1Ionts Cuc.rnos 9 (C.F. BAKER leg., 
e.S. l\ational -:\Iuseum, \\"ashi11gton et Institut Agronomique de. 
Gembloux). 

De faiL, ks exemplaires philippins n'ont en propre que le jaune 
des tibias et •<les pattes en général beaucoup pilus étendu, la femelle 
de l'île :Negros a mê·me les tibias Ill entièrement jaunes, à peine 
brunis apicalement comme chez prosopo·ides Tl.TRXER. Il faut aussi 
noter que l'aire dorsale de leur segment mé-diaire n'est pratique
ment pas 6rconscrite. :1-Iais touL le reste respecte ce qu'on trouve 
dans les séries de Formose et du continent proprement dit. 

Genre PIYUMOIDES gen.nov. 

Type du genre: Crabro hneiffii 
(Crossocerns) Jie1.L•ittii LECLl-<:RCQ 

(CA:-.IBRO~). 

C:\:i.IERO'.\ r90S = Crossocrrus 
19.~o = P.iyumoides hewiltii 

Les espèces appartenant à ce genre ont beaucoup de traits 
communs avec celles des genres Tanrnia PATE et Pi'.yu.ina PATE, et 
c'est aux rubriques appelant ces genres qu'on est conduit quand 
on suit les tableaux dichotomiques de PATE (1944.) et de LECLERCQ 
(1954}. Je n'ai pas reconnu plus tôt le caractère particulier du 
type du genre, Crabro lieëC'itl-ii C . .\~IERO~ parce que le matériel, y 
compris le type, dont j'ai ,disposé naguère comportait seUJlernent 
des exempl,aires en piteux état, j'ai cru avoir affaire à une espèce 
aberrante de Crossocen1s. On ,·erra de suite que ce n'est pas 
Crossocen1-s parce qu'il y a une vraie carénule précoxale; ce n'est 
point Taru111a parce que les scapes sont bicarénés (pas toujours 
[aci,le à voir), que les mandibules des femelles sont hidentées et 
non tridentées, que le pronotum et le mésosternum ne sont pas 
carénés. Ce n'est pas non plus P.iyuma parce que le front est 
divisé transversalement par un processus caréniforme (peu marqué 
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chez certains mâles), que le premier segment abdominal n'est pas 
coudé et guère pétiolifonne, et surtout que l 1aire pygi-diale des 
femelles n'est pas divisée par une carène centrale. Ajoutons à tout 
cela: 

Taille de l'ordre de 4 à 6 mm. - Clypéus réduit à un lobe 
médian convexe, proéminent, subtriangulaire-arrondi. Deuxième 
article du funicule p1us court que le troisième. Sinus scapal légè-

! 

F1G. 4. - Piyumoides narcissus n.sp. Q : aspect général et face. 

rement concave, marginé au~dessus -du front par une saillie de 
chaque côté du sillon qui descend de l'ocelle antérieur. Comme le 
montre la fig. 4, cette saillie est renforcée par une sorte de carène 
qui n'atteint pas le bord de l'œil et qui s'interrompt pour laisser 
passer le sillon préoceJlaire. Dessus de la tête subœrré · ocelles 
en triangle équilatéral. Fossettes supra-orbitales présen~es sous 
formes -d'11:ne minuscule tache punctiforme un ,peu allongée, juste 
contre l'œ1l. Carène occipitale formant un cer:cle ouvert sous la 
tê~e, les extrémités ne se dirigeant pas vers la carène hyposto
n11ale. Cette carène, sans relief parti~ulâer, est précédée d'un 
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siHon très étroit et très finement Eovéolé. On observe un sillon aussi 
étroit autour de l'œi1, du front jusqu'au bas des tempes. La tête 
des mâles présente toutes ces particularités, mais la saillie du 
dessus du front est plus ou moins effacée, souvent obsolète. 

Aspect général du corps: fig. 4. Téguments lisses ou éparsément 
et superficiellement ponctués) souvent avec d'impcrtantes marques 
jaunes au thorax.. Premier segment abdominal subsessile, séparé 
du suivant par une faible constriction. Tergite \TI des femelles 
rétréci vers 1'apex, restant légèrement convexe et sans aire pygi
dia1e bien délimitée. Tergite VII des mâles s1.1btronqué, sans 

aire pygidiale. 

Piyumoides hewittii C"ŒRO, 

Cra.bro l1e7.oit tii CA:-.ŒRO~, 1908, p. 242 ( Ç recte O ; Sarawak: 

Kuching). 
Crossocerus (Crossocents) he-wiuh'. LECI~ERCQ, 1950, n° 33, 

p. 4 (ci). 
Crossocems (Crossoceru.s, Stenocrabro ?) hewittii LEcLERCQ, 

1954, p. 224. 

Sarawak: Kuching ci ; Nord de Bmnéo: Sandakan 2 ci Q 

(Institut Agronomique de Gembloux), autant d'exemplaires en 

assez mauvais état. 
Se distingue de l'espèce décrite ci-aiprès pa~ la taille plns petite 

(4-5 mm) et par la livrée. Sont jaunes: scapes, pédicelle, dessus 
et lobes dn pronotum, tegulae, scutelum et pattes I-III; chez les 
mâles, en plus: les premiers articles du funicule, oly-péus, toute 
la région ventrale de la tête et tout le prothorax, mais les 
hanches III sont brunes basalement et les tibias bruns a,picale
ment. Reste du funicule, apex dn clypéns I' et mandibrules. I' 
ferrugineux. Abdomen jaune ferrugineux chez la femelle, plus 
sombre, voire tout noir chez le mâle. Chez le mâle toute la région 
buccale est couverte <l'une forte et dense pubescence argentée. 

Ponctuation céphaliq_ne très superficielle et très dispersée. 
Ponctuation mésothoracique beaucou,p plus dense et plus profonde. 
Carène précoxale très fine, <liscrète. Côtés d-u segment médiaire 
finement ponctués, les points devenant très épars en avant. Pas 

trace d'une aire dorsale circonscrite. 

ô. - Dernier article des antennes tronqué subs,pineux à l'apex. 
Sternite VI avec une frange apicale de longs poils serrés. 
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Piyumoides narcissus n.sp. 

H_ olotype. ~ Philippines: île Mindoro San , Luis Calapan c 
4.v .1954 (H.K. et M. Tow,Es Jeg. et coll.). 

Paratype. ~ Philippines : île Samar C/ 

Voisin du précédent 6 S .' • i mm. - ont Jaunes toutes les ê 
parties plus: base des mandibules clv,péus ba d . rn mes 
th "t' a , ' ~ ' s es JOuesJ pro-

orax, co es u rnesonotum, rnésopleures et mésosternum (sauf 
le long de la suture méso-méta plenrale) dessus de la , t 1 t J ·11 • , me ap en~e 
ous es a:x:1 es reliant le scutellum et le postscutellum - "t' ' 

le postscutellum lui-même. aux co es1 

Ponctuation mésothoracique un peu moins forte C , , 
coxal 1 ]' f C • arene pre-

. e pus en re ie . ôtés du segment médiaire éparsément ma' -
nettement et régulièrement ponctués ,, ire do .1 d h 'd. · · . · n rsa. e u segment 
~e _mire ~irconscrite par une traînée de points superficiels bien 
d1strnote s1 on observe ob1iquement. la base de c. tt . , des ·d 

1 
1 e e aire presente 

_n __ es assez ongues1 plus longues et plus fortes que chez 
hew,t.111. Abdomen entièrement jaune orangé-dair (fig. 4). 

Genre RHOPALUM KIRBV 

Rhopalum (Rhopalum) cf. domesticum 'WLLIAMS 

. Rhopal.u1-ii domestictrni \Vn,LI..\.1'15, r928, ( 
pmes: Los Banos). p. 

101 
ô I'; Philip-

Philippines: île Mindanao, Butuan o . Lnzon F t M k'J' c3' "1 N -,- ' , , .1.non 1 a 'ï 1n a 
; 'e egros, ·Monts Cuernos ç, (C.F. BAKER leg US N t· bl M vV h' ., · , l a 10na 
uisVeum, . • as mgton); Negros, Mont Canlaon 3600 feet o 

3o. .53 (H.M. et D. Tow,Es). ' ' ' -

T?us ces_ exemplaires se ressemblent par la finesse de la 
tuat10n de la tête et du thorax 'par le seg·me t , d' . . ponc-

l l ·. , - . ' n me mire im ponctué 
pa~ , e c): pt~::, plus. ou mmns nettement bilobé au milieu du bord 
ap1calJ par ·l extens1011 de la couleur blanc jaunâtre (sœpes 'd·
celle, pattes I-II, anneau basilaire tibias III, apex des hanch~::r; 
une pairhe au m0111s des trochanters III, lobes postérieurs d~ :~~::::! e;) tache sur les kgnlae, et moitié basœle du segment 

1 
.' Il Y_ a certainement plusieurs espèces parmi eux 

car es relat10ns b10m't · d ~ d'ff' t d I' e nques es premiers articles du funicule 
1 eren . e un à l'autre 1 t h ' es roc anters III sont ou bien tout 
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h1ancs ou bien fortement mélanisési etc. Je n'ai pu sa-\·oir 1eque1 
c:st réc11ement un domeslic1w1 on 1e plus .proche de cette espèce 
car tous ont les mandibules largement jaunes et 11011 rougeâtres, 
et de toutes façons 1a description de \Y11.u.u1s ne permet pas d'en 
dire plus. Toutes les femelles onl l'abdomen plus ou moins ferru
gineux à liapexi le dernier tergite présentant une aire pygidia:c 
plane, rugueuse, mate, aux bords non renforcés par une carène. 
Cela suffit à préciser qu'il s'agit de représentants cle R/1'.ipalum 

s.str. 
Rhopalum (Rhopalum) minusculum n.sp. 

HolotYpe. ~ Philippines: île Basilan s (C.F. R\1<ER 
7
eg., 

C.S. ]\ational Museum, 1Vashington). 
C 1 est le plus petit des Crabron-iens rencontrés jusqu'ici, -il ne 

mesure même pas 3 mm, a un aspect très grêlei et ressemble au 
Rlwpaln111 tsunekiense LECLERCQ (1957) décrit de :Malacca et qui 
est à peine plus grand. Comme ce dernier, mùwsculwii a l'abdo
men tout noir, les fémurs 1-II presque entièrement noirs, le pédi
celle gros, plus ,large que les articles suivants qui so:1t courts 
'.surtout le 2" article pas plus long que large), le segment II de 
fabdomen très étroit, faiblement élargi vers l'a-pexi la troncature 
de la cellule marginale oblique, etc. La parenté des deux espèces 
est donc certaine. ]vlais mi-nuscH 1-um diffère par les caractères 

suivants: 
l\landibules entièrement ferrugineuses; tegnlae entièrement 

brunes. Restent blancs: scapes, pédicelle) lobes postérieurs du 
pronotum, tibias et tarses I-II et tarses III. Les tibias III sont 
jaune orangé avec un bref anneau basilaire blanc; leurs éperon~ 
sont aussi orangés et contrastent avec ceux des autres pattes qui 

sont blancs. 
Lobe médian du clypéus plus nettement échancré. Corne supra-

anlennaire très petite. Funicule très densément velui aucun article 

11 1est échancré en-dessous. 
Angles antérieurs du pronotum arrondis, non saillants, le profil 

du pronotum faiblement convexe. Téguments de la tête, du thorax 

et du segment médiaire parfaitement lisses et polis. 

Premier segment abdominal un peu plus court que le tro
chanter III+ fémur III. Tibias III très peu enflés (simplement 
claviformes au minimum compatible avec la conformation attendue 
chez un Rlwpalnm). Métatarse III prolongé apicalement par une 
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sorte d'éperon grêle un peu plus long que la moitié de l'article 
suivant (je n'ai pas l'occasion de vérifier si cette singularité existe 
aussi chez tsm1ckiense mais j'en doute fort). Pour le resteJ c'est 
comme chez fespèce comparée et comme chez simalurense tL.\IDL. 

Rhopalum (Rhopalum) avexum n.sp. 

Holotype. - Philippines: île Luzon, Bagulo, Bcnguet (C.F. 
BAKER leg., U.S. :'.\ational )Inseum). 

A11otype. -- Sud de l'Inde: Pulney Bills, Kodaikana1 19So m 
e X.1953 (P.S. "\.HHA, leg., coll. G.R. FERGŒo,-,). 

Paratypes. - Philippines: île Luzon, Baguio, Benguet Q 

(Institut . .\.gronomiquc de Gembloux). Sud de l'Inde: "\ilgiri, 
Coonor •;:· rço2 (idem); ?·hlgiri Bills, Naduvatam 1829 m s:1 V.r95S 
(P.S. :---:.nHA, leg., coll. G.R. FERGUSŒ); Shevarov Hills Yer
caud I3ïO m -~ l.1955 (Institut Agronomique de G;mblou;). 

Proche de domesticum et des espèces voisines de la section des 
Rhopalum s.str.J par l'aire pygidiale p1ane, trigonale, mate, -fine
ment coriacée et très médiocrement ,rebordée, par le segment 
médiaire lisse et très brillant, sans aire dorsale circonscrite ni 
sillon longitudinal, par le c'.ypéus faiblement échancré au milieu 
du bord apical. Facilement identifiée paT la combinaison des 

caractères pigmentaires. 

. ~. - 6,5 mm. - Sont jaunes: mandibulesi scapes, lobes posté
nenrs du pronotum, tibias I, les tibias II aussi sauf qu'ils sont 
embrunis derrière, un trait étroit et allongé derrière les tibias III 
(ce trait part de la base mais n'atteint pas l'apex), une raie sous 
l'2opex des îémurs I-II. Le reste des pattes et le funicule (y corn• 
pris le pédicelle) brun noir (l;uzon) ou noir (Inde). De légers 
reflets bleus sur la tête et 1e thorax, plus nets chez les exemplaires 
de Luzon. Abdomen tout noir (Luzon) ou plu::. ou moins éclairci
ferrngineux, le segment pygidial brun clair (Inde). 

Au ,bord antérieur du clypéus très faiblement échancré, une 
petite dent obtuse séparée du lobe médian par une distance aussi 
large que la largeur du lobe. Corne f.ronta1le forte, triangulaire 
p1us ou moins tronquée apicalement, dirigée vers le bas, plane et 
couverte de poils argentés. Pédicelle long comme une fois et demie 
(au plus) son diamètre apical, plus long que le deuxième article 
et un peu plus large. Deuxième article aussi 1ong que large, nette-
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ment plus court que le troisième article1 lequel est aussi sensible
ment plus long que le pédicelle, et subégal au quatrième article. 
Carène hypostomia]e élargie en U, la carène occipitale ne l'atteint 
pas. Ponctuation de la tête, du mésonotum et du scutelJum très 
fine mais nette et relativement dense. 

Propleure obtusément saillante, inerme. Dessus du pronotum 
régulier, sans angles sai·llants, profil droit, sillon longitudinal 
très médiocre. Ponctuation mésop1eura1e très éparse et discrète, 
mais suffisante pour faire contraste a,,·ec la surface polie et kès 
brillante des côtés du segment médiaire. SiJHon épicnémiaJ sans 
fovéoles <lans sa partie supérieure) plus bas: à fovéoles petitês et 
nombreuses, peu distinctes sous 1es poils argentés. Suture méta
pleurale non fovéolée. Les côtés du segment médiaire sont divisés 
en deux zones <le reliefs différents: une zone antérieure plane et 
défoncée, juste après la métaplenre et avant le stigmate, la zone 
suivante sensiblement bombée et comprenant le stigmate. Entre 
ces deux zones, une ligne de forme sinusoïdale aillant de la partie 
supérieure de la métapJ.eure jusqu1au bas du segment médiiaire; 
a'.l s'agit d1 une ligne imaginaire {par différence de relief) sous le 
niveau <lu stigmate, mais d1 une ligne renforcée par une carène 
assez forte -du stigmate jusqu'au ... dessus ·de la métapleure. Au
dessus, la ma,rge antérieure du segment médiaire ne présente que 
deux carénules centrales bien nettes (mais encore très courtes), 
<le part et ,d'autre1 des traces de fovéoles mal individua1isées. 
A l1apex du segment médiaire, les carènes latérailes sont très 
courtes. 

Premier segment abdomina.J! aussi long que les deux segments 
suivants, modérément noduleux, le node régulier, se formant à 
partir de la moitié de la longueur. Le segment suivant progressi
vement élargi-campanuliforme. Ti1bias III modérément enflés, avec 
quelqnes épines courtes. Troncature de .la cellule margi-nale des 
ailes antérieures très peu olJ.lique. 

3 .. - Comme la femelle, sauf: 

Tibias I bruns au-dessus. Articles du funicule plus courts : 
2, 3 et 4 subégaux et pas plus longs que larges; le cinquième 
peut-être plus long que le pédicelle (et en tous cas •le plus long 
des articles basilaires), il est en outre très nettement échancré 
en-dessous, avec son apex saillant. Terg1.te VII différencié en 
aire pygidiale plane, large et bien rebordée. 

I 
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Rhopalum (Rhopalum) decavum n.sp. 

Holotype. - Philippines: île Sibnyan ·~ (C.F. BAKER leg., 
U.S . .National Museum, 1:Vashington). 

Espèce très particulière par son aire pygidiale intennédiaire 
entre la -condition des Rhopalwn s. str. et celle des Corynopus, 
par son é,picnémium intermédiaire entre celui des Rhopalttm et 
celui des Podagrilus <lu sous-genre Ec/111ca, par ses tibias III très 
fortement enflés-o1aviformes et par son mésonotum curieusement 
bosselé. 

Sont jaune pâ.le: lobes postérieurs du pronotum
1 

tarses I et II 
et un anneau basilaire aux tibias 1II, l'extrême apex des han
ches III et la base des trochanters III. Sont jaune vif (mais peut
être ce jaune a-t-il viré secondairement au vif

1 
presque rougissant 

aux tibias?) : scapes et pédicelle, tegulae, tiers apical des fémurs I 
et II, entièreté des tibias I-II. Mandibules rouges. Tibias et 
tarses III bruns. Tergites II-IV éclaircis en brnn, le reste de 
1' abdomen noir. 

Clypéus assez plat, avec un lobe médian très nettement échancré , 
flanqué d'une dent de chaque côté qni est sé-parée du lobe par une 
échancrure un peu plus courte que la Jargeur du lobe médian. 
Corne frontale abaissée, triangulaire, couverte de pilosité argentée, 
mais assez courte. Pédicelle à peine plus long que large, un peu 
plns épais que l'aTtide suivant. Celni-ci pas plus long que large, 
troisième et ,quatrième articles subégaux, longs comme une fois 
et un tiers leur diamètre. Carène hypostomiale presque en \l, la 
carène oocipi-tale ne l'atteint pas mais presque. Ponctuation de la 
tête très fine, assez espacée, mais distincte. 

Propleure formant un petit tubercule très obtus. Dessus du 
mésonotum sans angles sa~llants ni sillon longitudinal net, néan
moins sa surface aJpparaît comme faiblement trilobée parce qu'elle 
est faibh,ment déprimée de part et d'antre du tiers médian et que 
les angles antérieurs remontent ·légèrement. La surface du méso
notum n'est pas normale et je me suis demandé s'il ne s'agit pas 
d'un artefact, mais les fosses que j'y observent sont symétriques, 
ce qui serait bien étonnant s 1il s'agit d'un artefact. Il y a d'abord 
deux ,dépressions carénulées en arrière ,dans les côtés du tiers 
basal (donc quatre dépressions en tout, séparées par un espace 
central large), il y a en outre une .large dépression derrière les 
précédentes, soit vers les côtés du mésonotum, au niveau des 
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tegu1ae; enfin 1e mésonotum est encore nettement déprimé juste 
en son milieu. :désop~eures sans ponctuation, presque aussi bril
lantes que les côtés du segment m-édiaire qui sont parfa-itement 
lisses. La partie dorsale du segment médiaire est aussi lisse, sans 
aire circonscrite, sans la moindre 1-race de carénule:s basales, mais 
avec un très faible sillon ]ongitudllrn} médian. 

Premier segment abdominal un peu plus court que le trochanter 
+le fémur III, modérément noduleux, 1e nodule réguEer, se for
mant juste après la moitié de la longueur. Le segment suivant 
est progressivement élargi-campanuîiforme. 'T'ergites 1\7 et V avec 
de faibles reflets bleus. Tergite YI entièrement et très finement 
rugulèux-chagriné, l'aire pygiclia:e sans trace de rebord, relative
ment étroite, nettement creusée au milieu mals redevenant p1ane 
et mate à l'extrémité qui est tout à fait arrondie. 

Tibias III fortement renflés en massue plus large que le nodule, 
]eur surface modérément épineuse. Troncature de la cellule mar

ginale presque droite. 

Rhopalum (Rhopalum ?) parcimonium n.sp. 

Bolot,·pe. - Philippine: île Luzon, :Mont San Tomas, près de 
Baguio ·1980 m c' 28.XII.1952 (B.K., cd. et D. Tow,ms leg. et 

coil.). 
Immédiatement reconnaissa·b1e par les mandibules jaunes très 

élargies, par le lobe médian du clypéus en lame large et rectan
gulaire et. par la présence d'une aire pygidiale plane, rebordée par 
une carénule arrondie. Le statut sous-géné:rique de cette espèce 
isolée ne pourra être déterminé que lorsqu'on découvrira la femelle. 

Sont jaune très pftle: mandibules (sauf apex étroitement rouge), 
scapes, lobes postérieurs du pronotum, tegulae et écailles des 
ailes postérieures, plus de la moitié basale du segment abdominal I, 
l'entièreté des pattes I (y compris les hanches), des pattes II (sauf 
les hanches noires et une petite tache brune au dos des fémurs), 
!'apex des hanches III et un anneau basilaire aux tibias III qui 
s'étend nettement sur la face interne. Reste. des tibias III et 
métatarses III: bruns. Sternites ferrugineux clair, le ferrugineux 
envahit }es côtés des tergites et forme anneau à l'intersection des 

tergites II-III. 
Les mandibules sont énormes, elles siélargissent fortement vers 

l'apex bi,denté et ont leurs bords renforcés par une fine lamelle 
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translucide. Le clypéus a un lobe médian large et brillant, légère
ment relevé, tronqué droit apicalement. Corne frontale à peu près 
nulle. Pédicelle et les deux articles sui,Tants du funicule à peu 
près de même longueur, ~oit deux fois plus longs que larges, le 
pédicelle à peine plus épais que larlÎclè sui,·ant. Carène hyposto
mialc en demi-cercle, la carène occipitale ne l'atteint pas. Ponc
tuation de la tête et du mésonntum tâ.·s fine mais distincte. 

Propleure arrondie-obtuse. Dessus du pronotum sans angle.c; 
sai:Iants mais a,,ec une nette dépression au milieu. Segment mé
diaire lisse et très brillant, aYec quelques carènes courtes mais 
bien nettes le long de la marge antérieure, le sillon longitudinal 
très obsolète~ 

Premier segment abdominal de longueur comparable à celle du 
tro::-hanter+fémur IlI, le nodule modérément épaissi. Le segment 
.:mi,,ant normalement camrpanu:iformc. Segment ·vI avec une aire 
pygidiale aplatie, en écusson arrondi basalement, le pourtour 
nettement carénulé. 

Pattes banales, les tibias III modérément claviformes et médio
crement épineux. Troncature de la cellule m·argina~e légèremtn t 
obliqne. 

Rhopalum (Rhopalum) yercaudi n.sp. 

Bololype. - Sud de l'Inde: Shevaroy Bills, Yercaud '3ïD m 
o' lI.1955 (P.S. Î\.HHA'1 Jeg., coll. G.R. FERGUS0'1). 

Encore une espèce dont la moitié basale du segment I de 
l'abdomen est jaune (donc comme domesticunr \VII. .. LIAMS, sumatrae 
LECLERCQi lwdallense LECLERCQ et parcimanium n.sp.), eHe diffère 
de toutes par un caractère exceptionnel chez les Rhopaluni: le 
dessus du pronotum 1argement jaune. Décrivons-la en la compa
rant particulièrement à ses proches .rnmalrae et parcimonium: 

6 mm. - Sont jaunes: mandibules (sauf la base étroitement 
n.oircie et l'apex rougi), scapes, des.5ous du pédicelli::', lobes posté
neurs du pronotum, dessus du pronotum (sauf extrémités), tegulae 
hanches I-II étroitement à l'apex:, hanches III -largement à l'apex, 
le re~te des pattes I-II mais avec les fémurs (surtout II) ilargement 
brums dorsalement, dessous des trochanters III un anneau basi
laire aux: tibias III (non étendu du côté interne): moitié basale du 
segment abdominal I. Funicu1e brun. Sternites ferrugineux clair, 
surtout les postérieurs, apex des tergites étroitement éclairci en 
brun. 
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Niandibules normales, non élargies, la dent inférieure un peu 
p1us longue que la supérieure. Bord antérieur du olypéus sinué: 
distinctement échancré au milieu et un peu moins profondément 
de part et d'autre) profil droit. Corne frontale nette, triangulaire, 
inclinée et velue-argentée. Pédicelle sensiblement plus bpais que 
les articles suivants et de même longueur que chacun des trois 
articles suivants lesquels sont une fois et demie plus longs que 
large et parfaitement cylindriques. Le cinquième article est un 
peu plus long et faiblement mais bien visiblement échancré sur 
toute sa partie ventraile Pas trace de fossettes supra-orbitales. 
Ponctuation de la tête tout à fait obsolète, celle du mésonotum 

plus nette du moins à très fort grossissement. 
Propleure arrondie. Epicnémium beaucoup plus primitif que 

celui des espèces comparées: il est parfai,tement a·rrondi, pas du 
tout gibbeux) sans la moindre tendance à se ,différencier en zone 
antérieure et zone latéra1e. Il n'y a plus de fovéoles dans le cin
quième supérieur .d_u si!lon épicnémia·l (fil y en a jus.qu'au-dessus 
chez parcimonium). Tergile VI différencié en aire pygidiale plane, 

discrètement rebor<lée,. 
Les pattes sont bien .plus velues que chez parciln.onüt·in.i elles 

présentent de plus quelques caractères sexuels secondaires origi
naux:: une touffe de longs poils blancs sous ù'apex des trochan
ters I, une pincée de poils sous l'apex des fémurs II, les tibias I 
sensiblement déprimés-incurvés dans leur tiers apicail, se prolon
geant légèrement au delà de l'insertion ,du métatarse par une 
zone triangulaire apicale velue, métatarses II ex-cavés ha.salement, 
l'ex.cavation étant suivie d'une minuscllie gibbosité. 

Rhopalum (Calceorhopalum) simalurense :MAIDI, 

Crabro (Rlwpaluni) sima/.nl"ensis },;faIJJL, 1925, p. 391 ('I; lie 

Simalur à l'ouest de Sumatra). 

Philippines: île Negros, },:font Canlaon ID9ï m 8 \l 2-9.V.1953 

(H.K., M. et D. Tow,rns). 
Aussi inattendu que cela puisse paraître, il n'y a aucun point 

discordant entre ces exemplaires et la description de cette espèce. 
Tout au plus doit-on observer que le lobe médian du olypéus est 
un peu moins rétréci vers son apex tronqué. MAIDL n,a pas précisé 
la couleur des mandibules, ici elles sont banalement jaunes, rougies 
vers l'apex. On retrouve les caractères qui font ,de simalure11se 
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un authentique Calceorhopalu.m) notamment l'aire pygidiale creu
sée en gouttière et pourvue d'une assez forte carène médiane. 
Très remarquables aussi sont :les prop1eures qui émettent une forte 
saillie ,dentif~nne obtuse et Jes marques rouge ferrugineux à ]a 

base des tergites II-III (les sternites II-IV étant entièrement de 
cette couleur). 

N.B. - Cette espèce a bien été décrite par 11:AIDL (1g2 -) et 11011 

par BiscH0FF comme je l'ai écrit par lapsus (r95j, p. 34~). 

Rhopalum (Calceorhopalum) amrnatticum n.sp. 

Holotype. - Sud de l'Inde: S. Coorg, Ammatti 945 m g XI._, 2 

(P.S. N.HHA" leg., coll. G.R. FERGi:;so,). 

Très proche du Rhopalum calceatnm TsC,EKl (rg4ï) (cf. aussi 
Ts:UXEKI, r9~2J pP· 114i 124), s'en distingue de sui,te par quelques 
traits d~ la livree et de la conformation détai1,lés ci-après. 

Sont Jaunes:. scapes (brunis dorsalement), lobes postérieurs du 
p~onotn.m, partie_ dorsale des han0hes III, apex (étroitement) des 
femurs I-II, tibias I-II, un anneau basilaire aux tibias III et 
l'entièreté des tarses I-II (y compris le dernier article des tarses II 
et ses ong;les). On ne trouve donc pas de jaune sous les hanches III 
ni à la base des métatarses III, ni sous les trochan.ters I-II ni 
sous les fémurs I-II (sauf à l'apex). Mandibules d'u11 jaune ~rès 
embru~i-rougi. Tegulae brunes. Abdomen brun noir dorsale.ment, 
ferr~grneu,x ventralement, avec des parties brun ferrugineux aux 
tergites,' J aipex de_tous très é:roitement, la base de II plus large
ment, 1 aire pyg1diale en entier (-donc à très peu de chose près, 
comme chez calceatttm.). 

Tête plus cubique (vue de haut). Front plus concave dans sa 
partie antérieure. Au-dessus des sockets antennaires il forme une 
pr~tubéra!1.ce _arro~die et inclinée vers le bas, don{ l'apex obtus 
e: Ja~ne_ s 1nsrnue JUSq~e dans l'espace entre les sockets. Rapports 
b1ometnques des articles du funicule: 1 = 3 = 4 < 2 (chez 
calceatum: I > 3 = 4 > 2). Bord antérieur du d;cpéus semblable 
avec un lobe médian tronqué, mais de chaque côté de celui-ci' 

~ l', h ' apres ec ancrure, une dent obtuse plus saiMante. 

Les téguments sont encore plus lisses que chez calceatum: à 
la base du segment médiaireJ il n'y a même plus de rides courtes 
sa~f les deux rides médianes qui commencent le silŒon longitudinal 
tres superficiel. Propleures saillantes, en cône obtus (moins forte-



ment que chez simal-urense). Yu de derrière, le segment médiaire 
e-t nette.ment moins rétréci vers l'apex.; corréJativement le com
p;e:xe méso-méiap1eure (vu de côté) est moins for:e.ment arron_di
déprimé \·ers l'anière et les côtés du segment ~nédia1re sont morns 
défoncés. La carène qui relie le bas du stigmate du segment 
médiaire à l'apex supérieur de la métapleure est droite et bien 

plus nette que chez calceatum. 
_-\ l'aire pygidia1e, les rebords latéraux sont forts et remonte1;t 

jusqu'à près de la base, la carène médiane est forte et conformee 
con11ne chez les CalceorlwpaJu.m. Pétioùc, ailes et pattes comme 

chez calccaturn. 

Rhopalum (Calceorhopalum) hillorum n.sp. 

Holoty,pe. ·- Sud de l'Inde: Pulney Hills, Kodaikanal 1980 rn 
C XI.53 (P.S. K.\THA, leg., coll. G.R. FrnGusm:). 

A.llotype. ~ Ibidem c' Udem). 
Para types. ~Ibidem 2 ~ (Institut Agronomique de Gembloux). 

Proche de calceal-wn et d'anrnzatUcuni. En diffère par: 
Sont jaunes: un trait étroit et ventral aux scapes, lobes posté

rieurs du pronotum, un trait dorsal aux tibias I (noirci vers la 
base), les tarses I, un trait allongé, très étroit, -sous la base du 
tibia III (invisible lorsque le tibia est replié sous le fémur), l':s 
deux premiers articles des tarses II (presque blancs,. les trois 
articles apicaux brun noir). On ne trouve donc pas de Jaune aux 
mandibules (qui sont f.ranchement noires, étroitement rougies à 
l'apex), ni aux hanches, J1i aux trochant~rs, ni aux _fén!urs.' ~n 
outre: tegulae brun noir; -abdomen tout nolf (sans parties eclaircies 

en ferrugineux). 
Tête subcubique. Partie antérieure du front très peu concave, 

presque plane. Au-dessus des sockets antennaires un min~sc~l: 
tubercule spiniforme obtus, peu visible à cause d'une forte p:losite 
arcrentée dressée et étendue jusqu'entre les sockets. Au funicule: 
le bpédieelle est à peine plus long que large et bien plus court que 
les articles suivants. Le deuxième article est 1ong comme deux 
fois son diamètre apical, les relations biométriques sont : 

1 < 2 = 4 < 3, et tous les articles suivants sont distinctement 
plus longs que larges. Pas de dent nette de chaque côté du lobe 

médian du olypéus. 
Angles antérieurs du pronotum parfaitement arrondis. Au 
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mésonotum : sillon mésoscutal très superficiel (beaucoun moins 
creusé que chez amrnatticum). ;\.farge antérieure du -segment 
médiaire suivie d'une rangée de fovéoles nettes, trè·s courtes, néan
moins le sillon longitudinal médian reste très obsolète. Propleures 
faiblement gibbeuses-arrondies. Afre épicnémiale arrondie mais 
moins parfaitement que chez les espèces précédentes (annonçant 
la condition minimum des Podag-rihis). Sillon épicnémia1 sans trace 
de fovéoles dans son quart supérieur (celles-ci existent cependant 
chez ca/ceati1111 et c11ez ammalticum). Suture postérieure de 1a 
métapleure finement mais bien distinctement fovéolée sous le 
stigmate métapleural (cette suture nJest a·bsolument pas fO\·éoléc 
chez a 1111naUicum, □lle 1' est très médiocrement chez calceatum). 
Les côtés du segment médiaire sont peu défoncés antérieurement 
et la carène qui relie le bas du stigmate à l'apex. supérieur de la 
métapleure est aussi droite et bien en relief. Pétiole plus grêle et 
plus long que chez les espèces précédentes (plus long que le tro
chanter+ fémur lll), le node plus évident. 

ô. - Identique à la femelle mais un peu plus grêle et avec un 
lobe clypéal beaucoup plus large et arrondi. Tous les articles du 
funicule ·restent plus longs que larges (différence marquante d'a\·ec 
petiolatwn 1\--:-URSE), ils sont aussi remarquables parce qu'ils sont 
peu modifiés (seulement le pédieel!e un peu échancré et les articles 
4-5 aplanis et éclaircis-testacés en-dessous) et par leurs relations 
de longueur: I = 2 = 4 > 3. En outre: métata,rse I sensiblement 
ap-lati, rectangulaire mais un peu incurvé; des poils assez longs 
formant brosse sous les trochanters+ fémurs II; tergite VII aplati, 
presque concave, mais sans rebord, l'apex largement arrondi. 

Rhopalum (Calceorhopalum) canlaoni n.sp. 

Holotype. - Philippines: Ne Luzon, Mt. San Tomas près de 
Baguio 19So m '~ 23.XI.1952 (H.K., iVI. et D. 'l'o,v~Es leg. et 
coll.). Allotype. ~ Ibidem ô (idem). 

Paratypes. - Philippines: île Luzon, Baguio 9 S.V.1953 (C.R. 
BALT..\ZAR, Bureau of Plant Industry, Manila); Mt. San Tomas 
près de Baguio 2195 m 9 27.XII.1952, 1980 m ô, 3 ~ 23.XI, 
2 ô ç 28.XII.1952, ô 9 4.IV, ci' 20.VI et 9 28.XI.1953; Mt. 
Polis 16ï6 m 2 9 29.XII.1953. Ile Negros Est, Mt. Canlaon 1097 m 
4 Q 2-7.V.1953 {H.K., M. et D. Tow:Œs leg. et coll., et Institut 
Agronomique de Gembloux). 
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Yraiment très proche de hilloru-m: à peine plus petit, nettement 
plus mélanisé et remarquable pas ses antennes. 

)Je sont jaunes que les deux ou trois premiers articles des 
tarses II (le <lernier brun noir) et les quatre premiers des tarses I 
(Je dernier brun). Il n'y a donc pas de jaune aux scapes, aux 
mandibules, aux tibias, aux pattes III, et tout cela est vrai des 
mâles et des femelles de toute la série examinée. 

-:~ S?. - Aire épicnémia1e encore plus différenciée dans le sens 
du faciès Podagritus que chez hillon1.m) néanmoins elle reste 
arrondie, sans bord tranchant. Si,llon épicnémial à fovéoies plus 
larges et moins nombreuses que chez hillor-uni. Suture méta
pleurale avec ,des fovéoles mais elles sont beaucoup moins visibles 
que chez hi!lornm. Fovéoles de la marge antérieure dorsale du 
segment mé<liaire plus irrégulières, souvent obliques, les carénules 
centrales plus Iongues que les latérales. Carène du stigmate à 
l'apex supérieur de la métapleure moins forte. Carènes apicales 
du segment médiai1'e (séparant l'apex dorsail des côtés) nettement 
plus en relief et plus .Jongues : ici elle dépassent la moitié de la 
distance qui sépare l'apex <lu stigmate (alors qu'elles n'atteignent 
pas ce mi-chemin chez hillorumi, moins encore chez am,-matticum.). 

Q. - Funicule des antennes avec le pédicelle sensiblement plus 
long que chez hi/lomm; les rapports biométriques deviennent : 

2 > r < 3 = 4. 

ô. - Ici le tToisième article du funicuJe est très court, pas plus 
long que large, et parfaitement cylindrique, tandis que les articles 
voisins sont nettement échancrés en-dessous. Les deux premiers 
articles sont fortement échancrés, le cinquième l'est moins, le 
quatrième l'est encore moins; les parties échancrées sont jaune 
testacé surtout sous 4 et 5. Rapports biométriques: 1=2>4=5>3. 

Lobe mé<lian ,du clypéus en plaque large, tronquée droite. Méta
tarse I un peu aplati mais surtout très incurvé, comme tordu, et 
pro1ongé apicalement en angile subaigu. 

Genre ISORHOPALUM gen.nov. 

Espèce ty,pe. - Isorhopal11m mayoni n.sp. (Philippines). 

Aspect de Rhopalnm et de Podagritus, la parenté étant telle 
qu'on aurait pu considérer Isorhopalu-ni com,me un sous-genre de 
l'un ou de l'autre de ces genres. Le principal caractère discrimi-

r 
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nant intéresse d'ailleurs une région du thorax remarquablement 
plastique dans ce groupe de genre: la partie antérieure de l'aire 
épicnémiale. On sait que chez les Rhopal11m, l'•aire épicnémia1e est 
primitivement arrondie vers l'avant et vers le bas, sans prépectus, 
toutefois chez certaines espèces, cette aire épicnémiale devient 
gibbeuse et tend à présenter une zone antéro-ventrale et une zone 
postérieure plane, cette dernière restant <lans le même plan que 
l'épisterne mésothoracique. Chez les Podagr-itu.-s, l'aire épi-cné
miale est toujours très nettement différenciée en deux zones, -la 
zone antéro-ventrale étant presque perpendiculaire à la zone posté
rieure; la limite entre ces deux zones tend de plus à être renforcée 
par un empâtement ou par une carène prépectale. La zone antéro-

""""==,.,_,__~~ho Il 

FrG. 5. - l\Iésopleure chez Isorhopalnm niayoni ô. L P : lobe postérieur 
du pronotum; E P : épicnémium; AS : aire subalaire. 

ventrale ainsi différenciée est désignée sous le nom de prépectus 
depuis mon étude de 1957 sur les éléments du mésopectus des 
Hyménoptères, cela bien que dans mes travaux antérieurs et dans 
ceux d'autres auteurs, le terme pr,épectus fut appliqué à l'en
semble de l'ai~e épicnêmiale (délimitée postérieurement par le 
sillon épicnémial). On est fondé de croire que la différenciation 
-d'un prépectus traduit toujour_s un degré avancé de l'évolution 
morphologique <les Hyménoptères, toute la construction de la 
partie antérieure du thorax et très certainement aussi le mode 
d'.attach<:" et de mouvement des pattes antérieu'fes s'en trouvent 
affectés. Chez les IsorhopalmnJ on voit aussi se former un pré
pectus et, à première vue, on conclurait fad-lement qu'on a affaire 
à d'authentiques Podagritus. lvf.ais ce prépectus s'avère être 
marginé postérieurement non par une carène prépectale indubi-
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table, homologue de celles qu'on trou\'e chez les Poclagritus et 
chez l'immense majorité ·des Crabroniens, mais bien par une 
néoformation très inattendue que nous appellerons cc carène épic

némiale » (fig. 5). 
Les \'raies carènes prépectales des Crabroniens descendent tou

jours de 1a partie antérieure de l'aire subalaire (voir dessins dans 
LtcLERCQ, I9Sï, 11° 22, p.,. 3; 11° 34, fig. 4, p. 4 et aussi: 19,:::;4, 
pp. 48-50). Restant plus ou moins parallèles au sillon épicnérrüal, 
elles longent le lobe postérieur du pronotum sans avoir la moindre 
relation avec celui-ci. Chez les / sorhopaimn au contraire, le pré
pectus est délimité par une carène qui descend du lobe postérieur 
du pronotum (et même de .1a partie antérieure de celui-ci) et qui 
n'a aucun rapport avec l'aire. subalaire. En fait on retrouYe ici 
une condition banale chez de nombreuses 1V,ysso,Linac notamment 
chez ,,1 rgogoryles., pour !aquelle l'expression rrcarène épicnémia1en 
est employée sans ambiguïté possible (voir DE BEAUMO:-.J'l', 1954, 
pp. 284, 287). La carène épicnémiale des lsorhopahi1n est d'autant 
plus distincte d'une carène prépectale anthentique qu'il y a place 
pour celle-ci sur l'épicnémium des Isorhopalitm: en effet la partie 
de l'aire épicnémiale comprise entre l'aire subalaire et le lobe 
postérieur du pronotum est assez profondément déprimée, il 
suffirait que cette dépression soit marginée postérieurement par 
une carène (ce qui n'est pas le cas chez les es,pèces que je vais 
décrire) pour qu'on se trouve en présence d'une vraie carène 
prépecta1e qui irait rejoindre la carène épicnémiale vers le bas. 
Il résulte de tout cela que les lsorhopalu,n ne peuvent être tenus 
pour des Poda.g1,it11s, je les aurais classés avec une étiquette sous
générique dans le genre Rhopalum s'ils ne présentaient aussi 
d'autres caractères assez originaux que je vais pré.ciser. 

Encore aux mésopleures: l'aire subalaire est relativement longue 
(plus longue que haute alors qu'elle est toujours courte chez les 
autres Crabroniens), l'épisternum est relativement long. Par 
contre la n1étapleure est courte, tellement -rétrécie dans le bas que 
les sutures pleurales de la mésopleure et de la métapleure se 
touchent presque. 

La carène occipitale rencontre la carène hypos-tomiale sous la 
tête. Celle-ci, vue de haut, est subcubique et montre des fossettes 
supra-orbiitales bien nettes. 

Premier segment de l'abdomen très grêle et très long: bieu plus 
long que ·les deux segments suivants ou que le tibia III+ les deux 
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articles suivants du tarse. Le lcrgite \rI des femelles est différencié 
en aire p_ygidialc courte mais nettement creusée en gouttière, 
brillante et lisse :rappelant celle des Co.-ynopns). Tergite VII des 
mâles triangulaire, sans la moindre trace de différenciation. 

Enfin: mandibules bidentées; articles du funicule relativement 
courts; cl_vpéus tronqué a\·ec une. dent relevée de chaque côté; 
angles antérieurs du pronotum saillants-spiniformes; ponctuation 
de la tête et du mésothorax très fine et très dense, conférant un 
aspect général assez mat; segment médiaire mat, sans aire dorsale 
düment circonscrite, ni différenciation de la partie antérieure des 
côtés; tibias III fortement claviformes; la nervure récurrente 
coupe la nervure submarginale un peu au-delà du milieu; nervure 
marginale tronquée largement et en angle droit. 

Parmi ·les Rhopa-l.um s.str., ce sont les représentants de la 
section Cor~vnopus qui -ressemblent le plus aux Isorliopalit1n mais 
ils ont un premier segment abdominal beaucoup plus court et plus 
robuste, un mésothorax différent, etc. 

L.es I sorhopa.ltnn semblent représenter une lignée évolutive 
anafo,gue à celle des Podagrüus qui se serait développ~e exclusi
vement dans la Région Orientale. 

Isorhopalum mayoni n.sp. 

Holotype. - Philippines: lle Luzon, Mt. Mayon, A,lbay li 
XII.1953 (H.K. TowxEs leg. et coll.)

0 

Allotype. - Ibidem ô (H.K. TowxEs leg., Institut Agrono
mique de Gembloux). 

9. - 7 ,5 m:in; noir avec des reflets irisés verdâtres surtout 
visibles aux tibias III. Sont jaunes: scapes, lobes postérieurs du 
pronotum, apex des fémurs I-IIJ tibias I (sauf une raie brune), 
apex, base et un trait le long des tibias II (sinon bruns), tarses I-II. 
Funicule brun en-.dessous. 'I'egu1ae brun sombre. Abdomen noir 
à brun noir. 

1-I-andibules un peu déformées, comme bossues vers la base. 
Lobe médian du clypéus tronqué, étroit, la,rgement séparé des 
dents ,latérnles (qui sont fortes et un peu relevées). Tête très 
excavée ·à l'occiput. 'I·empes très larges tandis que les joues (gena) 
sont fortement inclinées vers l'hypostome, toute la région génale 
inférieure tendant à être fortement aplatie. Pédicelle un peu plus 
long que le deuxième article du funicule, aucun article plus long 
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que large. AuRdessus des sockets antennaires: une -minuscule corne 
droite et pointue. 

Le mésothorax est teBement comprimé que l'ensemble du thorax 
pend un aspect cylindrique, Il n'y a pas trace de sillon longitudinal 
auRdessus -du vronotum. Côtés du segment médiaire :finement poncR 
tués, sans plus. Aire dorsale du segment médiaire fortement 
rugueuseRchagrinée. Aire pygidiale sans élévation auRdessus de la 
. gouttière. Epines des tibias III assez nombreuses, un véritable 
peigne d'une dizaine d'épines à liapex. 

ô. - Ne se singularise que par son funicule épaissi et les 
épines de ses tibias III moins nombreuses et plus courtes, Tarses 
normaux. 

Isorhopalum marunum n.sp. 

Holotype. - Sud de l'Inde: Shevaroy HiHs, Yercaud 1370 m 
;i I.1955 (P.S. NATHAN leg., coll, G.R. FERGUSON). 

AJlotype. - Sud de l'Inde: :-{ilgiri Bills, Naiduvatam 1829 m 
ç' V.195E (P.S. NA'fHAN leg., Institut Agronomique de Gembloux). 

9. - Comme l'espèce précédente mais la conformation générale 
dn thorax reste plus dans la ligne habitneNe des Rhopalum: le 
mésothorax n'est pas si allongé ni si bien arrondi tout autour. 

Sont jaunes: les même parties que chez mayowi sauf les tibias II 
qui restent tout noirs, en outre les scapes sont noircis dorsalement, 
l'apex des fémurs I-II n'a qn'une petite tache, les tibias I sont 
plus largement tachés de noir, les tarses I-II sont d'un jaune sale. 
Pas de reflets irisés. 

Tête plus banaile: mandibules non déformées, occiput moins 
excavé, tempes larges mais se continuant normalement par les 
joues qui ne siinclinent vers I'hypostome que tout à fait ventrale
ment. Pédicelle pas plus long que les articles suivants qui sont 
snbégaux et nne fois et un tiers plus longs que larges. Pas trace 
de corne frontale. 

Il n'y a pas non plus la moindre trace de si11on longitudina,l au 
dessus du pronotum, si bien qu'on pourrait voir là aussi un 
caractère générique. Côtés du segment médiaire ponctués mais 
aussi .ruguleux-coriacés. Aire dorsale du segment médiaire très 
finement striolée longitudinalement. Aire pygidiale avec une petite 
élévation centrale au-dessus de la partie creusée en gouttière. 
Epin,s des tibias III moins nombreuses (3 ou 4) et peigne apical 
réduit à quatre épines. 

J 
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ô. - Diffère de la femelle par le pigment janne un peu plus 
étendu=. une tache à la base et une tache à l'apex des tibias II, 
néanm0111s les deux derniers articles des tarses II restent bruns. 
Lobe médian du clypéus plus large, sans échancrure latérale) mais 
avec les angles latéraux directement relevés. Le funicule des 
anrtennes est très clair en-dessous, en outre ses articles ï-IO sont 
entièrement brun clair; -les articles basilaires sont sensiblement 
aplatis mais non échancrés en-dessous . 

Une touffe de quelques poils de chaque côté des sternites III-YII 
· t ' 1' 1 ' JUS e a apex 1_manquent chez le mâle de niayoni). Trochanters I 
et base des fémurs I assez fortement pubescents en-dessous. 1Iéta
tarse I modifié: aplati, dilaté, avec une petite échancrure basale 
et un petit peigne de cils blancs le long dn bord postérieur. 

On observe donc que si marunum, est plus primitive (plus proche 
des Rhopalum généralisés} que ·mayoni pour ce qui concerne la 
forme de la tête et du thorax, c1est une espèce plus évo1uée sous 
le rapport des caractères sexuels secondaires, notamment ceux 
des pattes. 

Genre VECHTIA PATE 

Vechtia prerugosa n.sp. 

Sud de l'Inde: Coimbatore ô VIII.1953 (P.S. è\TATHAX leg., coll, 
G.R. FERGVSOX). 

. ~résente tous les caractères du genre Vechtia mais diffère con
s1derablement de Vechtia rugosa par la sculpture. 

Plu.s petit: 4 mm, - Marques jaunes plus pâles aux mêmes 
endroits sauf que le postscutellum et les fémurs en sont totalement 
dépourvus tandis que le scutellum est bimacu!lé et que les tibias 
sont _Jaunes_ (noircis du côté interne) ainsi que les tarses (sauf Je 
dermer article brnn). Abdomen immaculé. 

,Le bord antérieur du clypéus (en retrait par rapport à la dent 
mediane produite par l'apex de la carène) présente trois échanR 
crures nettes qui laissent en évidence quatre dents obtuses. Dessus 
de la tête fortement et grossièrement ponctué-chagriné, le vertex 
convexe entre les ocelles postérieurs, le sillon qui fouge iiœil larae 
t f ' l' 1 b e oveo e, .es tempes et les joues chagrinées. Ocelles en trianale 

très aplati (équilatéral chez rugosa), 00 = 2 PO. P,ilosité aut;ur 
de l'hypostome plus courte et bien moins dense. 
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}11ésonotum fortement et irrégulièrement ponctué, sans stries. 
::Mésop1eures nettement, mais plus :finement et plus régulièrement 
ponctuées, avec des stries surimposées dans la moitié supérieure. 
Côtés du segment mé.diaire entièrement striés; apex du segment 
strié transversalement; partie dorsale entière1nent ridée-chagrinée, 

à scn}pture très irrégulière. 
Tergites abdominaux à ponctuation assez régnlière, modérément 

forte, :es points bien individualisés -et bien imprimés mais beau
coup plus petits que ceux de la tête et du mésonotum. Pattes sans 
modifications, les fémurs II non épaissis et sans touffe de longs 

poils. 

Vechtia rugosa s,nTH 

Crabro r11gos11s SMI'l'H 1S5ï, p. ro6 (-5; Sarawak). 

Crabro bucepl,altis S,!ITH 1864, p. S6 (\l; île Morotai). 

Crabrn sPinifrons Br,:GHAM 1897, p. 327 (-5 '1: Ténassérim). 

·veclil-ia rugosa LECI.ERCQ 1957, p. 107. 

Largement ,répandue dans l'Insulinde équatoriale, cette espèce 

n'avait pas encore été signalée des îles Phihppines. 

Siam: Bangkok 'I 1885 (Muséum d'Histoire natnrelle de Paris) ; 
île de Penang 4 -5, 6 \l ; Perak: Larut Hills 152 m \l 18.II.193S, 
ci ç 26.IV.1932; Selangor: Kanchin.g Forest \l 19.IX.1926, Kuala 
Lumpur -5 12.VIII.1922, è 16.V.1926, \l VIII.1929, d' 22.IX. 
1929, 9 29.XII.1930, '1 4.II.1931 à la lumière, \l 28.VII.1931, 
c' 5.VI.1932, 15 -5 5 \l 27.VIII.1933, 3 -5 10.IX.1933, \l 29.XII. 
1935, -5 2.Il.1936, \l 23.II.1936, \l 18.XII.1938 (H.M. PE~DLE
EUR, leg., British ]vluseum, Natural History); Singapour 7 -5 4 \l 
Singapour, Balisk Ro2Id \l 6.IX.19rr; :'Jord Bornéo: Sandakan 
1S -5 2 \l, Kudat 14 -5 5 \l 1-13.IX.1927, Sandakan, Bettotan 
ç, 27.VIII.1927; Philippines: île Luzon, :11anila ô 21.I.1919, 
ç 26.VII.1919; Antipolo, Riz;al 5 -5 r.III.1953; Los Banos -5 s.d. 
et 3 r. VIII. 1953 ; île Sibupn Iï -5 I7 \l ; île Panay, CUJlasi -5 
20.V.1918, ô 6.VII.1918, N.1\T. Panay -5; lle Mindoro, San Lnis 
Calapan \l 17.IV.1954, \l 4.V.1954, 2 \l 25.VIII.1952; île Pala
wan, Puerto P,rincesa 3 ô ; île Nlirn<lanao, papitan O, Zamboan~ 
ga \l (C.F. BAKER .leg., U.S. National Museum, et H.K. Tow,-:Es 
leg. et coll.). - De façon générale, les exemplaires des Philippines 
ont ,les marques ptériniques plus claires que les autres. 

r 
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RESUME 

En plus de notes .géographiques et t . . , . axonom1ques concernant 
42~ especes d: Crabromens asiatiques, le présent travai'1 fait con
naitre 39 especes nouye1les dont voici le relevé: 

Crossocerus (Paroxycrabro snbg.noY) sotirns o (Ph·1· . 
Cra s • 'C · • 1 1pp111es) · 

s oce1 us \ rossocents) pnsanoides ,-z ç rs I d ) z · ' 
--? c (Pl 1· · - - - , · n e , s innuatus 
~. - .- 11 1pprnes)' C rossocctus (Af.icrocrabro) ri malus c! ç (S 
Inde), Dosyproctus cevirns -5 o (Ph T • ) · 
Bornéo) t - . ... o .,. 1 ipp1nes ' temPoralis c5 (1\T 

t 
, . ' ;m1~s1 d - • (Philippines)' toxoPterns é' (Philippines): 

J 'anus u (l\. Borneo) vapor11s o 'Pl ·1r . ) 
(Came1·onitus) palitoid '9 .J - ..,. , 11 i~mes ; Ectemniu3 

. . es · J (N. Inde), paxinus \l O (Ph,ili _ 
p111es)' Ectemmus (Metacrabro) butuani ô (Ph"l" . ) . p · 'Tl · '1pp111es Ectem-
n1us ~ iyreocer-us) cuenwsi d' c (Ph T . ) ' 
(
E p I · 1 ipp111es ; E11copoaanthus 

,nco ognat 1:us) gmnbaki ô o (Féd~ t' ,.1 1 . ô 'Pl T . . ) . .,. era 1011 iv a aise) alcatae ç 

;ia(;:ir~:,:s;, ette~-~~ 'I (Philippines) ; Entomognat/:us (Masho-
c t 1 ) . . . n e)' nalham \l (S. Inde)' narratt<S \l (Inde 

(N
e~ TBa e ',51)11ga.rae \l (S. Inde) ; Lestica (Solenius) consolator ,-' 
I • orneo pluma/a -5 o (N B , ) . • 
• ) '. . . .,. 1 · on1eo , combinata Ç! (Phi li _ 

rnes ' luzoma c;, _(Ph1_hppines); Piyuma accepta c;, (Singapour~ 
u/uana ô \l (Phihppmes) . Piyu "d , lzewitt .. C ' m01 es gen.nov. (type: Crabro 

ii A~IERON 1908) avec aussi p. narcissus Ç! (Phili ines . 
Rh~palum ,Rhopalwm) minusculmn -5 (Philippines) a·, _PP o ); 
(Philippines et S Inde) dec . ( . . . ' ,ex,nm • ~ 
(
Ph"l• . ) · . ' avum \l Phihpp111es), parcimonium -5 

1 1 pp1nes ' yercai;di cî 'S I d ) R 1 
an,maltiwm c;, {S. Inde) ),iÎlo;uie ''I J0

P(Saluim (Calceorhop_alum) 
(Phil" · ) ' 1I • nde), canlaom o -5 
rt 1pp1nes ; Isorhopalum gen.nov. mayoni ,;, -5 (Phili i~es 
, ype du genre) et marnnum \l ô (S Inde) . Ile I t. p pp ) 
(S. Inde). . ' c 1- 1a rerttgosa ô 
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MISSIONS E. JANSSENS EN GRECE 
(1953 et 1957) 

XXI. - HYMENOPTERES POMPILIDES 

par Raymond WAHIS 

Les Hyménoptères Pompilides de Grèce n'ont, jusqu'à présent, 
fait l'objet d'aucun inventaire. 

Au cours de brefs séjours dans ce pays (1953 et 19.57), 
MM. E. JA,:ssE,s et R. TouET de l'Institut royal des Sciences 
naturelles de Belgique, en récoltèrent quelques exemplaires, mal
heureusement fort peu nombreux. 

Au relevé de leur ,captures, nous avons ajouté celui des spéci
mens figurant dans la coHection générale du même Institut. 

En les additionnant, on arrive à un total de Iï es,p~ces, ce qui 
prouve combien nos connaissances sur la faune grecque des 
PompiLides sont encore rudimentai:res. 

La plupart des espèces considérées sont très largement distri
buées dans toute l'Europe méridionale, voiire même dans toute 
l'Europe et l'Afrique du Nord. Font eceception: Cryptocheilus 
ichnettmonoides COSTA et Pedinaspis affinis HAUPT qui semblent 
propres à la Méditerranée orientale. 

RELEVE DES ESPECES 

1. Cryptocheilus ichneumonoides CoSTA. 

Grèce centrale, Aulis (Khalkis): 4 cSô, 15-21.V.1957 (E. }A>,S
SEKS). 

Grèce: I ~. 1-Iont Parnasse: r 9. 

2. Cryptocheilus annulatilis RICHARDS. 

Grèce : 1 \l. Ile de Naxos : 1 </ • 

3. Cryptocheilus affinis V A,DER L1'1DE'1. 

Veluchi: 2 \l '1, 1863. 
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